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SANTIAGO de CHILE.=-"Miércoles 15 de Julio de 1914 Núm. 1,741 

Banquete oficial en el Politeama.=Los discur- 
sos..Banquete popular en el Olympia 

«Función de gala 
OTRAS MANIFESTACIONES | 

S FIESTAS FRANCESAS | 

ol Ju el Ministro de Francia M.' Paul Delvinconrt, rodeado de los miembros -de Ja-colonia durante la recepción -verifi- 
É cada en la mañana de ayer en el. Círculo Francés v 

Pa a ze 

* ¡Aer continuó. + desarrollándose el 
tpograma «con (que los franceses ce- 

gebraban las ' fiestas del -14 de Julio, 

¡ ¡Recepción en -el Círculo Francés 

a las 11 de la mañana, -el Excmo. 
Mweñor «Delvincourt, acompañado del 
cónsul general señor de Saint Marie, 

trecibió:á los miernbros «de la colonia 
'e's:pasaron 4 saludarlo, en el local 

eli Círculo Francés. 

O Banquete oficial 

“Poleo. ' después de las 12 M, en el 
[Teatro Politeama tuvo lugar el ban- 
i¡quete - oficial de la colonia, presidido 
por, el Excmo, señor Ministro de Fran 

. ¿$ señor Delvimeount, 

FlAsistieron los señores: Monsieur 
lvincourt,: Ministre ¡Plenipotentianio, 

Meios ua, president du Comite du 

(14 Juillet; IM. Martin Coudeu, presi- 
lemt; du Cencle Francais; M, J. Pra, 
pass, la, Chamibre de Commer- 

ez 0 M. í Poinsignou, president de 
flAlliance-«Francaise y miemibro Comi- 
weiFrance-America; Rossanrd,  presi- 

; der lawJunte de ¡Bienfaisance; M. 
cmd president de Union des Em- 

¿phayes; + ¡M.- Marinot, Dr. de la 4.e 
Cie-twde Pombpiers; M. L. Pujol, Dz. 
' 'lme. Cie. de Pompiers; M. le Dr. 

etit,:M.. R. Gorichon, M. Person, 
Mile Dr. Robert Simon, M. le Dr. 
¡Castagnon, Mi F'.: Leblanc, M. Blier, 

TM.¿Varichon, M.  Auboyneau,  M, 

(Wibratt, M..: Cerrato, M. 'Polette, M. 
della ¡Motte du Portal, M.- Y. de la 
+rajiHe,+¡Mo Richon Brunet, M. Albert 
rZorry,M.: Charles Yoddy. 
vOfreció la manifestación el presi- 

¡dente! del comité de las fiestas france- 
“sas; señor Brocquard y contestó el se- 

“flor Ministro de Francia, Excmo. se- 

t 

for; Delvincounrt. 
SEA? continuación hizo uso de la pa- 
bra el: señor don Enrique Villegas, 
¿Ministro «de Relaciones Exteriores de 
Chile; el Primer Alcalde de Santiago, 
lseñor don Ismael Valdés Vergara; el 
¿coronel Echavarría, en nombre de los 
oficiales del Ejército chileno que han 
«recibido condecoraciones francesas; 

¿Mr. Gorichon, Mr. Blier y Mr. Revol. 
* ¿Durante el banquete se dió lectura 
fun cablegrama del anterior Minis- 
ro de Francia, Mr. Paul Veillet Du- 
fréche, en el que envía un cariñoso 
“satudo á, la colonia francesa en Chi- 

¿les 
(Esta lectura fué recibida en medio 
lde grandes aplausos y vivas al señor 
¿Veillet Dufreche. 

Los discursos de los señores mencio- 
nados son los siguientes: 

M. Augusto Broquard 

“ Chers compatriotes: La célébration 
de notre aniversaire national réunit 
aujourd hui, dans ce local, la majeu- 

re partie de la colonie francaise de 
(Santiago. L'attitude de nos  com'bpa- 

Wtriotes, qui malgré la crise aigie, dont 
ont répondu a ¿nous soufrons tous, 

Yappel ¡du comite .organisateur, - vest 
por «celuici une compensation et une 
satisfaction; et, en son nom je: leur 
adresse tous mes rémerciements. 

Je suis heureux aussi «de pouvoir 
constater la présence de nomiíbreuses 

et hautes personnalités chiliennes da 

S. E. Ministres, députés, fonctionnai- 

res nationaux ¡eb municipaux, 'offi- 
ciers supérieuns| représentants de la 
Presse, etc. enfin la cohorte des le- 
gionnaires. 

I'assistance a notre fete' nationale, 
de ces pensonnalites, apres les mani- 
festations de symbpathie, qu'on cours 

de cette année; ont recuillés le co- 
lonel Balagny ' d'abord, et  ensuite 
Vamiral Huguet et -les oficiers du 
Montcalm, tant de la part du Gou- 

vernement «ue des institutions  ar- 

mées, constituent pour notre colonie, 

une dette de gratitude, qu'elle m'ou- 
blie pas et qu'elle soquitte, en partie, 
en accueilllant avec ¿jole nos  hotes 
chiliens. S 

Si nous tournons nos regards vars 

la Patrie, que nous chérissoms tous, 

nous aivons la joie de voir un Gou- 

vernement, fort et energique, malgré 

des apparences quelque fois contrai- 

res, constamment préóccupé dé main- 

tenir le Pays a lhauteur de sa  ta- 

che eventuelle, sans pour cela né- 

gliger VYétude des problemes sociaux, 

qui rendront aux la vie plus fa- 

cile; une .Armée eb une Marine tra- 

vaillant sans relache si bien sans 0s- 

tentation et donnant a  chaque ins- 

tant des preuves que le courage et la 

valeur lMgendaire de nos aieux n'ont 
pas periclité entre leurs mains et 

qu'ils méritent 'bien la confiance de la 
Nation; un peuple, travailleur et pa- 

triote acceptant les «aharges pénibles 

que lui impose VPetat de l'Europe et 
donnant tout dernierement une preu- 

ve inonie de sa 'vitalité et de sa volon- 

tó6 de vivre, en apportant au Gouver- 

nement, Pemprunt militaire de Hhuit 

cents millions couvert quarante fois. 

En constatant ces résultats, nous 

awvons le droit de ressentir une legiti- 

me fienté; de miéme quand nous vó- 

yons accourir a Paris, avec joie et con 

fiance les. souverains des nations 

alliées et amies. 
N*oublions pas la part qui en re- 

vient a Yeminent citoyen qui repré- 

sente notre Patrie avec tant de digni- 
té et «d'autorité et qui demain, ¿ra 
en Russie, porter a. notre allieé les 
voeux de la nce. 

Messieurs je vous invite a lever vos 

verres a la santé de Mr. Poincarf. 
President de la République. 

Excmo. señor Pedro Delvincourt, Mi- 
nistro de Francia 

Messieurs: 
C'est un des agréables devoirs de ma 

charge: de prende aujourd hui la paro- 
le devant vous, Il m'est particuliere- 
ment agréable parcequ'il m'est donné 

de souhaiter la bienvenue a son Exce- 
llence Monsieur le Ministre des Rela- 
tion Extérieand? ainsi qu'a tous ceux 

qui ont bien vúulu venir s'asseoir a 

En el Círculo Francés. —El Excmo. Ministro y el Cónsul de Francia, el di- 
rector de la banda, que concurrió á la recepción en el Círculo y los porta-es- 

tandartes y sus escoltas, 

cette table pour célébrer avec nous-no- 
tre fete nationale. Depuis le peu de 

temps que je suis au Chili, j'ai pu cons- 
tater quels liens:nous 'unissaient a cette 

hopitalaire 'nation.: La langue qui a 

des origines si proches de la notre, la 

culture d'esprit qui présente tant d'ana- 

logie, Videntité de 'nos institution politi- 

ques, voici autant d'Eléments de rappro- 
chement entre ces deux pays; c'est pour- 
quoi' je voús"rémercie” d'avoir accepté 

notre invitation et, au nom de mon Gou- 

o
 

et ayssi par le sentiment qu'elle est si 

loin de nous et cependant toujours pré- 

sente a nos esprits. Quand on se de- 

mande ce que signifie a nos yeux le 
mot de France, une foule de pensées 

nous assiegent, Ce n'est pas seulement 

une entité géographique, una nation si- 
tué en Europe sous certaines longitude 
et latitude, c'est le souvenir de , ce 
qu'elle fut, la connaissance de ce qu' 

elle est, l'espérance de ce qu'elle se- 
ra. La France c'est pour nous cette lon- 

gue histoire, qui va depuis la formation 

de la Gaule jusqu'a nos jours, c'est la 
longue suite de faite qui ont illustré no- 
tre pays, c'est la lignée des hommes qui 
ont contribué a sa gloire, ce sont. les 

grande nons de Jeanne d'Arc, de Ri- 

Chelieu, de Turenne, de Condé, de Ho- 

che de Marceau, etc. Qu'ils sont nom- 
breux ceux que je pourrais citer et qui, 
dans tous les ordres de Tintelligence 
et de lactivité humaine ont jeté un 
prestigieux éclat sur ce grand pays qui 

est la France. 
Messieurs, si je me suis plu a évoquer 

devant vous ces grands noms de T'his- 

toire et quelques uns de ceux de l'an- 

cien régime, ce n'est pas, croyez le bien, 

par une préférence personelle pour nos 

anciennes institutions politiques, c'est 
vernement, je vous en reste reconnais- ? 

Y. La mesa de honor del 
e 

sant, jo suis donc heureux de cette 

nouvelle occasion de lever mon verre 

a la santé du Président de la Républi- 

que du Chili et a la prospérité de la na- 
tion chilienne. 

Messieurs, le jour du 14 Juillet est le 
jour de la France, il est donc juste que 

je vous parle d'elle, mais c'est un sujet 

que Pon r'aborde pas sans hésitation 

et sans quelque émotion, une émotion 

qui s'explique par la grandeur du sujet 

qu'ici loin, tres loin de notre patrie la 

banquete en el Politeama.—IL. Dos de 

célébration du 14 Juillet a une autre 
portée qu'en France meme. Chez nous, 

la fete nationale reste l'embleme d'une 
évolution sociale et politique, c'est la 
célébration d'un événement qui sépare 
d'une facon définitive le passé' du pré- 

sent et qui a fait la France du sixiéme 

siecle. A ce titre, un certain nombre de 
francais négligent la célébration du 14 

cés dans le lointain, nous ne voyons pas 
ces distinctions, la France nous parait 

une, indivisible dans son histoire en- 
tiere, c'est pour quoi la fete que nous 

célébrons aujourd'hui est vraiment la 
fete francaise celle qui nous unit tous 

dans une meme pensée et dans les me- 

mes espérances. 

L'idée de Patrie que nous ressentons 

aujourd'hui plus que jamais est donc 
faite de tous ces éléments qui font la 
France. Son bilan se compose de gloi- 

res et de deuils, peut etre surtout plus 

des deuils, de ceux que Von n'aublie 
pas et qui nous rapprochent dans un 
meme sentiment.: La France est le na- 

riation dans J'échelle de sa gloire et 

de sa prospérité et c'est parfois lorsqu'” 

elle semble définitivement perdue qu'elle 
montre le mieux son ressort et son éner- 

gie.. Nous pouvons comparer les épo- 

ques qui ont vu linvasion des Anglais 

et celles 'du Ministére Richelieu et du 
regne de Louis XIV, les heurs troubles 
de la fon de lVancien régime et les cheu- 

vauchées des armées de la Révolution 
et du premier Empire. 

Depuis. ¡Ah! Depuis, j'ose a peine a 
en parler et remuer' de si pénibles sou- 

venirs, mais aussi quelle:énergie nous 

avons eue! 'oui nous avons perdu.de 

ñ 
A 

las mesas del mismo banquete, 

tion qui a-connu- les. plus grandes va-: 

Parte de la concurrencia: en el banquete que se: verificó en el Olimpia, 

Et puis il y a aussi nos souvenirs per- 

sonnels, ceux qui nous attachent au) 

pays ou nous sommes nés, ou nous 
avons vécu, le vieux chemin ou nous 

avons promené nos reveries, le clocher 

de notre village, notre ancienne maison 
familiaire que nous avons abandonnée, 

enfin ceux que nous aimons et qui y 

sont restés, Messieurs, c'est sur cette 

pensée que je voudrais vous laisser. Je 

leve mon verre a la France a la santé 
du Président de la République Francai» 

se au Gouverment de la République. 

El Ministro de Relaciones Exteriores 
don Enrique Villegas 

Messieurs les Ministres.—Mes chers. 
camarades de la Colonie Francaise; 

Ce m'est pas la premiere fois que 

dans ce jour aussi solennel pour tout 
le monde civilisé je me suis levé pour; 
saluer la France et sa brillante an 
máée. ¿ 

Aujourd*'hui j'ai recu la commission 
speciale des officiers Chiliens honno=' 
rés avec la décoration de la Légion| 
d'honneur pour  remercier du plus! 

profond de nos ames la chevaleresque | 

et. gentille invitation du Comité des! 

fetes du 14 Juillet, en nous associant; 
a cette brillante manifestation que las 
Colonie Francaise du Chili rappelle ai 

la Patrie absente. ; 
l y a tres peu de temps quand ls 

ont mis les pieds sur notre sol, d'albord; 

le Colonel Balagny et tout derniere-! 
ment YAmiral Huguet avec les off! 
ciers du 'Mont-Calm”, un  nombreux' 

fet sélecte groupe de chefs et officierel 
Chiliens nous nous reunissons sponta-= 

nément- autor d'eux, pour leur manifes-| 

ter notre  apréciation et  ensémible' 
avec eux en finissant les fetes nous; 
chantions J'inmortelle Marseillaise, S 

Cet hymmne chanté en commun par 
¡des officiers Francais et Chiliens vous 
prouvera que notre amitié pour 'lal 
'¿Framee n'est: pas un conventionalisme 

sinon le sentiment maturel de bout 

Chilien. 

Je veux alors vider mon verre pour 
la glorieuse France et ses gouvernants,, 

son Excellence Monsieur  Delvincourt: 
et pour la santé personnelle de tous 
les membres de la Colonie Francaise. 

El Alcalde de Santiago señor Ismael! 
Valdés Vergara 

Señor Ministro, señores: 

El globo terrestre, en todos sus con» 
tornos y rincones, desde las albas es-) 
tepas de los polos, hasta las magnífi-! 
cas selvas de los trópicos, es acaricia» 
do cada año, en este día, por las sua| 

¡ves brisas del júbilo con que se ces; 

lebra la conquista de la más grandio=; 
sa de las aspiraciones humanas. Á 

El 14 de Julio, el día clásico de la; 
libertad, no es sólo la fiesta de la Fran 
cia. Es la fiesta de la Humanidad en! 
cuyo nombre el alma francesa, rom-' 
piendo seculares cadenas,  desmontó 
las viejas instituciones que con ellas, 
estaban sostenidas. ' 

El derrumbe fué una hecatombe. a 
La sangre generosa de los nobles hi=' 

jos de la Francia inundó todo su tes 
rritorio. 

Las cabezas fueron segadas ¡como 
espigas de mies madura, 

belles provinces, nous avons signé leur? 
abandon, puis nous avous essayé d'ou-! 

blier, nous avons agi comme ceux qui 
veulent oublier la personne qu'ils ai- 

ment et dont ils doivent se' séparer; 

nous 'sommes partis, nous avons voya- i 
gé, nous avons été en Indo-Chine, au! 
Tonkin en Tunisie, a Madagascar, au! 
Maroc; nous avons creé ce magnifique | 

Juillet, quelques-uns par conviction po-| Empire colonial qui restera la gloire duj 

litique beaucoup par snobisme; ici'pla- 

y 

PARA_EAS PARRAS 
TEO ALTE 
ES 

ES SR 

- WILLIAMSON, BALFOUR Y CIA, - 

¡ splendeur et de prospérité; sa puissance 

Gouvernement de la République. Mais! 
si, dans le monde nous avons promené!' 

notre drapeau victorieux, nous n'avons! 

pas perdu le souvenir et c'ets ce qui, a. 

l'heure actualle fait notre force, ce qui! 

Imperaron-el abuso y la violencia, 
el desorden y la anarquía, el terror y 

la muerte, y de ese caos infernal, sur= 
sló radiante la efigie de la Libertad so 
bre el pedestal inconmovible de la dig 
nidad humana. ¡ 

Los. fenómenos del. mundo, social, es- 
tán sujetos á leyes similares 4 las que 
gobiernan . los . acontecimientos del' 
mundo físico. 4d 

No es posible abatir la montaña sim 
la intervención de un cataclismo, 

y 

(PASA A LA 8.a PAGINA) 

fait notre idéal, sans lequel le peuple¡ 

n'est pas digne de vivre. Qui, nous 

avons connu les heures douloureses, 
mais la France n'est pas de ces nations 

qui s'abattent, elle reste la plus grande, 

celle qui réunit tous les éléments de 

militaire d'inépuisables ressources éco- 
nomiques et financieres, le plus grand 
génie littéraire, scientifique et artisti- 

que. Voici Messieurs ce qui fait notre 

idée. de Patrie, ce qu'est la France et 
son Gouvermement dont nous sommes 
fiers a Juste titre. ! 

( 

DOS MAGNÍFICAS CASAS 
dotadas de toda comodidad 

en la calle Sto, Domingo 1081/89, 

Tratar: Sto. Domingo 1183 
VI-—16 

bajade Crédito Hipotecario 
0 

Los deudores del 8olo cuyas oblig; 
del 1.0 de Enero de 1912 deben pagar 
anteriores á esa fecha, pueden hacerlo hasta el 15 de Agosto próximo. 

Santiago, 8 de Julio de 1914. 

VII-25-1288 

aciones han sido contraídas después 
su dividendo el 15 del presente. Las 

EL CONTADOR 
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La Mañana. Miércoles 1 5 de Julio de 1914 

SOCIEDA 

DOPERATIVA del MATADERO 
Autorizada nor Decreto Supremo de 6 de 

CAPITAL SUSCRITO (200 acciones de $ 100 c, 1... 

“APITAL PAGADO (1.a cuota de $ 25 por acción), .... 

DIRECTORIO; 
PRESIDENTE 

Sr. FRANCISCO SILVA B. 

DIRECTORES: 

-Sr, ABELAKDO GARCIA 
« ADOLFO BAEZA E 
“« BENJAMIN SOTO 

:«. J. MANUEL SILVA 

.GERENTE:SECRETARIO 
GUILLERMO FIGUEROA M. 

i.a Memoria (0 meses) 

Que el Directorio presenta a la Junta General de Accionistas 

Soñores Accionistas: 

£l directorio os presenta el balance correspondiente á los meses de Febrero, Max» . 

inició sus operaciones con fecha l.o de Febrero del ¿phegage año. 
des 1914,: dejando constancia que la Sociedad 

La cuenta de Pérdidas y Ganancias arroja' um saldo MHquido “dB. . ..oooo” .. . 2... 9... 

El directorio propone distribuir esta cantidad como 

1,0) Repartir á los señores Accionistas un dividendo de $ 25 por acción. .. es es te 1 es 

cancelando la 2.a y 3.a cuota de las acciones. +». ».... » 

3,0) Fondo de Reserva para la explotación de sub-productos (artículo 27 de los 'Eistatutos).. 
EstatutoS). » ..».. ».. 

imputará 4 Capital á cuenta de la última cuota por Anoelór: 

2.0) Imputar á capital, 

4,0), Hondo de Pensiones, Invalidez (artículo 27 de los 

4) Hondo de Reserva que se 

> Yi Total ee !el leeis) (eel el 0 (elo oo er morro oo lero e e loo. ee e ero $ 

+ Aprobada esta distribución, los fondos de la Sociedad quedarían como sigues A 

1.0) Capital pagado... : 
2.0) Fondo de reserya para 

2.0) Fondo de pensiones € invalidez. :o.ves euros e ele 

le le le lol lee 

+. Fondo de reserva para cubrir parte de la 4.a y última cuota de las acciones. » .. e... es $ 

Totalua ice (sl ía) (9) 19) (0) ¡ele iono] [eel 10 07e) 

o. loe. 

Lista de econ ll ñ Dia Ola" en Junio 30 de J014 h 
y piel 

y ¡ MA] N dy NA 3 ME ¿e Acciones | NY e) Nil BRES [ains yo! 

> | 70 , en 

Aldunate de”S., Carlota (SUC.). a :e CA E A AS O y 

Aldunate, María. Du. . P Poe Heradíñigo, RObert0. +. +. +... 0... 10 pricW 

Anguita, Ralael E... .s 40 |. Herqúíñigo de Cañas, Solía. . +. » .. 10- di 

Anrique R., Rosa. .. “3| Herrdann, Carl0S..... so.0oo mo sc... 2 cesló 

Baburizza, Vicentt....e. : É y | Herriann de Thieroldt, Melania. > 20: 0 

Baburizza, Pascual... .,... .. 150] Herriann v. de Marín Sara. . .. e. - 20 ge 

Bravo de Vives, Leticia.. 2 Hess, [Carlos (SUC.)o. +... . . 15. ¿as 

bordes, Margarita... .. 
7 Hurtado, E. Carl0S..... «.. ..»... 20 Y 

BosAly ICI. 00 dl ds is 10 Institjto de Caridad Evangélica. 1 qus 

Besa de H., Gumecinda..... 30 | Jotrélde C. EBulogla.. +. -. +... 4. 

Febrero de 19 4 Besa de: Puelma, Adelina. + 30 RÍE Plaza, RamóD.. . . +. . .. 150 gene 

» Casa de Orates. .. .. .. 1| Larrán de Gormaz, Julia.. » ». ». » 0 BA 

5 Casa de Hospiolb: £... oso 1 Lavín Valdés, LuiS... ». .. ».. ... 3 50 qe! 

Casa de Ejercicios de San José a | Layig Manuel... .- .. mooonsrorons ' 18h Ñ 

Cerda, Juan de la Cranionno sm "| 100 | Lequflléc, A. C. (Suc)... . IA y Cde) Pat 

Cruzat H., Amelia... : sel Ss Lequjiliec v. de Bedourel, M. Valentina. A 2 to 

a Cruzat H, Carmela...» al 5] Le quo A pro, 10 o... Ss E ap 

Cruzat H. Elvira... . ». . Ñ 2» Y Le Quellec, Daniel Casimiro .. +. .» A 17 

. $ 20,000 Cuadrado de Urrutia, EmMa:..o..o... o di e d Le «peña Juan Pedro Andrés. +. +». mí L gin 

ds | Cuevas Conrado... asi vo tieso. col e e a A 1 | Le Quellec de Journu, M, Ivonne.» +». a t last 

3 . 9,000 Chadwick, Jorge... + o Fado 5l Le Quellec de Momus, Margarita M.. E 1 

Dalléas v. de Le Quellec, M, "Sotía Adela. 0) 13 | Lloni 5. M., Emilia... . .. .. . o..... E 1 e! 

Dávila Larraín, Isabel... s. 0... ....... je l: 100] Moyda, Margarita. .. le.0 im... e. e 1% ] 

Dávila Larraín, LUiS.... 29 tuo ......... | “9o| Moyga-de B, Catalina... io. 0 » : 81 de 

Dávila de Valdés, Josefina... e ie . ... A 27 | Marín, Manuel R., dd Pio NE A 41 a 

Dávila Bal María M, ye le de uo ada Al 3] Monks de A., Modesta... . 0. 0... A 65. qa 

Dávila v. de Ovalle, Adela... . io .. ¡9 .l 124 Montes M:; AlamiTO0... +... . » . es ds 5 A 

Davila B., COTiNQ..... mo. .. e. c.oooo PA | 50 Muñhz Godoy, Leocadia. O o E 40 qe 

Í Eastman, Carl0S.. .. e: 0 0... ol 40 Muñ)z Godoy, María Luisa. +. ». +» Ñ 4 quié 

| Echazarreta, María Luisa.: . 9.0 4 2 Muñpz bs Esca or Aero AA e 4 Y 

Echeverría, Leoncio (Suc.) +... . PE Muñbz- Godoy, María del Carmen. + y 3 rial 

. VICE.PRESIDENTE as awards Reyes, Lucia... e io + ; Olcal Enrigue. pS Ñ en e. so ..m... o 4 de capo 

IN” Edwards Reyes, Elisa... e . . . Ortútar de Chadwie O 10 tamos 

Sr. OLEGARIO CONTRERAS Edwards Reyes, Marta... ... E : Ovalle Dávila, AdOlf0.. . 0... + 0. 0... k | 12 

Edwards Reyes, 5 g| Ovalle O;, Florenci0.. . . . +. ele io ana 

mn Edwards Reyes, Amelia. . | s| Pardt Tos JUlLO...» ». m0. 0.0... mu... Eno 

Eguiguren de LE., Carolina y 15| Plazi, Juan de Di0S.. o... . .. eo cion. 

Eguiguren, J. Manuel... is :9 +l 94| Puelma Besa, Pl0.. +. . » 0... 0o..; 

Eguiguren; Guillermo... +. 9 » y 25 | Puelma: Besa, Ramón... +. . Pedo 

Eguiguren, Carl0Ses +... +... .. e dl 10 Hueso, J. Santiag0.. +.. +. .. 

Eguiguren de Pereira, Marta. .. al 2 Salamanca de L., pde PR O APO 

Eguiguren de A., María Luisa. . a 9 Salamanca de R., Petronila... . . ... : 

Sr. JUAN MUNOZ Eguiguren de G., Carmela. . . . A Lo Me) Subercaseaux, Rita... . e e... Dice 

Eguiguren, Elena... » +. e 9 e io.. P Salas Subercaseaux Clara... . ». 0... : 

« AMADOR FELIU Errázuriz S.,, Adolfl0.. .. ¡no 0. e... le , ye Salas E,,, Manuel JOB... . . 0 s.m... dor 

Errázuriz S., DOJOXeS. a 90 o 10 e oe o al o o ol 14] Salas O: DeliQd....o oo 0. .. 0. .... mí 

« FLORINDO LABBE| Errázuriz S, Eugenia ina mo emir os io “i 14| Salas O., Delia y Carmela. +. . . +» tiago 

Escobar, Alfredo E..o me. 0 0 0oerr.. so. io el 25 | Salas O., Carmela....o o... .. «oo» 

Escuelas Católicas" de Santo Tomás de Aquino + .l 1| Salas E., Manuela... .. no... = 

Eyzaguirre H., JOrg8W. .. mo e. enn. a ea Sl 50 Samáizenilh de Déves, Henrietto. elas 

Eyzaguirre A., Roberto. o] 15 |. Samizenilh de Chales, Odette. . +. ... 

Fierro, María Luisa... laca 40| Sánchez Cruz, AINred0... .. .. . .... Jl 

Fontecilla S., Luis... .. El 60 | Seckel, Fernando... ».,. «09. 0000. 

Fuenzalida, Lastenia. . PO 1| Thexy de Gricourt, Margarita . . . ».. 3 

Gandarillas H. J. Antoni0... . 0 e is + ol 30 | T. dp Froudemburg J. Blanca. +. + et % 

e Garrido, Victorin0.. +... +. . e elo... +... “|. Urquieta, Juana (Suc)... . * Fl 

Garrido de Ochagavía, Mercedes l.....+.» ..! 6| Urriolá v. de Dávila, Julia, . . +... .. Er 

Garrido, ROSA... ..o, ¡oo leo lo. mo e... 0. AO. 16| Valdés Dávila, Josefina. . . +. + +. .. 

Garrido, Juli0... + +. .. .. + e: 128 Valdés, de A SST Eugenia. +. +... LaS 

Garrido de Matte, Carmen. .: le Valdés Dávila, Luis... ... . «..... 

González E, Nicolás... . > eb Valdés C,, FranciscO. +. +. . . . . ..... 

Grez E., Manuel... .0 0 0 0 el Valdivieso Vidal, Pedro... . . . . ... 

Guzmán E. Olga... 0. * 0. ls Valdivieso Bañados, PedrO . +. 9. .... 

Henningsen, Carlos (Suc.). al Valenzuela B. M. Teresa... . . . . ... 

Herquíñigo, Aníbal... 0 . .« a | Vidal de Marcoleta, Julia. »: . . sc... 

Al frente...) (ecc o (eco ile, le e sao 066 Total. 

sigue; 

e. leonesa co o. No ... ".. e fe 

la: hola pisito y inaurial de ide productos. A A 
roo co... e. 

[ap/oZo-el [olaa lmaloolelo 0.0.0 e al lao o. 

«$ 1,962.61 
Lon ne ao or. on 0. a... $ 100.00 

2,563.52 

BALANCE GENERAL 
Ea SOCIEDAD COOPERATIVA del MATADERO 

Practicado el 30 de Junio de 1914 

«oril, Mayo y Junio 

19,626.13 
A 

+. $ 5,000.00 
+ $. 10,000.00 
+. $  1,962,61 
$ 
$ 

100,00 
2,563.52 

19,626.13 

o. $ 15,000,00 

A 

e iso $ 19,626.33 ... 

"PASIVO ACTIVO 

Capitalio. co ia ta $ 20 ,000,00 

Pérdidas y Ganancias, utilidad 

IQUIdA eo 0. o era 19, 626.13 
a er $ 39,626.13 

$ 39,626.13 
A 

Accionistas... . » 
Banco Español 

San Dieg0»... . 
AJA La 
Operaciones pendientes. » 
Utiles y Enseres.. +.» 
Depósitos á Plaz0.... 
Mobiliari0.. .. 

Suc. 
e A 2,574.94 

.. ... 0.se. 3217.15 
PENA 244,20 

OO 583,70 
. 20,156.74 

e. ases 749.43 

a SN 
de Chile, 

A e 0. 9,690, 18 
xo —— 

¡Transferencia de Acciones de LA UNION CHILENA en el 1er. Semestre de 1914 
Vendedor Comprador Ace; Vendedor Comprador Acc. 

De Varas Marín, Mercedes (Suc.) á Ruiz F., Carlos . “33 | *" Infante, Carlos A 4 Salas E., Manuel José. ve 8 

»: Ruiz Fi Carlos 4 “Riesco, J. Santiago +20." * 8 » -Infahte, Carlos A. 4 Hurtado l.; Carlos.: +. :» :0 20:5 

» Ruiz F., Carlos 4 Escobar. Alfredo Hi . «2... 25 ” Infante, Carlos A. á Prrázuriz S.. Adolfl0.. 0. m - ds 

» Gormaz, Alberto E. (Suc.) 4 Larraín de G., Julia .50| ” Infante, Carlos A, á Lavín Valdés. Luis... +. “1 48 

»” Infante, Carlos A, 4 Ovalle O., Florencio 6 
AR 

BOTICA y LROGUEKIA 

y “lestivos amb rd las 123 de la noche. 

C. SAN 

Alameda esquina, San Ignacio 

TELEFONO INGLES 1780 

abierta permanentemente de 7 dela mañana á 124 de la noches Días Domingo 

XIGENO PURO A TODA HORA 

“San geaclo | AA 0 

-Propuestas. PÚDlcO- 
La Inspección General de Instrucción 

Primaria ha pedido propuestas públicas. 
para la provisión de 130 bancos uniper-. 
sonales, tipo número 1, de madera con 
pie de fierro, destinados 'á la Escuela Nor- 

DOVAL CH 

. Al Ministerio de Industria y Obras 

Públicas se han presentado Jos siguien 

tes inventores pidiendo patente de 
privilegio para los inventos que se ex- 

presan: 
Don Juan Teodoro Loubat para “un 

nuevo procedimiento destinado á fas 

bricar postizos de pelo”. 

El señor Charles Butters para “me- Se 

PATENTES DA A AA<> 
rara y oo JUNTA DIRECTIVA y 

DE LAS OBRAS DE * PAVIMENTACION | == 

solicitan 

mal Camilo Henriquez de Val- 
divia. 

Los intoresados pueden ver en «El 
Diario Oficial», los datos que se publican” 
sobre estas propuestas, 5 

VII-—10=1291 

CURACIÓN INFALIBLE 
y SUPRESIÓN en algunos dias / 

ls CALLOS, burezas, | 
DE SANTIAGO 

propuestas públicas 

joras en los procedimientos y en los 

aparatos destinados á filtrar lodos mi- 
nerales”. 

El señor Walter Edwin Trent para 
“unas mejoras en los aparatos' desti- 

nados 4 -la separación de minerales”, 
Los señores Cyro y César Masetti 

para “un nuevo procedimiento de aper 
tura de sobres, cajetillas, cubiertas ú 
otras envolturas de papel, cartón, -ete.” 

Warren Brothers Company, de Bos- 

ton, para “unas mejoras en la fabri- 
ozclón de pavimentos compuestos”. 

Du Pont de Némours Powder Com» 
pany, de Delaware, para “un proces 
dimiento con sul 'aparato respectivo 

para recuperar las sales de los mine- 

rales «que las “contienen, especialmente 

aplicable á la extracción del nitrato 
de sodio del caliche chileno”. 

The Butter Patent. Vacuum Filter 
Company, de Néw. York, para “mejo- 
ras en los aparatos de filtración y. se- 
paración .de minerales”. 

La. Société d'Exploitation des Procé- 
dés Evaporatoires systéme Prache et 
PBouillon, de París, para “un aparato 

cristalizador por evaporación, con cir» 

culación automática del líquido, apli- 
cable á la elaboración del nitrato. de 
sodio”. 

Matanza, Resiónos y Sub: AnObAS, 

LOS... . R $ 31,618,10 

Ierasos y Descuentos... .... 317.32 
A $ 31,935.42 

* (PA 
$ 31,935,42 

GUILLERMO FIGUEROA Mi, 
Gerente . 

Gastos Generales y Sueldos. . 
Castigos y Depreciaciones... .. 

Pérdidas y Ganancias, 
líquida. e li ieo . 9... 10 io...) 

mn. ARANCIBIA B. 
Contador 

+. $ 11,133.00 
1,176.29 

utilidad 

A. 

$ 12,309.29 

-19,626,13. 
A 

$ 31,935.42 | 
ES PP 

Para los fines reglamentarios se da 
el presente aviso .y.se previene que 

las oposiciones á que. hubiere lugar se 

aceptarán solamente hasta -el día .14 
de Agosto próximo. ¿ 

Santiago, 14. de Julio -de 1914. 
_ VII-19- 3077 

" GONORREA 
«Blenorragia, Purgaciones, etc. 
-Garantizamos.su curación: ra- 

El Señores Aúolbatita s; 

Cértificamos haber” practicado la revisión de las cuentas y coñfrontado los saldos del Mayor con el Balanr 

'esentado, habiendo encontrado todo conforme yla contabilidad llevada en' forma, clara y: concreta. >, 

«dical aunque sea crónica en seis 
as con. 

:'BLENORROL* 
del Dr. Frenient, Miles de cer- 
tificados-lo acreditan. Consultas 

gratis: y por cartas. Pídasé úni- 
camente: 
Independencia 1,000, Valparal- $ 

c
e
a
 

A. Pinceti, 
Droguería Inglesa, al 

para la pavimentación con asfalto co- 
mún de brea de las veredas de las ea- 

lies de la ciudad cuya calzada haya 

sido pavimentada por cuenta fiscal y 
que el propietario del predio á que co- 

rresponden no hubiere efectuado por 

su cuenta ese trabajo, en conformidad 
á lo dispuesto en el artículo'1.0, inci- 
so 2.0 de la Ley Nio 232%, de 18 de 

por el EMPLASTO 

FEUILLE DE SAULE 
GILBERT 4 3, Farmaco 

47, Avenue de % 
PObservatoire, Paris : 

Santiago : | DROQUERIA DALUBE Y 04. A 
OU FRANCESA .. 

Julio de 1910 y en el decreto de la 

Intendencia N.o 105 de fecha 25 de Oc» 

tubre- de 1912. 
Las propuestas se abrirán en la In- 

tendencia de la Provincia * el Viernes 

24 del presente, á las 10. A. Mo. ante la 

Junta Directiva de las Obras de Pa- 

vimentación, 
Las bases y - antecedentes pueden 

consultarse diariamente de 3 á 5 P, 

M., en la Dirección “Fiscal del Alcan- 

tarillado y  Pavimentación,'* Moneda 

$50.—Santiago, Julio, de 191%; 
EL , SECRETARIO. 

¡VIL-26 Ñ 

AZABACHB, tinta .inglesa lie 
ma. Da 4 los cabellos y. barba el color 
brillante y flexibilidad natural de las 
más eodrd cabélerasi be 

o om 

TEN AS 
Í para plantas 
A de ol tamaños 

OFRECE: 

A Guillermo a 
3. Toneleria.y Carroceria Internacional 

+ SANTIAGO 00000 
Avenida Matucana 577, — cia 1261 $ 

so, Casilla 2019. P-12 

Curación Radical 
- delas 

BRONQUITIS CRÓNICAS 
- CATARRO PULMONAR - E 

RESERIADOS, PLEUR ESIA y 

Exclusivamente 
. vegetal y 
ad tóxico 

Verdadero Específico de la > 

| TERCIOS PULMONNS 
Recomendado por el Cuerpo Mi 

usado en los Hospt 
4 pr 'Dispensarios, etc. mes 

PP 

DapócITO GENERAL : Elo 10 CY 
-97, Avenue Marco: Marceau, PARIS 

o Poe 
ES cae] e AMCERA, | 

Agzwre GENERAL PARA CHILE: E 
A. COLLIBAS,daslla 2995, SANTIAGO. 
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La Mañana” 
Estimando que el manteni 

miento de un diario liberal en 
la capital de la República es 
conveniente á los intereses pú- 

blicos, á la vez que es una ne- 
cesidad para el liceralismo en 
general, especialmente en vís 

peras de las elecciones próxi- 
mas de Congreso y de Presi 
dente de la República, invita- 
ses como vice-presidentes del 
Partido, á los liberales de todo 

el país á contribuír al soste- 

nimiento de «La Mañana» con 
la suscripción de acciones de 
esta Empresa, cuyo valor es 
de 333 pesos 33 centavos, Ca- 

da una. 

: A los correligionarios para 
quiénes fuese gravosa la sus- 

cripción de acciones, los invi. 
tamos á suscribirse á «La Ma- 

ñana», tomando una suscrip- 

ción anual, 

Pedro García de la Huerta, Maxi- 
miliano ¡báñez 

Dirección: Señor Administra- 

dor de «La Mañana».—San- 

tiago. 

LA MANANA 
Santiago, 15 de Julio de 1914 

LAS INSCRIPCIONES 
DE NOVIEMBRE 

“Cuando se dictó la actual ley de elec- 

ciones, la unanimidad de los senadores 

y de los diputados estimaron que, ade- 

más de las inscripciones extraordina- 

rias que debían hacerse á raiz de pro- 

mulgada la misma ley con el objeto 

de renovar los registros viciados que 

se ordenaba destruir, no podían bas- 

tar para inscribir á todos los ciudada- 

ros con derecho de sufragio. 

Por esa razón se ordenó en forma 

categórica y terminante que habría, 

además, inscripciones en los meses de 

Mayo y Noviembre de cada año. 

El inciso 4.0 del artículo 35 de la ley 

dijo: “Desde el l.o hasta el 10 de 

Ao y desde el 1.0 hasta el 10 de No- 

viembre de cada año, las juntas ins- 

criptoras harán las inscripciones que 

se soliciten” 

Y el. artículo 34 estableció que “La 

junta electoral de contribuyentes esta- 

blecida en título I (la misma á 

quien se confió la inscripción extraor- 

el 

dinaria) tendrá á su cargo las inscrip- 

ciones ordinarias”. 

A nadie se le ocurrió, pues, al dis- 

cutirse la ley, que no habría inscrip- 

ciones en el mes de Noviembre próxi- 

mo: 
Sin embargo, muy avanzados ya los 

inscripción procedimientos de la ex- 

traordinaria, algunos políticos, y es- 

pecialmente los conservadores, comen- 

zaron á circular la idea de que no ha- 

bría inscripciones en Noviembre próxi- 

mo . 

ÉComo tal propósito se  estrellara 

contra el texto expreso de la ley y co- 

no se encontrara en parte alguna 

ara ley la excepción que se buscaba, 

fin de sostener que en Noviembre de 

1914 no habría inscripciones ordina- 

rias por haber tenido lugar las extra- 

ordinarias, los senadores conservado- 

res señores Barros Errázuriz y Echeni- 

que han aprovechado la discusión del 

proyecto de reforma de algunos artícu- 

los de la ley electoral, que tuvo lugar 

en la sesión de ayer del Honorable 

Senado, para proponer que se modifi- 

que también el artículo 35, en el sen- 

tido de que las inscripciones ordina- 

rias tengan lugar solo cuando no haya 

inscripciones extraordinarias. 

Los senadores conservadores han in- 

votado en favor de su opinión, la con- 

vefiiencia de evitar que se practiquen 

inscripciones al calor de la próxima lu- 

cha. electoral. 
Entre tanto, la verdadera razón que 

tienen esos señores senadores es otra: 

esth an los conservadores que sus co- 

rréligionarios, en razón de su-mayor 

disciplina ó de su mayor entusiasmo 

partidarista, han acudido casi en su 

totalidad 4 inscribirse, mientras que 

han quedado sin inscribirse miles de 

liberales, de' liberales democráticos, de 

dicales, de nacionales y de demócra- 

en cada uno de los departamentos 

República. 

los conservadores, y vamos 4 la.élec- 

ción de Congreso y. 4 la de. electores 

de Presidente de la. República con los 

registros recién comenzados, con los 

electores que se: han alcanzado :á ins- 

cribir, , 

¿Y los cien: mil ó más electores que 

no alcanzaron á inscribirse y que fue- 

ron despedidos de las juntas por no 

serles posible inscribir más de sesenta 

o setenta, en cada uno de: los veinte 

días de su funcionamiento? 

¡Ah!, dicen los, señores: conservado- 

res, ésos se inscribirán después de la 

elección de Congreso y de Presidente 

de la República (después se propondrá 

que taíipoco haya inscripciones en 

Mayo próximo);' mientras: tanto, esos 

ciudadanos deben contentarse con: mi- 

rar las votaciones y con tributar. su 

aplauso á los poquísimos mortales: que 

lograron inscribirse en- las. inscripcio- 

nes extraordinarias. 

así, contemplar en las 

elecciones próximas los resultados más 

inverosímiles, pues el poder electoral, 

la constitución de todos los poderes 

Podríamos, 

públicos, se habría entregado á uñá 

ínfima, minoría de nuestros: conciuda- 

danos, ya que es notorio que.en las 

inscripciones extraordinarias no se ha 

inscripto más de la tercera parte de 

los ciudadanós: con derecho de :sufra- 

gi0. S 

Por «otra parte, tal reforma impor- 

taría una trampa burda é inmoral ten- 

dida á la buena. fé de todo el país, 

innumerables las 

inscribieron porque la ley 

les dejó la opción de hacerlo durante 

extraordinarias que 

pues son personas 

que no. se 

las inscripciones 

acaban de tener- lugar,-Óó- durante las 

inscripciones ordinarias de Noviembre 

próximo. 

Y ahora, pasadas .ya las inscripcio- 

nes extraordinarias, se les diría: “ya 

no 

Noviembre”. 

habrá yinscripciones ordinarias .en 

Con profunda razón, pues, el séna- 

dor por Aconcagua, señor. Claro Solar, 

y el senador por Maule, señor Pedro 

García de la Huerta, mánifestaron en 

la sesión de ayer del Senado. las nu- 

merosas razones que. hacían absoluta- 

mente inaceptable la supresión de las 

inscripciones de Noviembre, .que pró- 

pusieron los senadores conservadores. 

Felizmente; todos los partidos, con 

excepción del conservador, se han pe- 

netrado ya de. la gran jugada conser- 

vadora, y no se prestarán para pasar- 

les la cuerda que' ellos quieren echar- 

les al cuello. : 

Las inscripciones ordinarias de No- 

viembre se llevarán á efecto, y: los con- 

que reducir. los 

cincuenta diputados. que soñaban .ele- 

servadores' tendrán 

gir en caso de que las elecciones próxi- 

mas tuvieran lugar con los registros 

recientemente iniciados y dejando sin 

efecto las inscripciones ordenadas por 

la ley vigente. 

AR IA AR Es E 

NUESTRA ENSEÑANZA MÉDICA 

Er. la última sesión de la Cámaru 

de Diputados, ei señur Subercaseaux, 

miembro del l'artido Conservador: en 

quien ia doctrina jimás-ovuscureció la 

visión, clara de los inteceses naciona- 

les, tocó en general varias de las ur- 

gentes necesidades de. la instrucción 

pública. Entre ellas citó la enseñanza 

de la medicina, marcando para ella la 

consecuencia irremediable. de. una. de- 

generación de nuestros facultativos si 

el abandono fiscal persistías. 

En efecto, esta es la triste verdad. 

El claustro pleno: universitario, . por 

medio de la clara y. rázoneda exposi- 

ción de hechos y proyectos revelada 

por el doctor Alejandro del Río, y las 

visitas repetidas que hemos practica1o 

á las Escuelas de Medicina y Farmacia 

para comprobar sus asertos, nos han 

de 

desconsoladoras. 

convencido muchas deficiencias 

Nuestro país ha crecido con hala- 

gadora rapidez. Empiéza, puede de- 

cirse, una edad: madura: para' nuestra 

joven nación; .pero no todos los ser- 

vicios públicos khanse desarrollado 

conforme á.las exigencias de una vi- 

da mayor. Hemos comprendido - que 

la administración de justicia y la de 

ferrocarriles, por ejemplo, : deben ser 

regidas por abogados .y por ingenie- 

ros, empero, la d!- 

rección de los hospitales permanece 

respectivamente; 

en poder de profanos de la ciencia 

médica. Esta, que es la primera con- 

secuencia de una Ímezquina prepara- 

ción de médicos, redunda en perjui- 

cio evidente de esos servicios. En vez 

de profesionales dedicados en absolu- 

to 4 la asistencia facultativa, que re- 

glamenten desde el orden interno .de 
los establecimientos hasta :la comida 

de los asilados, como ocurre:en la: Ar- 

gentina, para no citar centros progre- 

sistas distantes, tenemos al frente de 

nuestros hospitales 4 hombres de'bien, 

pero de Preparación tan escasa, que 

la mejor voluntad -no puede suplir ni 

rémonos aquí, han dicho entonces! aún para economizar en los ¡gastas ad- 

AI 
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ministrativos. Carecemos de internos 

en esos hospitales,.4.causa de: no: te- 
ner. éstos en sus locales capacidad pa- 

rá :dar vivienda" 4 los [pseudo-onternos 

que hoy. existen con. asistencia de un 

par de.horas diarias -4-sus salas. Con 

este mal servicio, ni los enfermos sun 

debidamente: atendidos, -ni los .inter- 

nos reciben el beneficio de la práct.- 

¡ca.. para- ellos buscada. Los hospitales 

clínicos “son, pára : nosotros un sueño, 

una noticia que de su existencia nos 

traen los viajeros y las :revistas de 

allende: los Andes. El material de en- 

señanza, los: laboratorios y demás exi- 

igencias para :la prolija .y completa ' 

educación del estudiante de medicina, 

son nulos. en Chile. Aún la capacidai 

de la Escuela 

des de 

contaba. con una 

responde:á las necesida- 

medio siglo atrás, cuando: se 

matrícula de. ciu- 

cuenta alumnos. por. curso, como ideal 

máximo; pero hoy ocurre que los. cien 

to setenta alumnos del primer año de 

esa escuela no tienen siquiera faciii- 

dades para asistir-á clases. Y si á 

esto se agrega la. falta casi absoluta 

de profesores que -vayan -recibiendo 

las vacantes de los que van dejando 

dás cátedras, “tenemos el completo 

cuadro amargo que se ha presentado 

á nuestra vista en los días que hemcs 

estudiado esta cuestión. 

Caso frecuentísimo, casi incesante 

en este particular, es que: los pedi- 

dos. de médicos para un servicio de- 

terminado de la enseñan AS Son 

biertos sino tarde, mal y nunca. 

hay .médico experimentado que 

acepte, porque' la renta escasa que el 

Fisco ofrece. y la “carencia de méldi- 

cos en Santiago lo impiden. Unos res- 

pónden que una operación les produ- 

ce:en un día el cuádruple de -la ren- 

y, 

la estadística nos ofrece 

ta fiscal de un año, en .cuanto á 

lo .segundo, 

una cifra mayor de facultativos que 

mueren'ó dejan de ejercer la profe- 

sión, que la cantidad: de médicos que 

produce la Universidad. 'Así se ve á 

diario: repetido el caso de «que la Es- 

cuéla de Medicina espere. que un es- 

tudiante .reciba su flamante .título pa- 

ra .encomendarle la «jefatura ..de - tra- 

bajos prácticos en. las clínicas ú otras 

labores análogas para las cuales pre- 

cisan hombres de ciencia experimen- 

tados, envejecidos en los laboratorios 

y aún notables por sus trabajos de ¡ia- 

vestigación. ' 

Los- cálculos prudentes llevados al 

Claustro Pleno por el doctor Alejan- 

dro del Río nos.ofrecen un plan via- 

ble y ecónómico de «subsanar - tantas 

tristezas. Las necesidades de edifica- 

ción, de la enseñanza clínica, del pro- 

fesorado, todo, podría resolverse cón 

un subsidio anual de doscientos mii 

pesos que por el término “de cinco 

años el Fisco destinára'al efecto. Lue- 

go, la reforma del plan de sueldos 

consultada en el proyecto de-don Aní- 

bal Letelier, 

normal y sostenida de los progresos. 

aseguraría una marcha 

Y esto debe ser para los Poderes 

Públicos, más que una invitación de! 

cuerpo universitario, imposición 

del deber de la Patria y la atención 

una 

de un reclamo que la opinión púb::- 

ca entabla por razones de existencia, 

de conservación de la vida de-sus ha- 

bitantes. 

La Comisión especial de diputados 

que habrá de estudiar pronto los pro- 

yectos existentes de instrucción públi- 

ca, debe llamar en su auxilio 4 todos 

interiorizados de cuanto 

á los médicos qu>a 

los hombres 

hemos expuesto, 

han estudiado los problemas surgl- 

dos y les han encontrado solución. De 

otro..modo, resueltas. .estas .cosas en 

obediencia £ las eternas transaccio- 

nes partidaristas, todos los proyectos 

como tantas leyes 

nuestra vida 

sérios se. pudrirán 

inútiles que ' estorban 

desgraciada. de país inexperto. 

Por el prestigio 
de la justicia 

No sabemos que exista: en país algu- 

no. bien administrádo, ese personal de 

ayudantés que vemos diariamente al- 

rededor de los juzgados de la Repúbli- 
ca, y muy principalmente en Santla- 
go, que á pretexto de alivianar á los 
magistrados sus tareas, no hacen “sino 
usufructuar de los nombramientos y 
designaciones que las leyes permiten á 
los jueces discernir. : 

Demás está que hagamos notar cuan 
tas irregularidades se cometen en los 
juzgados más concurridos por estas 
personás, porque ellas son del dominio 

de todos. Pero.lo que sí conviene acen 

tuar, es el enorme perjuicio que de. la 

actitud de tales amanuenses se deri- 
va para los litigantes, Únicos que en 
último término pagan las consecuen- 
cias «: 

Ya en otra oportunidad nos hemos 
referido especialmente 4 que en mu- 

chas ocasiones se hace recaer en aque- 
llas personas los nombramientos de ta- 
sadores, peritos, interventores: y testi- 
gos de los inventarios, puestos todos 
que requieren—principalmente los tres 
primeros— «conocimientos y aptitudes 
especiales para apreciar cuestiones téc 
nicas y. para. ilustrar. eficazmente la 

ccnciencia del tribunal. Y hemos sos- 
tenido también que cuando la designa- 

ción recae sobre una persona que ca- 

rece de los conocimientos técnicos que 

le permitan apreciar la naturaleza de 
las cosas sobre las cuales el informe 
debe recaer, no solo no se ilustra la 
conciencia del juez, sino que por el 
contrario se desvía su criterio, se le 
desorienta absolutamente. 

A esto conduce, pues, en el mejor de 

los casos, el mantenimiento de los ama 

nuenses que pupulan en los juzgados 

y 'que en algunos casos concluyen por 

hacer profesión y por ganarse la vida 

exclusivamente con los honorarios que 

logran obtener mediante aquellos nom 

bramientos. 
Entendemos que los tribunales su- 

periores han llamado ya en varias oca- 

siones la atención á los señores jueces 

letrados, hacia la inconveniencia de 

hacer recaer nombramientos de tal na- 

turaleza en los empleados de los juz- 

sados Ó en las personas que de algu- 

ha manera intervienen en la tramita- 

ción de los procesos. 

Y hemos dicho que en el mejor de 

los casos se produce el resultado de- 

sastroso - que ya hemos visto, porque 
hay otras consecuencias peores toda- 
vía. 

Ocurre que, por causa de exceso de 

trabajo en los juzgados, algunos seño- 

res jueces se hacen acompañar de ter- 

ceras personas, no siempre suficiente- 

mente serias, para llenar con altura de 

miras su delicada misión, y con ellas 

estudian los expedientes, redactan las 

relaciones de los fallos y hasta expi- 

den las sentencias. Nada habría que 
observar á este procedimiento exigido 

en ocasiones por la plétora de ocupa- 

ciones de los jueces, si ño fuera que 

más de una vez parece se ha producido 

la extraña. situación de que alguno de 

estos mismos amanuenses haya esta- 

do directamente . interesado, por ser 

defensor -ó apoderado de una de las 

rartes litigantes, en retardar, acele- 

rar Ó desviar un fallo en sentido favo- 

rable á su patrocinado. 

Y si esta situación, como lo decimos, 

se ha producido ya, ¿cómo no deducir 

de aquí la necesidad.imperiosa de cor- 

tar de raiz la causa de este mal que 

desprestigia 4. la administración de 

justicia y que llena de sobresaltos á los 

litigantes? 

Si.los jueces tienen tal recargo de 

trabajo que: el tiempo se les hace ma- 

terialmente insuficiente para atender- 

lo debidamente, lo prudente será, una 

vez comprobado ese exceso de trabajo, 

que se creen nuevos juzgados, porque 
antes que todo y como base de todo 

bienestar debe .estar «el que se admi- 

nistre justicia plena y en el menor 

tiempo. posible. Lo demás, recurrir 4 

rodearse de extraños 4 quienes no afec 

tan responsabilidades directas, nos pa- 

rece una mala medida, que dá ocasión 

al entronizamiento de irregularidades 

que afectan á la seriedad y corrección 

que deben revestir, para que sean aca- 

tados con respeto, todos los-actos del 

Peder judicial. 
a ys 

» ay el 

Autorización ¡ilegal 
El señor Director General de los Fe- 

rrocarriles ha dirigido últimamente á 

los administradores de zonas una cir- 

cular que autoriza una verdadera ile- 

galidad. 

Dicha autorización permitirá 4 los 

administradores descontar  nasta ún 

á0olo de los jornales mensuales de los 
obreros de la Empresa, para responder 

á los consumos que estos empleados 

hagan'en la proveedora de los señores 

Reinike y Cía. 

A la simple vista hay en esto un atro 

pello de la ley, ya que nunca es per- 

mitida la retención de todo Ó parte de 

los jornales que ganan los obreros que 

trabajan al día. 
Anteriormente se permitía á las Ca- 

jas pagadoras retener 'el jornal hasta 

de cinco días y hoy se va más allá para 

satisfacer las exigencias de una com- 

pañía particular, que puede reportar 

tedos los beneficios que se quiera, pero 

que en ningún caso estaría en condi- 

ciones de pedir el atropello de las le- 

yes de la República. 

Hay en toda esta cuestión, algo de 

muy curioso; cuando se pretendía 

crear la Caja de Ahorros para los em- 

pleados de Ferrocarriles se pensó que 

aaministrativamente no existía el de- 

recho para retener parte de los suel- 
dos y jornales del personal, y fué ne- 

cesario dictar una ley que permitiera 

esa retención para constituir los fon- 

dos de ahorro. Y ahora, cuando los 

señores Reinike y Cía. solo: están au- 

torizados por un simple decreto para 

ejercitar su comercio con ese misni0 

personal, se les autoriza para retener 

ilegalmente los jornales que ganan los 

obreros ferroviarios. 

Dígase lo que se quiera para justi- 

fiacar esta arbitraria medida, ninguna 

razón basta para ir en contra de dis- 
posiciones terminantes de la ley y aun 

cuando en Chile carezcamos de leyes 

especiales que se refieran al contrato 

de trabajo, el artículo 466 del Código 
de Procedimiento Civil, en su inciso 1.0 
número tercero, dispone que no son 

embargables los jornales y salarios de 

los jornaleros y criados. 
¿Con qué título ha podido, entonces, 

autorizarse la. retención ó embargo de 

los jornaleros de la Empresa de los 

Ferrocarriles? 

Creemos que aquí ha habido un olvi- 

do lamentable que perjudica á una ca- 

tegoría numerosa de hombres de tra- 

bajo y que solo se explica por una ex- 

cesiva benevolencia de parte de la Di- 

rección General de la Empresa, la cual 
habrá de reaccionar en atención á las 
consideraciones expuestas. 

Mañana nos ocuparemos de analizar 

más extensamente esta interesante y 

transcendentad cuestión. 

D. D. D. 

Sobre propiedades raices 
Derechos hereditarios 

TITULOS EJECUTIVOS 

PARTICIONES 
Atiende preferentemente y hace los 

gastos . 

| Lisandro Santelices E. 
E ABOGADO 

Morandé 450 

informaciones Po 
EL PROYECTO MONETARIO 

Ayer empezó la impresión de las ac- 

tas de la comisión del Senado que aca- 
ba de estudiar el proyecto monetario y 

el Lunes próximo serán presentados á 

la Cámara, juntamente con el infor- 

me. 
Se habla en los círculos parlamenta- 

rios de que en el Senado el debate será 

bastante largo, pues los que han com- 
batido el cambio á 10 d. y son partida- 

rios de los 12 d. harán extensamente 

uso de la palabra. 

PROXIMAS INSCRIPCIONES 
ELECTORALES 

LAS 

Con motivo de la discusión de la. re- 

forma electoral habida ayer en el Se- 

nado, se suscitó un interesante debate 
sobre las próximas inscripciones de 

Noviembre. é 
Los conservadores, por intermedio 

los señores Echenique y Barros 
zuriz, buscaron todas las fórmulas 

imaginables para modificar la ley, en 

su letra y en su espíritu, con el objeto 
de hacer fracasar las inscripciones de 

Noviembre. 
El señor Echenique alegó que dos 

inscripciones por año era imponer una 
tarea muy pesada á las juntas de ma- 

yores contribuyentes y el señor Barros 
Errázuriz, alegó que habiendo un año 

inscripciones extraordinarias, no podían 

haber ordinarias... 
Hizo indicación para que se enten- 

diera en tal sentido. 
El honorable senador de Aconcagua, 

señor Claro Solar, con la ley en la ma- 
no, demostró á sus colegas que en to- 

do caso debían efectuarse las inscrip- 
ciones de Noviembre, pués asf lo ha- 
bífan entendido los ciudadanos, en con- 
formidad á la ley y así también lo ha- 

bía declarado el Gobierno. 
Muchos Ciudadanos, agregó, entre 

los que se cuentan algunos senadores, 
no se han inscripto ahora para hacer- 
lo con mayor calma en Noviembre, y 
nadie, en un país democrático como 

éste, podría coartar el derecho que 
tienen los ciudadanos para inscribirse 
y poder decidir en la elección de sus 

representantes 
Sólo un espíritu de partidarismo po- 

lítico, de parte de los que tienen una 
mayoría ocasional en estas inscripcio- 
nes, podría negar el derecho de las 

inscripciones de Noviembre 
Y, por último, llamó la atención al 

hecho de que: en Santiago, como en 

otros puntos del país, sólo había al- 
canzado á inscribirse un 20 por ciento 
de ciudadanos, siendo que la ley deter- 

mina el 30 por ciento 
El debate quedó pendiente. 

CAMARA DE DIPUTADOS 

En la sesión especial de hoy figuran 

en primer lugar de la tabla los proyec- 

tós sobre colonización y en segundo lu- 

gar el que aumenta la cuota de las 

apuestas mutuas destinada á la benefi- 

cencia y á las habitaciones para obre- 

TOS 

MANIFESTACION 

Esta tarde los amigos de los Minis- 

tros señores Enrique Rodríguez, Enri- 

que Zañartu y Enrique Villegas, obse- 

quiarán á éstos con una copa de cham- 

paña con motivo de ser hoy su día ono- 

mástico. 

CENTRO LIBERAL 

Antenoche celebró sesión ordinaria 
el Centro Liberal, con numerosa asis- 
tencia de socios Presidió don Tomás 

Ramírez Frías. 
Dió cuenta el señor presidente de 

que la comisión nombrada por el Cen- 
tro en la sesión anterior para que se 
acercara al «señor Ministro de Indus- 
tria y Obras Públicas, con el objeto de 

ver modo de llegar á un acuerdo con 
relación á la separación de 278 opera- 
rios de la maestranza de los ferrocarri- 
les de Valparaíso, ya había cumplido 

su cometido. Se acercó, al efecto, esta 

comisión al señor Ministro, quien' les 
declaró que con relación al primer pun- 
to que el Centro se proponía obtener, 
Ó sea tres meses de desahucio. para 

los obreros cesantes, le parecía que no 
se podría hacer lisa y llanamente, ya 

que estos operarios son individuos que 
trabajan al día, y que generalmente 

van de maestranza en maestranza; pe- 
ro que, en cambio, creía viable la idea 

de dejarlos trabajando ese tiempo, al 

final del cual sabrían de antemano los 
obreros que quedaban cesantes. 

Con respecto al segundo punto, re- 
lativo 4 dar facilidades á estos opera- 
rios para que se trasladen á los luga- 

res en que quieran ocuparse, aceptó de 
lleno la idea y declaró que daría las 
órdenes necesarias. 

El tercer punto, que se refería 4 
creación de una Oficina de Colocacio- 

nes, fué expuesto al señor Ministro, 
quien declaró que ya estaba en estudio 

en el Ministerio y existía un legajo de 
informes y documentos que 4 €l se re- 
ferían. Dicho legajo fué facilitado 4 la 

comisión del Centro Liberal para que 
éste lo estudie y vea si es posible-ó ne- 
cesario algunas reformas que hagan 

más viable la idea. Se nombró, para 
que estudie este legajo, una comisión 
compuesta de los señores Tomás Ra- 

mírez Frías, Carlos Leiva Torres, Ale- 
jandro Rengifo Reyes y Manuel Ro- 
dríguez Pérez. 

En la orden del día continuó el de- 
bate sobre cuesticnes económicas, de- 

bate en el que terciaron los señores 
Alfredo Aldunate Echeverría, Domingo 
Matte Larraín, Manuel Rodríguez Pé- 

rez, Enrique Ramírez Rodríguez, Ale- 

jandro Rensifo Reyes y el señor presi- 
dente. No se llegó á ninguna conclu- 
sión y se acordó votar en la próxima 

sesión las conclusiones  peresentadas 
por don Carlos Leiva Torres y las que 

presentó la comisión nombrada por el 
Centro con este objeto. 

A. indicación del señor Rengifo Re- 

yes se acordó enviar una not.. al Cen- 
tro Liberal Democrático de Valparaíso, 

con el objeto de ponerse de acuerdo 
para activar los trabajos de la Conven- 
vención de las Juventudes Liberales 
Unides, que se celebrará en Santiago 
en £3ptier. bro próximo. 

Fué aprobada también una indica- 
ción de don Alejandro Montero para en- 

viar un voto de aplauso á cada unoj 

le los diputados: que firmaron el ar- 

icu agregado al proyecto de impuesto 
11 borax, que ordena que todas las en- 
iradas que produzca este 'mpuesto se 
destinen á la edificación c:colar. 

El señor Alfredo Aldunate Echeve- 

rría hizo, en seguida, algunas observa- 
ciones respecto de la forma en que ha 
procedido la junta inscriptora de la 
3.a comuna. 

El señor Francisco Lobos dijo, :al 
respecto, que le había tocado desempe- 

ñar el cargo de vocal adjunto del par- 
tido ante esa junta y á la que sólo le 
fué dado aristir desde el día 20 de Ju- 

nio; la junta comenzó sus funciones el 
día 12; pero en los días anteriores asis- 
tió como representante liberal el ses 
ñor Ramón Ibáñez. Al llegar el día 20 

al local donde funcionó la junta ins- 
criptora, que era compuesta de tres 
conservadores, los señores J. Ramón 

Herrera Lira, presidente; Antonio Cár- 
denas O'Ryan, secretario; y José Ure- 
ta Echazarreta; y un liberal democrá- 

tico, don Luis Elguin, comisario; se en- 
contró el señor Lobos con la novedad 

de que para tener acceso '4 la mesa era 
necesario que los ciudadanos fueran 
premunidos de tarjetas, las cuales sé 

habían repartido, casi en su totalidad, 
entre el vocal adjunto del Partido Na- 

cional, don Emilio Silva Espic, y el vo- 
cal adjunto del Partido Conservador, 
don Ricardo Herrera Lira, hremano del 

presidente de la junta. El señor Lobos 

protestó enérgicamente de este proce- 
dimiento, abiertamente irregular, y 

ante su actitud, el presidente, don J. 
Ramón Herrera Lira, prometió que, al 
día siguiente, 21 de Junio, se suprimi- 
rían las tarjetas, lo que en efecto se 
cumplió. A contar desde esa fecha se 
dió garantías á los representantes de 

todos los partidos, efectuándose las 
inscripciones con más Ó menos tran- 
quilidad, salvo algunos incidentes, co- 

mo el promovido por el representante 
radical don Carlos Manterola, y aquel 
en que tomó parte don Ramón Huido- 
bro Gutiérrez, de qu eya se ha habla- 

do en la prensa. El señor Manterola 
protestó de que el vocal adjunto del 
Partido Conservador, don Ricardo He- 

rrera Lira, llevase los registros 4 cier- 
to club conservador obrero, situado en 
la calle San Pablo, para hacer los ín- 
dices que ordena la ley. El represen- 
tante radical fué apoyado por los ren 

presentantes liberales, y desde esa fe- 
cha los registros é índices se llevaron 
en la forma ordenada. Por otra parte, 

agregó el señor Lobos, que no daba 
gran importancia á este incidente, pues 
no creía, como más de alguno lo insi- 
nuó, que el señor Herrera Lira llevaba 
los registros á su club con el objeto 
de efectuar suplantaciones Ó falsifica» 
ciones de electores. % 

El incidente promovido por el señor 
Huidobro Gutiérrez se debió casi ex- 

clusivamente á la actitud un tanto vio- 
lenta asumida por el vocal adjunto del 
Partido Conservador, que fué enérgiz 

camente censurado por el señor Hui- 

dobro Gutiérrez. Cree el señor Lobos 
que este incidente ha servido para po- 
ner de manifiesto el espíritu pequeño 
y falta de lealtad del diputado cleri- 

cal señor Cox Méndez, el cual defendió, 

tardíamente, á su correligionario . el 
presidente de la junta inscriptora, 4 
pesar de que el señor Herrera Lira se le 
pidió especialmente al tener conoci- 

miento de que el asunto sería llevado 
á la Cámara por el diputado liberal don 
Luis Martiniano Rodríguez. Por otra 
parte, no es de extrañar la actitud del 
señor Cox Méndez, que ve en el señor 

J. Ramón Herrera Lira un serio. com” 
petidor para :el asiento que ocupa en la 

Cámara. 

Terminó el señor Lobos exponiendo 
que el Partido Conservador era talvez 
el que tenía mayor número de inscrip- 
tos en la tercera comuna, resultado 
cue, á su juicio, se debe á la propagan- 

da que se hace especialmente en los 
centros obreros congregados en la de- 
nominada Unión Nacional y á la cam- 

paña activísima emprendida por los 
curas, cuya actuación política ha pues- 

to de relieve las últimas  inscripcio- 
nes. e 

eN 

CENTRO LIBERAL DEMOCRATICO 

Hoy, 4 la hora de costumbre, cele- 
brará sesión esta institución política, 

El. señor don Eugenio Fuentes con= 
tinuará su conferencia sobre la cues: 

tión económica. 
A esta sesión asistirán varios di- 

putados del partido. 

Para las 5 y media P. M. están ci» 
tados los empleados de los Ferroca- 
rriles que han sido injustamente  se- 
parados de sus cargos. 

Para las 9% P. M. se citan á los di- 
putados por Santiago, municipales, vo 
cales adjuntos y demás correligiona- 
rios que oficiosamente hubieren teni= 
do alguna ingerencia en las inscrip- 
ciones electorales, 

ZUENTRO NACIONAL 

Hoy se efectuará una simpática fies- 
ta en el Club Nacional con motivo de la 
reorganización del Centro de Propagan: 

da de la Juventud del Partido. 

PARTIDO SOCIALISTA 

Para mañana, 4 las 8% P. M., en 
Almirante Barroso número 337, está 
citado á sesión general este partido, 
Se nos encarga rogar puntual asis- 

tencia á todos sus miembros, por tra- 

tarse de- asuntos de suma importan-- 

cia, 

Patronato de 
la Infancia 

Cítase a Asamblea General de Socios 
para hoy Miércoles 15 del presente, a lag 
6 P.M,,en el local de sesiones, calle de 
Monjitas N.o 6%5., 

Se dará lectura a la Memoria Anual de 
los trabajos del directorio y al Balancede 
Tesorería. 

Benjamín Gómez., H 
Secretario 

-Banco fipolecario de 
Desde el 1l.o de Agosto la oficina 
del Banco se abrirá de 10 A.M.a - 
12M. y de2 45 P.M. 

EL GERENTE. 

al Y CIA 

liticas 
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A 
Z «Certifico que desde el año 1861 
contraje una bronquitis aguda con 

motivo de haber sido destinadu pa- $ 
ra expedicionar en el territorio |[ 
argúcano. 
Esta onfermedad llegó 4 hacerso $ 

crónica, de tal manera que me ator- 
mentaba bastante, hasta que por 
jolieldad me resólvien el presenta 
año á tomar el 

arabe Pectorall 
de Quebracho 
rrecomendación de varios ami- [ 

os y después de cuatro frascos que | 

Le usado meencuentro periectamen- k 

te sano. 

CAMARA DE SENADORES 

Presidencia del señor Aldunate 

Solar 

CONGRESO NACIONAL 
Sesión ordinaria en 14 de Julio de 1914 

Se abrió á las 3.30 P. M. y asistieron 

22 señores senadores y los Ministros del 

Interior, Relaciones, Hacienda, Guerra 

6 Industria... 
Acta 

Se leyó y fué aprobada el acta, de 

la sesión anterior. 
Cuenta 

file dió cuenta, entre otros asuntos: 

De un informe del señor director de 

contabilidad en que remite una nómina 

de los decretos de pago que se encuen- 

tran retenidos en el Ministerio de Ha- 

cienda por falta de fondos. 
TABLA ESPECIAL 

potable de Iquique 

Dentro del primer cuarto de hora, se 

puso en discusión general y particular 

á la vez, el proyecto por el cual se au- 

toriza al Ejecutivo para invertir la su- 

ma de $ 1.500,000 moneda corriente y 

$ 1.000,000 oro de 18 peniques, en aten- 

der 4 los trabajos de captación, inspec- 

ción técnica y obras nuevas para el ser- 

vicio de agua potable ejecutadas últi- 

mamente en la ciudad de Iquique. 

El señor CLARO SOLAR .—Manifies- 

ta que negará su voto al proyecto, en 

vista de que el producto de los rema- 

tes de terrenos salitrales debió haberse 

destinado en conformidad á la ley res- 

pectiva, á atender los gastos de las obras 

de agua potable de Iquique. 
-——Se suscita un prolongado debate, 

terminado el cual se pone en votación 

el proyecto y es aprobado por 19 vo- 

tos contra 1. 
INCIDENTES 

A comisión.-——Preferencia 

El señor SALAS EDWARDS (Minis- 

tro de Hacienda) .—Hace indicación pa- 

ra que pase 4 la comisión permanente 

de presupuestos el proyecto aprobado 

por la Cámara de Diputados para sal- 

var el déficit correspondiente á los años 

1912 y 1913. 
Al mismo tiempo rogaría se diera un 

lugar de la tabla al proyecto sobre con- 

tribuciones de herencia. 
Obras de regadío 

El señor ZAÑARTU (Ministro de In- 

dustria y Obras Públicas».--Hoenora- 

ble Cámara. Antes, quince ó veinte días 

tal vez, de que se reuniera el Congreso 

en el período de sesignes extraordina- 

rias á que fué convocado por el Gobier- 

no, rogué al señor Presidente de la Co- 

misión de Regadío que citara á los de- 

más miembros para ir allanando el ca- 

mino á la ley de regadío que el Gobier- 

no tenía vivo interés en que fuese tra- 

tada en ese período de sesiones. El 

señor Presidente del Senado convocó á 

la Comisión y esta estudió el proyecto 

á que vengo haciendo referencia. 

Antes de seguir adelante, señor Pre- 

sidente, conviene que el Senado recuer- 

de la situación reglamentaria del pro- 

yecto de ley de regadío. 

Desde hacía años, en cumplimiento 

de una aspiración muy generalizada en 

el país, de una aspiración, podría decir- 

se nacional, venían los señores diputa- 

dos presentando mociones aisladas con 

el propósito, algunas de reglamentar 

las mercedes de aguas, otras de fomen- 

tar el regadío, en una palabra, en el 

deseo de que se llegara cuanto antes 

á la ley que hoy está en proyecto. 

“Con el propósito de que se dictara 

una ley bien completa la Cámara nom- 

bró una comisión especial, compuesta 

de los diputados que más se habían de- 

dicado al estudio de la materia; esta 

comisión fué asesorada por otras per- 

sonas que en ese tiempo no formaban 

parte de la Cámara, como el señor Pre- 

sidente del Senado, por ejemplo, y que 

prestaron el contingente decidido de su 
versación y de su talento para la ela- 

boración de esta ley. / 

En la Cámara de Diputados fué des- 
pachada la ley. Fué después, aprobado 
el proyecto de la Cámara de Diputados 

con algunas modificaciones por la Co- 

misión del Senado y esta Cámara alcan- 
z6 á despachar hasta el artículo 7.0 de 

la ley. 
Algunos señores 

zo en sesión Ó en privado, una comi- 

sión de jurisconsultos y de ingenieros 
especialistas en la materia. 

. Esta comisión evacuó. 

senadores, dada la 
gravedad de la materia, pidieron que el 
Gobierno nombrara, no sé si esto se hi- 

Su informe 

que fué favorable á las partes funda» 
mentales del proyecto de ley aproba- 

do. Esos jurisconsultos se pusieron de 
acuerdo en que la ley no lesiona 
derecho y puede, en consecuencia, ser 

aprobada sin peligro y en cambio con 
ventajas para los derechos de aguas que 

son por. ella más resguardados que lo 

que lo están en la situación actual. 
Después del informe de esta comi- 

sión fué cuando llegó el proyecto nue- 
vamente á la Comisión del Senado, la 
que ha discutido durante algunos meses 

poniéndose en general de acuerdo, pe- 
ro respecto á la interpretación da dis- 

posiciones de la legislación existentes 

ha habido desacuerdo entre los señores 
Claro Solar y Aldunate, lo que dió ori- 
gen á la presentación de dos informes 
proyectos que difieren, sólo en la inter- 

pretación, como ya he dicho, de lás dis- 
posicione existentes pero que están de 

acuerdo en todo el resto de la ley. 

Se trata, pues, señor Presidente, de 
un proyecto de ley largamente estudia- 

do. Me atrevería á insinuar, aunque en 
forma tímida, que habría sido preferi- 

ble estudiarlo un poco menos y despa- 

charlo mucho antes, porque la expe- 

eno Ofico feó00 0 LE 
anelepas, Sn Diego 32?, 

Sorbapo: 
a 

riencia nos viene enseñando que aún 

las leyes mejor estudiadas tienen de- 

festos que solo la aplicación descubre, 
y que es fácil corregir una vez que esos 

defectos sean patentizados. Seguramen- 

te ninguna ley es perfecta, antes que 

los defectos sean señalados por la prác- 

tica de su aplicación, y entre tanto, el 

país necesita desde hace mucho tiempo 

con todos los caracteres de gran urgen- 

cia el despacho de la ley de regadío. 

Ocupados permanentemente los Po- 

deres Públicos de perfeccionar el meca- 

nismo político del país han descuidado 

las leyes que iban í. desarrollar nues: 

tra producción, mientras algunos de los 

países vecinos, que en otro tiempo, tu- 

vieron verdadera admiración por el 

grado de adelanto de nuestras fuentes 

productoras, nos han aventajado, gra- 

cias precisamente, á que los esfuerzos 

de los Poderes Públicos se encaminan 

más que á las leyes políticas á las le- 

yes de fomento de 1- producción. Esvs 

países tienen canales abundantes y una 

legislación que reglamenta los derechos 

de aguas. 
Grupos de geólogos estudian el su .- 

suelo de esos países, y la sonda los leva 

de sorpresa en sorpresa, descubriénio- 

les, mostrándoles riquezas escondidas 

que yacen en el seno de la tierra. Los 

ferrocarriles están distribuídos en re- 

des que con cortos recorridos colocan 

la producción en el mar: hay puertos 

cómodos, etc. En fin, señor Presid ante, 

todos los países dan hoy capital imvor- 

tancia al desarrollo de la riqueza. 

Cuando la Cámara de Diputados dis- 
cutió la ley económica la comisión in- 

formante dijo que lo primero que debe- 

ría hacerse era despachar un número 

considerable de leyes encaminadas al 

fomento de la producción. Sin esas le- 

yes el afianzamiento del nuevo régimen 

económico era dudoso; pues bien, señor 
Presidente, ya está para despacharse la 

ley económica, es pues necesario apre- 

surarse 4 despachar también las leyes 

que desarrollarán nuestra producción 

y entre estas, no hay duda que es la 

más importante la ley de regadío. 

Una ley de regadío en la forma que 

ha sido despachada por la Comisión 
del Senado doblaría la producción del 
país. No es exajerado decir que la sola 

reglamentación de la servidumbre de 

acueductos, de la petición de mercedes 

y bocas tomas permitiría que se regara 

un veinte por ciento más del suelo que 

hoy se riega, cuyos dueños no obstante 

de tener el suelo, los capitales y el pro- 

pósito decidido de hacer las obras de 

riego, no pueden hacerlas por los tropie- 

zos que encuentran á causa de los de- 

fectos de nuestra legislación. 

Las obras de fomento que se contem- 

plan en el mismo proyecto complete- 

ría la legislación de aguas aumentando 

en forma considerable el suelo regado 

y duplicando, como ya lo he dicho, se- 

for Presidente, la producción agrícola 

del país. 
Hago pues, indicación, Honorable 

Cámara, para que á continuación de' 

proyecto de ley electoral, que se discu- 

te, se discuta la ley de regadío y en 

todo caso para que el Senado acuerde 

sesiones especiales los Jueves para dis- 
cutir este proyecto. 

El señor GUARELLO.—Observa que 

mientras el señor Ministro de Industria 

invita al Senado al pronto despacho de 

la ley de regadío el señor Ministro de 

Hacienda contradice los propósitos de 

su honorable colega, por cuanto al mis- 

mo tiempo que se desea fomentar la 

producción nacional se trata de obsta- 

culizar la marcha de las obras del 

puerto de Valparaíso, ya que para sal- 

dar el déficit sé van á tomar £ 1.300,000 

de las destinadas 4 esos trabajos. 
Por esta razón pediría á los señores 

Ministros concordaran sus ideas. 

El señor BULNES.—Ya que se trata 

de obtener mayores entradas para el 

Erario fiscal llama la atención del Go- 

bierno hacia la necesidad de recuperar 

los inmensos terrenos de propiedad del 

Estado en los pueblos del sur, que es- 

tán indebidamente en poder de particu- 

lares. 

El Senado despachó los proyectos de 

Colonización, uno de los cuales creó un 

Tribunal Fspecial para atender á los 

juicios sobre propiedad de esas tie- 

Tras. 
Sin embargo, este proyecto está dur- 

miendo en la otra Cámara y el Gabi- 
nete no ha hecho nada por ajitarlo. 

Parece que sólo se persiguiera el pro- 

pósito de buscar las entradas para la 

nación en nuevas contribuciones é im- 
puestos, pues no se buscan otros re- 

cursos más eficaces y menos gravosos 
para el pueblo. 

¿Por qué el señor Ministro de Ha- 
cienda no busca sus entradas en esas 

fuentes en vez de gravar las fortunas 
ya extinguidas de nuestros conciudada- 

os? 
El señor VILLEGAS (Ministro de 

Colonización) .—Está de acuerdo con el 

honorable senador de Malleco, en que se 

están cometiendo muchos abusos en la 

constitución de la propiedad en los te- 

rrenos fiscales del sur, y en sus deseos 

de detener el mal ha pedido en la Cá- 
mara de Diputados sesiones 

para tratar los proyectos á que se ha 

referido su señoría. 

han celebrado algunas veces por falta 

de número, otras veces lo han impedi- 

do las interpelaciones 

monetario. 

cuidado. 

especiales 

Pero, ellas no se 

ó el 

Lo que es el Gobierno, no se ha des- 

El señor SALAS EDWARDS (Minis- 
tro de Hacienda) .-—Contestando al se- 

for Guarello, dice que jamás ha tenido 

el Gobierno la intención de paralizar 

las obras de Valparaíso. 

El señor GARCIA DE LA HUERTA. 
——-Adhiere con entusiasmo á la indi- 

cación del señor Ministro de Industria, 

por cuanto la irrigación del país es una 

medida reclamada por el progreso de la 

agricultura nacional. 

Hace presente la serie de telegramas 

que se han recibido en el Senado de di- 

versos puntos del país pidiendo el des- 

pacho de esta ley. 

El señor YAÑEZ.—Cree ineficaz el 
procedimiento de entrar á discutir este 

proyecto en el Senado antes de ser des- 

pachado por la Comisión un informe 
que armonice las opiniones Ó se pro- 

nuncie sobre algunos de los proyectos 

pendientes. 
—Agotado el debate se puso en vota- 

ción la indicación del señor Ministro de 

Industria y fué aprobada por 19 

votos contra 1 y 2 abstenciones, 

— Terminados los incidentes. 

—+$Se suspendió la sesión. 

SEGUNDA HORA 

Reforma electoral 
Entrando á la Orden del Día continuó 

la discusión particular del proyecto ela- 

borado por la Comisión Mixta de Sena- 

dores y Diputados encargada de estu- 

diar la reforma de la ley de eleccio- 
nes. 
—Quedó pendiente el debate y en 

discusión los puntos relativos Áá las 

próximas inscripciones de Noviembre. 

—Se levantó la sesión á las 6 1/2 
1 E 

Notas Teatrales 
'Leauro panimgo.—Anouhe' se Pepitiv 

“La Malquerida”, última obra de dou 

Jacinto benavente y cuya interprela- 

ción de parte ue la señora Adams -co- 

mo de Jambrina, es acreedora á sin- 

ceros elogios. ls lástima, sí, que la in 

¡erpretación de algunos papeles se- 
cundarios no esté á la altura de: la 

labor que hacen los dos artistas arri- 

ba nombrados. 

Pero, así y todo, “La Malquerida'', 

tal como ha sido puesta en el San- 

tiago, merece francos aplausos. 

Hoy se repite por tercera 

misma obra en honor de la colonia 

francesa, con lo que se cierran las 

fiestas del 14 de Julio. Asistirá el Mi- 

nistro señor Delvincourt, 

La orquesta que toca en el foyer, ej. 

cutará antes de empezar la función 

la Marsellesa y el Himno Nacional chi 

leno. 
Royal. Numerosa concurrencia 

asistió anoche á esta sala donde la cu 

lonia francesa residente preparó una 

función extraordinaria como uno de 

los números del brillante programa 

de festejos en conmemoración de la 

toma de la Bastilla. 
Presidió la fiesta el Excmo. Minis- 

tro de Francia, M. Paul Delvincourt, 

acompañado por lo más prestigiosú 

que la colonia tiene entre nosotros. 

vez la 

A 

VABIOS 
TALLER DE SOLDADURA 

AUTOGENA OXIMNACF.TILENICA 
Con tierro dulce, fundido, acero, bron- 

ce, cobre, aluminio, etc., etc. 

DURRET Hnos., 

Avenida Matta número 95). — Telé- 
no Inglés número $105 

El taller se encarga de cualquier 
trabajo de soldadura fuera de Santia- 
go, como minas, molinos, puentes, etc. 

» . EN 

Centrodecobranzasjudiciales 
Morandé 440.—Tel. Inglés 1881, 
Nota.—Al cliente que lo desee, se le 

RAMON L, HERNANDE£ CHACON 
anticipa los fondos para gastos judi- 
ciales, sín obligación de reembolso, etc. 
ato. iV-30-5. 

proyecto |. 

Se inició el acto con la Maársellesa 
y la Canción Nacional chilena, ejecu- 
tadas por la orquesta. á 

“como filas dela La señorita Elena Fabiani demostr5 

le Deulias del, sus dotes artísticas cantando con fi- 

á (Cneerñanta Pracdica Salute) e nura la romanza ¡Oh mama mía! da 

gran Libro tor 25 la Cavallería Rusticana, lo que le valió 

del á MES peas quere tín: ibió no señor Martínez recibi 

On poo oyo muestras de la aceptación que mere-*“ 

l pr foco ció 4 los asistentes su número, el pró- | 

005 dad aqui yfag logo de “I Pagliaci”, cantado con to- | 

Jonga dominios del, do sentimiento. ñ 

dopupguor lodo hombre fue Igualmente aplaudido fué el tenor 

de saben lee facoc pue k Muzzio con la romanza 11 Fior, de 

Carmen. 
Los patinadores Drex demostraron 

una vez más su destreza en los nú- 

meros de patinaje. 

La parte cinematográfica fué tam- 

bién muy del agrado de la concu- 

rrencia. 

Los programas de hoy anuncian 

para la tanda vermouth el estreno dle 

“Las dos jemelas”. 
En la noche se estrenan, en prime- 

ra “Stellina la pescadora de Vene- 

cia”, y en segunda, la “Serpiente ve- 

nenosa”. 

'Peatro Avenida Matta.— Despedida ; 

de las luchadoras.—Hoy darán en ed 

INGENIEROS E 

65 y 67 - SANTIAGO 

+ 

trabajo de regadío. 
funcionamiento de todas las 

IMPORTADORES 

PS » - Ñ $ 

te teatro su última función y se des- 

piden del público de Santiago, las lu- 

chadoras, que han actuado en los tea 

tros Nacional y Avenida] Matta. 
] 
í 

Habrá la definición de los empates 
y las luchas serán finishs. 

Mañana 4.0 Jueves artístico se ex- 
hibirá “Escuela de héroes”. 

-Avisos Profesionales- 
MEDICOS 

DOCTOR RAMON IBANEZ 

Or, FUENTES MATURANA 
Nataniel 230. Cirugía ¡general y de 

Especialidad enfermedades de 

y niños. 

Consulta: de 1 á 4. 

CATEDRAL 2610. — "TELEFONO 547 

Dr. Tulio Mátus Z. 
Medicina general, especialmente estó», 

mago y pulmón. 

Consultas: de 14 4 P. Mo 
COMPAÑIA 1619 

Laboratorio Clínico Privado 
DEL 

Dr. Prado Tagle 
Merced 778. Teléfono 402, 

Consultas: de 5% á 7 P. M. 

HUERFANOS 1244 

Génitos Urinarias Exploraciones 

Ginecología y Ciru-| diagnósticas del ri 

gía; Sífilis. ñón, vegija, prósta 

Consultas: pta. — Horas espé- 
ciales para los exá 

104 12—1á4 [nenes endoscópicos 
Días festivos: 

10612 | CASILLA 191 

Or. MARTINEZ CABRERA 
Medicina general y niños 

COMPAÑIA 1918 
Consultas: de 2 á 4. 

V-31-604 

Dr Enfermedades de la piel 
el sifilogratía, Vías urina- 

GIANELLI rias. 
Mayo N.o 562 | LABORATORIO CLINICO 

Mi ERÓ NA y Rayos filtrados 
19 de Marzo abrió su 

estudiv 

Br, BARROS OVALLE 
Médico de ciudad 

Medicina 'interna, especialmente niños 

Consultas: de 8 4 12 M. 
SANTO DOMINGO 1040, 

Regresó 
de kuropa ! 

SALAZAR-ROIJERS, Dentista 

pap lo propio, PUFNTES Pl- 
7, TOS. Respondi prolijidad arte 

OOO solidez y rapldca todo traba: 

planchas dentarias. 
Diferentes sistemas, se haden irregulares 

para imitar los defectos naturales. Precios 

Maestranza y Tira. 

Waximiliano Ibañe 

Sin dolencias y sin des 

jo. Amplía perfección en 

módico. ALAMEDA 354 entre 

-ABOGADO | 

Transladó su domicilio y estudio á 

MONJITAS 325 

Galvarino Gallardo Nieto 
ABOGADO 

Morandé 356. -- Teléfono Estudio: 

N.o 2343. 

PABLO RAMIREZ R. 
JE, ¿0 

GUSTAVO SILVA €, 
ABOGADOS 

Morandé 440. 

Rafael A. de la Puente G. 
ABOGAD 

señoras. Operaciones 'y [partos. Pen- Estudio: Bandera 287. 

sionado policlínico. Nataniel 1142. 

dut | Viz5-5881 ARMANDO LABRA CARVAJAL 
Dr. Estudios en Euro ABOGADO 

ñ y pa. Mi ire £studio: Compañía 1238.-—Domici. 

eii Carlos Cumming pi fa nariz Y | lio: Vicuña Mackenna 591. 

San Antonio 207 | Colsultas: FEDERICO SILVA LEON 
o ABOGADO 

Rosas 1260. — Casilla 1098, —— San- 
tiago. 

EDUARDO VERA YANATTIZ 
ABOGADO 
Bandera 220. Estudio: 

JUAN LOPEZ R. 
ABOGADO 

Estudlo: COMPANIA (223 

ESCULTORES 
G. CANUT DE BON 
ARTISTA-ESCULTOR 

Taller: Diez de Julio 1673, 

ARQUITECTOS 
J. GAZORLA M. 

ARQUITECTO CONSTRUCTOR 

Atiende trabajos en provincias, —— 
Casilla 125. 

1V-13-666 

LUIS A, TRONGOSO PINTO 7 
ARQUITECTO 

Huérfanos 1328. — Proyectos. Hrec 
ción de toda clase de edificios, espe- 
cialmente con armazón metálica, con- 

ALFREDO ILABAGA LEON 
ABOGADO 

Estudio: Santo Domingo. 1219.—De 
8á11 A. M. y de 2 á 5 P. M.—Domi- 
cilio: Libertad 594.—Juicios civiles y 

criminales. 

br. Francisco kuwards 
=; Vías urinarias :- 

Consultas: de 2 á 4 — Teatinos 14 

Ur. GÁRLOS MUNGKEBERU BRAVO 
Jefe de la clínica obstétrica del prof. 

Pardo. Regresó de Buropa 

Partos y enfer lad de 
Vías urinarias de señoras. Exámenes 

de laboratorios. 

Consultas: de 14 3 P. M. 
EJERCITO 349 

Ur. ibarra J0riig 
Vías U vtinarias 

Consultas: de 14 4 P. M. 
NATANIEL 64 

X1-25-302 

Br. MIRANDA 
Medicina interna de niños y adultos 
Consultas: 10 á 11 A. M. diariamen 

te; y Lunes, Miércoles y Viernes, de 

KAMON SEGUNVO JIMENEZ 
ABOGADO 

Estudio y domicilio: Santo Domingo 
967. Casilla 419. —. De 8 á 10 A. M. 
y de 14á6 P.M. 

Alberto Arlegul 5, 
ABOGADO 

Estudio: Bandera 140. — Teléfo- 

no 1288. : 
SANTIAGO ; 

111-20-1915 

ANTONIO ZILLERUELO 
Y: 

ADRIAN UNDURRAGA 
ABOGADOS 

Huérfanos. 1235. — Casilla 473. 
Vi-3-6265 

KILARUU LABIESES 
a 

JORGE ORREGO PUELMA 
ABOGADOS 

Han transladado sus estudios á 

«“* San Martin 11 :-: 

ADOLFO ROJAS LE-BRUN 
144P.M. 
BASCUÑAN GUERRERO N.o 145 

Dr. LOBO ONELL 
VIAS URINARIAS y especialmente 

ENFERMEDADES DEL RIÑON 

Estudios en Europa.—21 de Mayo 578 

De 2448? M. 

DOCTOR 

ñ :) para adultos y ni- 

Muñoz Labbé ños. Venéreas y si- 

Médico Legista y |filíticas. 
de ciudad Consultas: 

Lira 78. — Telé- De 14% á 3% 
fono 2651 

Medicina interna 

ABOGADO 

Estudio: Galería Alessandri -núme-= 
ru 28; casa número 4, 2.0 piso. — 
Casilla 3880. 

"SCAR URZUA J, y ARMANDO 
JARAMILLO Y. 
ABOGADOS 

Estudio: Huérfanos 1235. 

ENRIVUE BURLOS VARAS 
? ABOGADO 14 
Y Estudio: Bandera 152. — Atiende 

forme al sistema norte-americano. -, 
14-15-675 

MATRONAS 
ANA G, VARGAS BARRERA 

MATRONA 
Clínica privada. Curaciones internas 

enfermedades secretas de señoras. 
Recibo pensionistas. Atiendo consul- 
tas de provincias. 

LORD COCHRANE 985. 
P-134 

Matrona AURELIA GARGIA 
Recibo pensionistas. Partos, curacio 

nes internas. Atiendo llamados fuera. 
García Reyes 740. 

vLiNiga PRIVADA 
de MERCEDES H. ROJAS, matrona. 

San Diego 932. 
Recibo enfermas reservadas. 

sultas secretas. Precios módicogs. 

MATRONA 
VERGARA 671, (antes Independencia 

) 

Con- 

Especialidad enfermedades secretas 
—Consultas permanentes. 

A A e 

UPTICOS 
Instituto Optico 

SCHWARZENBERG y Cía. — Estado 

146. Casilla 347. 

Anteojos y lentes, ajustados exacta- 
mente. Instrumentos de cirugía. Depó- 
sito dental de White. Instrumentos 
matemáticos. 

PROFESURES 
ANIBAL GELEDON 

Atiende enseñanza particular. 

CASILLA 2061 
pa de provincia. * 

V111-30-626 

BARRACAS y FABRICAS 
son las tres casas que tienen el mejor 
surtido y más barato de plaza en 

N REALIZACION 

MATUCA 

e raices 

ARIEERA, 

o 
NA 745 

una cantidad enorme de maderas en bruto y elaboradas. :-: Conviene á 

todos, no con prar sin corsultar artes precios en a Jguna de estas tres casas 

¿L GLOBO, DESVIO G. PAZ. 
DELICIAS 2967 

PINO OREGON 
70,000 palos escoba (flor) .... 
QUILAS muy buena clasé .. 
RAULI 1 x 43 muy buena clase á ,, 15 el ciento 

YUNGA Y yv CARRASCAL 

ás sel ciento 
á, 15 el ciénto 

Fco, GARCIA PAZ, | 

pro 
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La Manana. Miercoles 19 ae ¡uno ae ¡Yi4 

gocietad. Periodico 
LAMAMANMA" 

La Comisión encargada de 
reorganizar la Empresa Perio- 
dística «La Mañana» invita á 
los liberales de Santiago y de 
provincias que deseen coope- 
rar al sostenimiento de este 
diario, á suscribir las acciones 
que faltan para completar el 
nuevo capital de la Empresa, 
acciones cuyo valor es de 333 
pesos 33 centavos. 

Los liberales que acepten 
esta invitación pueden dirigir- 
se á cualquiera de los miem- 
bros de la Comisión señores 
Pedro García de la Huerta, 
Maximiliano Ibáñez y José Pe- 
dro Alessandri, Imprenta de 

«La Mañana», Santiago. 

Si Ud, Tose 
so deje de hacer una prueba con-las 

Pildoras ¿Pectorales 
del Dr. Scott 

guey alivian casi inmediatamente los 
ataques violentos de la tos y la curan 

por completo dentro de poco tiempo. 

A 

Enfermos.— 
Se encuentra delicada de salua la 

señorita Victoriana Arriagada  Fer- 
nández. 

—Continúa mejor de'salud el señor 
Jorge Blizalde B. 

Continúa delicada de salud la se- 
fiorita Elza Kaltwasser Díaz. 

Recepción.— 
*" Hoy recibirá 4 sus relaciones la 
señora Sara del Campo de Montt. 

¡Residencia.— 

Pla fijado su residencia en Catedral 

2636, la señora Juana Metadorfí de 

Gaíbler. 

Matrimonio concertado.— 
Ha quedado concertado el matrimo 

«pio del señor Jorge Pérez Ruiz Tagie 

zon la señorita Matilde Ortúzar Cruz. 

Viajeros. — 
” Se encuentra de paso por ésta el 

señor Oscar Mujica Valenzuela. 
—Ha regresado de Viña del Mar el 

“sgeñor Alfredo Bouey acompañado de 

su esposa señora Amelia Yunge de 

Bouey. 
' =En el expreso de la mañana de 
hoy parten 4. Chillán el señor Moisés 
Poblete y sus hijas señoritas Rosa y 
Ema Poblete, 
—Ha regresado del sur el señor Ro 

¡dolfío Venegas Salas. 

e honor del doctor Eugenic Cien- 
14 

fuegos.— 
En el restaurant Santiago se llevó 

á cabo el Viernes último, la comida 
con que sus colegas de la Asistencia 

Pública, despedían de su vida de sol- 

tero al doctor don Eugenio Cienfue- 

808. 
La mesa con ¡(hermosos adornos de 

flores naturales presentaba un hermo 

so golpe de wista. A su alrededor to- 

maron colocación los doctores: Ru- 

perto Vergara, Ricardo Peralta, M:- 

guel Henríquez, Pedro Valenzuela, 

Manuel Contreras, Pedro Montenegro, 
Luis Aguilar, Gonzalo Moraga, Dario 

Cabrera, Francisco Ferrada, Federico 

Rudlof, Juan Kappes, Daniel Zurita, 

Víctor M. Torres, Lionel Segura y Ar- 
íuno Barraza. 

A la hora del champagne ofreció la 

“manifestación el doctor don Pedro Va 

lenzuela Larraín en un entusiasta brin 

dis. Contestó el festejado: en una sen- 

vida improvisación agradeciendo á sus 

colegas la espléndida demostración 

de cariño que le ofrendaban. Habla- 

ron también los doctores don Miguel 

Henríquez y don Francisco Ferrada. 

Excusó su inasistencia el doctor don 

uis Godoy. 

DE TODOS TAMANOS 

ana sola calidad 

Funerales.— 

Amteayer fueron conducidos al Ce- 
menterio los restos de la señora Ve- 
licidad Blanlot de Vidaurre. 

Un numeroso y lucido cortejo acom 
pañó los restos hasta el cementerio, 

Las fiestas francesas en Valparaíso.” 

En medio de la -lluvie empezaron á 
llegar antenoche, dice un diario de 

Valparaíso, más Óó menos á las 9 al Ho 
tel Palace, los coches que conducían 
á las familias invitadas al gran- bai- 
l6 que ofrecía la colonia francesa con 
motivo de las fiestas del 14 de Julio. 

A la entrada del hotel una comi- 
sión compuesta de los señores Paul 

R. de la Mahotiere, Edouard Boyer, 

Adolpne Lachaire, Pierre  Dorlhiae, 
René Ruttner, Henry Gentillon, Ale- 

xandre Boyer,  Hdouard  Kerbenan, 
Gaston Dromaz y Charles Gentillon, 
recibían 4 las damas y eran conduc:- 

das al amplio salón del hotel. 
Hermoso aspecto presentaba el sa- 

lón iluminado y adornado con las ban 

deras francesas y chilenas. 

Tras un biombo una excelente or- 

puesta ejecutó la marsellesa y luego 

después la canción nacional chilena, 
que fueron oídas de pie por todos los 

asistentes. 
A continuación con los' acordes de 

una cuadrilla inicióse el baile, en el 

que tomaron parte el señor cónsul de 

Francia don Ferdinand Chaussau, la 

señora del cónsul de Inglaterra, Mr. 

Mc Lean, cónsul de Inglaterra y la 
señora del cónsul de Francia. 

Las horas trascurrieron en medio 

de la mayor animación hasta la ma- 

árugada de hoy. 
Un buffet permanente estaba desti 

nado á los caballeros, y las damas 

eran obsequiadas con helados y pas- 

teles. 
A las 12 de la noche las damas pa- 

saron al hall del Hotel y cuando és- 
tas regresaron al salón había sido 
transformado en un elegante come- 

dor. 
Esto fué una verdadera sorpresa, 

pues la tarea de transformarlo fué 

cosa de diez minutos. 
AN se sirvió una espléndida cena 

reinando en ella un entusYsmo des- 

bordante. 
Los invitados se retiraron compla- 

cidos de la finas atenciones que les 

prodigó la comisión de festejos. 

En suma, el baile resultó un éxito 

que no había sido esperado por mo- 

tivo de la fuerte lluvia que cala. 

—A la 1.30 de la tarde de ayer fué 

servido en el salón Martini el ban- 

quete oficial que ofrece la «colonia 
francesa. 

Asistieron el señor Intendente de la 

provincia don Aníbal Pinto Cruz y el 
señor cónsul de Francia don Ferdi- 
nand Chaussan. 

Terminaron las fiestas con una fun- 

ción de gala «que se verificó en el 

Teatro Victoria, 

Manifestación de despedida.-— 

Con motivo de la próxima partida 

£ Santiago del doctor don Juan E. 
Ostornol, quien, como es sabido, está 
nombrado para desempeñar el cargo 

de 2o jefe del. Servicio Sanitario 

del Bjército, los señores jefes y oficia 

les de la guarnición de Concepción lo 

hicieron objeto el Domingo último de 

una hermosa manifestación de despe- 

dida, que consistió en un suntuoso al- 

muerzo servido en el casino del regi- 
miento Chacabuco. 

Otfreció. la manifestación “el jefe de 
la VI Brigada de Infantería, coronel 
señor Mariano Navarrete, y contestó 

el festejado en sentidos términos. Hi 

zo también uso de la palabra el jefe 
de la 1111 División, general señor Car- 
los Rojas Arancibia. 

Matinée blanca. 

Mañana Jueves se inauguran en el 

Teatro Santiago las matinées blancas 

dedicadas 4 las señoritas de nuestra 

sociedad. Estas funciones se harán to 

dos los Jueves 4 las 3 de la tarde, po 

niéndose en escenas obras escogidas. 

La tanda vermouth de las 6 de la 
tarde se vé favorecida por un nume- 

roso grupo de conocidas familias de 

' nuestra sociedad. Hoy va la bonita co 

media en dos actos, “Robo en despo- 

blade”. El señor Jambrina  recitará 

alguias poésías. 

DIVIDENDO INTERINO 

Se avisa á4á los señores accionistas 
que, según acuerdo del Directorio, co- 

menzará á pagarse un dividendo tri- 
mestral interino de dos por ciento, equi 
valente á cuatro chelines por acción, 
desde el Lunes 20 del presente. 

El pago se hará aquí y en Santiago 

por las oficinas del Banco de Chile, 
y á los señores accionistas residentes 
en el país se les pagará en moneda 

, corriente al tipo de cambio que el 
Banco fije para el Sábado 18 del pre- 
sente. 

El registro de transferencia de ac- 
ciones permanecerá cerrado desde el 
Lunes 13 hasta el Martes 21 del pre- 
sente, ambos días inclusive. 

Valparaíso, 8 de Julio de 1914. 

JUAN G. SEARLE, 

Director-Gerente, 
Ivm-28-1118 
1 
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¿For qué no se subscribe Ud. á uno de l 
contratos de Compra-Venta Semanal de la Ro. 

E) lojería y Joyería de José Huber? cuando 
8] por sólo 3 6'5 pesos puede Ud, obtener ventajo- 

Í samente una rica joya ó un excelente reloj da 
Bla sin igual marca ; 
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- DEPORTES- 
TURE 

ras del próximo Domingo: 

Premio Marte.— 

Tafetán (4,000) . 
Solway (4,000) -.. 

Avestruz (4,000). . 

Avenida (4,000) , 5 
Remblay (3,000) 

Brillantina (2,000) 
Mirko (2,000) . . . 
Villamil (2,000) 
Brindis (2,000) 
Fledermans (2,000) 

Coliseo (2,000) 

Pluviose (2,000) A 

Quilaco (1,000) 

Rondinella (1,000) 

Reliquia (1,000) 

Premio Nay.— 1,600 

dicap. 
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Lady Symington 
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Dreadnought 
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Vachery + mi rs se 
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Metal... 32 
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Marjorie :- . 
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Bob Cherry + co 
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ras del próximo Domingo: 

Premio  Clavel— 2,70 
Steeplechasse. 

Homero +. 1 5 o te 

Cenicienta » 
Ciervo + 77m" ft 
Huamachuco rs te 

HOCOta yal se 

Idólatra <= mm" 

Nancagúino : 

Tenebroso + 1 

Lisandrito 
Antella 5. 0 o” 

Pisa Flores .. 1: 5 
DUO Oise: ten > " 

Gascón . 

Manuelita 
A ROO 

Florella 5 1 1 

Risueño 
Lisboa - “1 
Elegantón +» 
Murillo 
Tinta » 
Fiel “0. ) 
Rabino = 2 an 

Ain Zara ==” 
Premio Copihue.— 1,1 

El Ratón : 
El Batalla 
Hanover -, 
Lisandrito -. 
Orphan + 1 
Bizancio > 5 m ” 
Pahuilmo 

Finish - 2” 

Veta: Blanca = 1 1 * 
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Espoleta . 5» 

Premio Clematis.— 
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¡COS 
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Canarito :o 3 mam 

CIO OMONOS 

Ratampuro um ma 
King George 1 mm ra 
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Rhodora 2 man” 
Mi Ñata 1 a uta 
Porflada mo mara 

Fledermans mn mm 
ONO! 

Salnete » 1 0. 
Huape 5 02001 
Golised m1 ma 

CLUB HIPICO 

Asignación de pesos para las carre- 

1,100 metros. 
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Premio Neápolis.—1,500 metros. 

Tafetán . +=. 1 “1.5” 54 kilos 

Aplauso e mima 54 ” 

Buen Tono dh 1 is 54 ” 
¡Lio as 5 Ya de O OO EME OE AA Y A 
Peleco ... ms Nr BEA 

Noctumodm o mi 34” 
Bretona  :. ole dd 

Astucia- 21m 52-” 

Custodio. 0 io te 0 82,” 
Avestruz e ere 52 ” 

Gulgne < 1.010 10m 502 ” 

BACUIO a aa 

Premio Green and White.— 1,500 
metros. 

Dreadnought =  ” 59 kilos 
Cybelle . . 5 ar AA 
Brujuleo + S 54.» 

Don Victor +=." mom 56 ” 
Federica . My DA A 

Ligerita sm 1 ms 54 ” 
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Premio Frileuse.— 1,800 metros. — 

Handicap. 
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HIPODROMO CHILE 

Asignación de pesos para las Carre- 
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Premio Clarín.—800 metros. 

Premio Canelo.— 900 metros 
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Repucura 0 u oa 52 ” 
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Premio Cardenal.— 800 metros. 
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Dorando e ta 54...” 
Arequipa y a 50...” 

Enigmático 48 ” 
Messina . 1 a 47 ?”. 

Británico 47.” 

Danseur 46 .” 

ChiavarÍ 3 e 1 42: 
Baader run 4.” 

Sourire «<< "mov 40 
Don Victor -» mt” - 

FOOT-BALIL 

CITACIONES 
"Santiago F. O.—De orden del presi- 

dente del Club se cita á sesión de Di- 
rectorio para hoy Miércoles 15 
9 P. M. en la Bibloteca del Liceo 
Santiago. Se encarece la asistencia á 

los señores C. Morales, León Espejo, 

Zúñiga, Tessada, P. Guevara, Valen- 

zuela. 
Liverpool] F. C.—Cita á sesión de 

para hoy Miércoles á las 

8 y media en el local de costumbre. 

Robinson F. C.—Citá para maña- 
na 4 las 8 P. M. en los salones de la 

Federación de Obras Católicas á jun- 
ta general reglamentaria. Ruego en- 

carecidamente la asistencia por haber 

asunto de suma importancia que tra- 

tar. 
Estrella de Prat Y. 0.—Cita 4 jun- 

ta. general para hoy á las S P: 'M. 

en su secretaría B. Vicuña No. 1451. 

Sportivo Libertad F. C.—Cita para 
hoy Miércoles 15 4 las 8 314 P. M. 
en el local de costumbre á junta ge- 

neral extraordinaria por ser hoy día 

fecha de nuestro cuarto aniversario, 

Han sido aceptados como socios los 

señores don José Antioco Bravo, He- 

raclio Bascuñán, Arturo Venegas y N. 

Valderrama. 
Coronel Barceló F. C.— Cita para 

hoy Miércoles á las 7:/112.P..M. al “Di- 

rectorio y en especial á los capitanes 

del 1.0 y 2.0 eleven. h 

Borgoño F. C.—Cita á sesión de di- 

rectorio para hoy, 4 las 8 112 P. M. 

Se cita á esta reunión al señor Car- 

los Gutiérrez. . 

Punto de reunión: Cochrane esquina 

de Eyzaguirre. 
Ignacio Serrano F. C.—Cita á sesión 

extraordinaria para hoy Miércoles, á 

las 8 P. M. 
Encarezco la asistencia por haber 

asuntos de importancia que tratar. 

República F. C. — Cita para hoy á 
reunión general ordinaria, en la secre- 

taría, Avenida Las Quintas número 98, 

á las 8 P. M. 
Ruega encarecidamente la asistencia 

y puntualidad en la hora. 

DECLARACION 
La Redacción Sportiva de este diario 

se ha trazado como norma el respeto á 

las personas, y en consecuencia no da- 

rá cabida en sus columnas sino á las 

comunicaciones que guarden la serie- 

dad necesaria, aún cuando vengan en el 

carácter de oficial. 

Decimos' esto, porque ayer una ins- 

titución por secretaría, oficialmente, nos 

ha-enviado una combiñicado, en el «cual 

se ofendía injustamente y faltando á 

la verdad al conocido sportman señor 

J. Deluermoz. 
Rogamos, en consecuencia, para evi- 

tar que estos se repitan ó que vayan 20s 

papeles al canasto se observe en las 

comunicaciones que se nos envíen la 

mayor corrección. 

MERECIDO HOMENAJE 
El señor Emilio Gómez Ríos us hoy 

demasiado conocido de nuestros sports- 

men por las relevantes condiciones per- 

sonales que ha puesto al servicio de los 

deportes. 
Su labor en los últimos años, como 

presidente de la Asociación Santiago, y 

actualmente como presidente de la Liga 

de Foot-Ball de Chile y director de ua 

Federación Sportiva Nacional no apaga 

en manera alguna los grandes servicios 

que prestó á la Asociación Nacional, á 

la cual, se puede decir, le dió vida. 

Esta institución agradecida y deseosa 

de manifestarle su reconocimiento por 

su obra silenciosa pero eficaz, por ero- 

gación de sus afiliados, ha adquirido una 

preciosa obra de arte que le obsequia- 

rá en testimonio y recuerdo de su ac- 
tuación. 

El valioso objeto se exhibe en las vi- 
drieras de la Casa Francesa desde hace 

algunos días, y será entregado próxi- 

mamente en la sesión solemne de la 

Liga de Foot-Ball de Chile que se efec- 

tuará en Septiembre del presente año 

en la ciudad de Temuco. 
En esta misma reunión la Asociación 

Santiago hará entrega de una medalla 

especial “Al Mérito” al señor Jorge 

Brañes por los valiosos servicios pres- 

tados á la institución. 

Próximamente daremos á nuestros 

lectores mayores detalles y los tendre- 

mos al corriente sobre tan hermosa co- 

mo significativa manifestación. 

HERMOSA ACTITUD 
El Club Compañía de Gas, ganador 

en 1913 de la serie especial, de la Aso- 
ciación Nacional ha recibido directa- 
mente del señor Fernando Díaz G. con 
una encomiástica nota, en que declara 

la legitimidad de su triunfo, la copa, 
ofrecida por este caballero, como pre- 

mio á dicha serie. 
El Club Compañía de Gas dando 

ejemplo de disciplina, que le honra, ha 

puesto dicho trofeo 4 disposición de la 
Asociación para recibirlo oficialmente 
de poder de ésta, en el momento en 

que se haga la solemne repartición de 

premios. 
Con una conducta semejante no sola- 

mente se prestigia el club sino también 
á la Asociación que cuenta en sus filas 
elementos de orden. 

Por otra parte, queda establecido que 

la resolución del directorio del año an- 
terior, que fué tan discutida, sobre este 
particular, era perfectamente justa y 
reunía la voluntad de todos sus miem- 
bros y del donante del trofeo. 

DESAUTORIZACION 
Como en un diario de la mañana, 

en nombre del directorio del Club Co- 
quimbo, se hacen imputaciones gratui- 
tas al presidente de la Asociación Na- 
cional y á sus compañeros de directo- 
rio, el delegado oficial de dicho club 
asistió á la sesión de directorio de la 
Asociación mencionada á protestar de 
semejante publicación que su club de- 
sautorizaba en absoluto. 

Por nuestra parte, nos hacemos un 
deber en declarar que nuestro colega 
fué sorprendido y la publicación se hizo 

directorio 

Novela por Antonio Bórquez Solar: Véndese 3pesos ejem 
plar Librería HUME y Librería TORNERO, calle Ahumada y Librería MIRAN 
DA, Bandera esquina de Compañía y Bandera 15. 

Pedidos de provincias: al autor, Casilla 334,—Libre de porte, VII=+; 

MAGALLANES v. GIMNASTICO 
Entre los leagues matchs que el ca- 

lendario de la Asociación de Foot-Ball 
de Santiago señala para el próximo 
Domingo figura el de estos reconocidos 

y poderosos clubs. 
Rivales caballerosos en las ardientes 

luchas del más hermoso de los depor- 

tes, viejos y nobles amigos en los pues- 
tos del honor como en la adversidad, 
se han hecho fuertes y aguerridos por 
su constancia y su larga práctica en el 
sport, únicos medios para llegar 4 ob- 

tener la verdadera ciencia del juego. 
Ambos poseen una larga historia 

sembrada de innumerables y hermosos 

triunfos, que son su orgullo, y un fuer- 

te'pedestal para seguir conservando 

sus viejos y gloriosos nombres.  * 

Con tan bellos antecedentes, no du- 

damos que el próximo Domingo podrán 

los sportsmen de la capital presenciar 

un match de lo más reñido y emocio- 

nante. 
FEDERACION SPORTIVA NACIONAL 

DE CHILE 
Se cita 4 sesión de directorio para 

hoy Miércoles 15, á las 5% de la tar- 

de en Amunátegui 72 altos. 
EL TEAM OFICIAL DE LA LIGA 
La Liga Santiago, en la sesión extra- 

ordinaria del Martes último, seleccionó 

el team que representará á la capital 
en el séptimo intercity anual Valpa- 

raísos versus Santiago, 4 jugarse el 

próximo Domingo en ésa. 
La elección de los jugadores que 

componen el cuadro oficial ha sido 
muy acertada, pero—todo tiene su pe- 
ro—en la colocación del goalkeeper el 
team ha sufrido una dolorosa disloca- 

ción. 
¿Peredo superior á Crew?.-..- En nin 

gún caso. Con forwards como Brito y 
Skeweck-Cox, muy seguros y livianos, 
se necesita un goalkeeper que reuna 
excepcionales aptitudes de agilidades. 
Peredo es pesado; ésta es una razón 
más grande que un templo y que viene 
claramente 4 demostrar que el guar- 
davallas del Enylish es el único hom- 
bre llamado 4 defender y resguardar 

con ventaja el baluarte de la capi- 

tal. 
Y ya que hemos hablado del goal- 

keeper vamos á los half-backs, ya que 
á la designación de Barriga y de Ernst, 

como backs, uno liviano que cargue y 
otro pesado que resista el choque, ha 

sido muy acertada, lo que nos com- 
placemos en reconocer. Los half-backs: 

Molina, Brass y Quinteros, son buenos 
y homogéneos; Quinteros y Brass in- 

discutibles, lo que no sucede con Mo- 
lina... Entre éste y Elgueta, la elec- 

ción no es ni puede ser dudosa: fran- 
camente nos inclinamos por el half del 
Eleuterio Ramírez. Y conste que esta 
opinión la substentamos nosotros que 

no pertenecemos á la Liga Santiago y 
que podemos dar una opinión más des- 

apasionada, ya que no estamos en In- 
timo contacto con los clubs que for- 

man esa Liga, y si aquí nos atrevemos 
á exponerla es porque, sin hacer hin- 

capié en divisiones que lamentamos 
muy profundamente, miramos muy en 

alto el interés general exteriorizado en 
que la Liga Santiago presente en Viña 
del Mar el mejor exponente del foot- 

bal dé que'puede disponer. 
La. línea delantera es lo mejor que 

tiene el team, como que está formada 

por espléndidos jugadores. Córdova ra- 
pidísimo y combinador en compañía, 
de Rojas, hacen una ala' derecha muy 

buena; Morales al centro, eje de cuali- 
dades sobresalientes y de rara sereni- 
dad y precisión para repartir el juego; 

Teuche, el gran Teuche, el prodigioso 

inter izquierdo, no necesita elogios; 
Fuentes, que juega tan bien de backs 

como de wing derecho Ó izquierdo, 
completa dignamente el quinteto san- 
tiaguino que lleva la - representación 

genuina de los delanteros de la Liga 

Santiago. 
Para terminar, nos atrevemos 4 pro- 

poner al directorio de la Liga que 
efectúe el próximo Jueves un último 
match de práctica entre el elemento 

oficial y el que pueda disponer, por 

ejemplo: 
Team oficial: Peredo, Barig:, Ernst, 

Molina, Quinteros, Brass, Córdova, Ro- 
jas, Morales, Teuche y Fuentes. 

Team de práctica: Crew, Livistonne, 

Casabonne, Santander, Valderrama, El- 
gueta, Miranda, Moccia, Berríos, Ubilla 
é Hidalgo. 

Y ahora, un pronóstnco que algunos 
juzgarán temerario: si el team de prác- 

tica se presenta completo, creemos 

que Crew no será fácilmente batido y 
que el team intercity puede sufrir una 
sorpresa, ya que Moccio, Berríos € Hi- 

dalgo no son hombres que se amedren- 

ten por la imposibilidad de colocarle 
goals al guardavallas oficial. 

El resultado lo dirá. 

ASOCIACION SPORTIVA VICTORIA 
League matchs que se jugarán el 

Domingo 19 de Julio: 

Primera serie.——Copa Sociedad Vinos 
de Chile.—Miraflores (15 Enero) ver- 
sus Almirante 'Tompson 1. Hora: 13% 
P. M. Referee, señor Segundo Peña. 
Cancha: Condell 200. 

Segunda serie.—Intimidad 11 v. Es- 
peranto. Hora: 121% P. M, Referee, se- 
ds Manuel Miranda. Cancha: Condell 

—Miraflores (D.) v. Carlos Walker 
II. Tora: 3% P. M. Referee, señor Jo- 
sé del C. Poblete. Cancha: Condell 200. 

Tercera serie.—Chile Atlético v. Es- 

trella Nacional. Hora: 9 A. M. Refe- 
pres señor M. Vargas. Cancha: Condell 

—Miraflores (1.) v. Intimidad. Horas: 
o A. M. Referee, señor Rogelio Ce- 
is. 
Director de turno, el secretario señor 

Manuel Vargas. 

EL COQUIMBO F. O, Y LA NACIO- 
NAL 

Uno de nuestros colegas dice en su 
edición del Lunes: “El encuentro en- 
tre el Coquimbo y el Manuel Vicuña 
se debía efectuar en la cancha del San 
tiago; pero no se presentó el referee 
oficial don Carlos Fanta, ni el Manuel 
Vicuña, 

Uno de los directores del Coquimbo 
nos recomendó hiciéramos presente la 

falta de formalidad de parte de la 
Asociación Nacional, y sobre todo del 
señor Fanta, que, 4 pesar de asegurar 

que asistiría, no fué mi mandó reem- 
plazante”. 3 

Con motivo de este párrafo el Co- 
quimbo F. C. designó una comisión pa 
ra acercarse á la prensa 4 declarar ofi- 
cialmente, en nombre del club, que 
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y T
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A
 

A 

jde prestigio para atacar 

DELICIAS 1860.—SANTIAGO 

A, un paso de la Estación Central de 
los Ferrocarriles. Establecimiento de 
primer orden. Confort moderno, situa 
ción especial para viajeros de provin+ 

cias. Baños, luz eléctrica.—LACLAUS- 
TRA Y GARCIA, 

/ 

ningún miembro: del directorio de la 

institución había solicitado la publica+ 

ción anterior, 
Nos manifestó la comisión aque el Co 

quimbo F. C. ha. visto con especial 
agrado la magnífica marcha, en la pre 

sente temporada de la Asociación Na- 

cional y que todos los acuerdos que 

con tanto acierto ha tomado. el ' dí 
rectorio de esta Asociación están per- 

fertamente encuadrados en sus estatu- 

tos y en perfecta armonía con los de- 

rechos de todos los clubs inscritos, 

En cuanto á la inasistencia del re- 

feree oficial fué motivada por la pres- 

cripción reglamentaria nmero 56 de la 
Nacional que dice: “Se entenderán 

legalmente aplazados los matches que 

deban jugarse, si hubiese llovido des- 

pués de las 8 A, M, de los días desig- 

nados”. El Domingo llovió 4 las 11 A; 

M. y en consecuencia el referee se li- 

mitó á cumplir con su deber al mo 

concurrir á arbitrar la partida. 

A pedido del Coquimbo F. C. hace- 
mos esta declaración, lamentando pro 

fundamente que nuestro colega haya 

tomado el nombre de un club serio y 
injustamen- 

te á una de nuestras principales inm- 
tituciones de foot-ball, cual es la .Aso- 

ciación Nacional. 

ASOCIACION COMERCIAL DE.FOOT 
BALL 

En la última junta general de dele- 
gados, esta Asociación acordó  nom- 

brar, por unanimidad de opiniones, Á 

5 directores para que secúnden la la- 
bor del directorio. 

Este nombramiento. recayó en los si 
guientes señores; Juan Livingstone de 

“El Diario Ilustrado”; Juan Urzúa, de 
“El Zig-Zag”; Oscar Mouras, de la Ca- 

sa Gath y Chaves; Fernando Alvarez, 

de la casa Antonio Ferrer y señor Ce- 
ledonio Palacios, de la Fábrica de Cal- 
zado de los señores A. Magnere y Cía, 

Se acordó jugar el Domingo 19 del 
actual las primeras 4 partidas, , 

Jugarán por la primera serie: 

Hora 1% P. M, en punto: “El Diario 
Ilustrado” versus “El Mercurio”. 

Hora 3 P. M. en punto: La Intimi- 
dad versus Picó Hnos. 

Jugarán por la segunda serie; 

Hora 9 A, M.: Antonio Ferrer 11 yez 
sus Oberland Club, 

Hora 10 A. M.: A. Magnere y Cía, 
(Moliere) versus Imprenta y Litogra- 
fía Universo. 0 

El referee que arbitrará estas *pár- 

tidas y la cancha donde se llevarán 4 

efecto lo avisaremos oportunamente, 

El Viernes se dará 4 la publicidad 

el calendario de la Asociación. y 

Se ruega 4 los teams inscritos en 
esta institución que envíen á la mayor 

brevedad posible una lista completa 

de los jugadores que tomarán parte 

en las partidas (hasta 18) con sus 
respectivas firmas. 4 

Pueden entregarla en Ahumada 31, 
Casa Singer, Óó en Manuel Montt 2460 
entre Avenida España y Molina, do- 
micilio del secretario. 

Se recomienda á los equipos de la 
Comercial € Industrial de Chile que 
se presenten á las partidas con su uni 

forme completo. 
Mañana daremos algunos detalles 

sobre nuestra repartición de premios 
y sobre los pasos que se están dando 
para conseguir una buena cancha. 

SPORTIVO LIBERTAD PF, O, 
Con motivo de ser hoy día, 15 de 

Julio, fecha del 4.0 aniversario social 
se llevará á efecto una sesión solemne 
á las 83% en punto en su secretariá, 
San Pablo 1276, 
Como un número atrayente de esta 

sesión se leerá la memoria correspon 

diente al año 15 de Julio de 1913 a) 
15 de Julio de 1914. La sesión serg 
amenizada con algunos números 'múu- 

sicales, ejecutados por la estudianti- 
na del club, en honor de todos los so- 
clos asistentes, ? 

Se nos pide recomendar á todos los 
señores consocios la asistencia, ad- 
virtiéndoles que será obligatoria. Iñ- 
vítase de un modo especial Á todós 
los señores ex-consocios. 

LIGA SANTIAGO 
Team Intercity xl 

El Capitán de este team nos ha 560- 
licitado que citemos 4 los señores Pé: 

>-edo, Ernst, Molina, Quinteros, Brass, 
Fuentes, Teuche, Morales, Rojas, Cór 

dova, Elgueta y Miranda á una reu- 

nión que tendrá lugar esta noche él 

las 83% P. M, en la imprenta de “La, 
Unión”. 

TICLISMO 
lps 

BENEFICIO A SANOHEZ Y ROJAS 

El directorio del Club Ciclista Cón- 
dor se reunirá esta noche á las Y P, 
M., en los salones de “El Mercurio”, 
para acordar la. fecha en que se efectua 
rá el torneo ciclista £ beneficio de sus 
socios que se encuentran en Europa, 
señores Manuel Sánchez y Heriberto 
Rojas. 

Las personas amigas de estos sports 
men se les ruega asistan á esta reu- 

nión para darle más realce 4 la files. 
ta, principalmente á los siguientes se: 

fiores: Pellegrini, Sepúlveda, Podes- 
tá, Montenegro, Cardone y otros jóve: 
nes más, cuyos nombres se nos esca: 
pan. 

UNION CICLISTA DE CHILE 
Cítase 4 los señores delegados á se= 

sión para mañana Jueves en los salo-% 
nes de “El Mercurio”, 4 las 8% P, M. 

pagando por un terno que le dura tres meses, $ 140 0 $ 
obtener por $ 90 en Sastrería Retamales, ex«tailleur.de Pinaud y ex-cortador 

TEE 

170, cuando lo puede 

SHORE 

NOTA, —Terno.réclame-$-80, Hechuras $ 50, 
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Remate Judicial 
OFICINA SALITRERA 

«La Perija“ 

Que tendrá lugar en la Sala del 1.er Juzgado 

el 31 de Julio próximo, 
a las 3 P. M. 

Cón el inventario y antecedentes á que se refiere, piden se publiquen 
avisos para la subasta de la oficina salitrera La Perla, con citación., 

Luis Vergara y Vergara y Rodrigo Vallejo, liquidadores- de la Socie- 
dad Anónima Salitrera denominada LaPerla en los antecedentes de la ma- 
teria á U. $, respetuosamente decimos: 

Que de conformidad con lo dispuesto en el inciso segundo del artículo 
465 del Código de Comercio, los liquidadores de una sociedad anónima de- 
ben ajustarse en el desempeño de su cargo á las reglas establecidas en el 

párrafo VI del título VII del libro II del Código citado; y entre las obli- 
gaciones que impone ese párrafo á los liquidadores, se encuentra el número 
6,0 del artículo 413, que manda vender las mercaderías y los muebles é 
inmuébles de la Sociedad, al efecto de cancelar con su producto los cré- 
ditos y cuentas 4 favor de terceros. 

Nos corresponde, en consecuencia, proceder á ia venta en pública su- 
basta, de la oficina salitrera La Perla con todos sus terrenos, maquinarias, 

edificios, accesorios, útiles y enseres y demás existencias que constan de los 
respectivos títulos y del- inventario adjunto. 

La venta de la Oficina Salitrera La Perla, tal como se ha individuali- 
zado en la clásula precedente, debe hacerse sobre las siguientes bases y 
condiciones: 4 

Primero.—La venta se hace ad+corpus, en el estado en que actualmen 
te se encuentra la Oficina, con sus terrenos, maquinarias, edificios, útiles, 
enseres, herramientas y existencias que se hallen en la misma Oficina; 

Segundo.—Los vendedores no responderán ni de la cabida de la Ofii- 
cina, ni de la cantidad de salitre que contengan sus terrenos ni del estado 
de la maquinaria y de las existencias que se encuentran;'en la Oficina, pues, 
como se ha dicho, la venta se entenderá hecha en block, cualquiera que 
sea la extensión actual de los terrenos, su cantidad de caliche y el estado ó 
calidad de los edificios, maquinarias y existencias; 

Tercero.-—El comprador quedará expresamente obligado á respetar y 

cumplir los gravámenes que afectan á la oficina salitrera La Perla, en con- 
formidad á la ley de 26 de Enero de 1901, cuyo tenor dice: 

“Autorízase al Presidente de la República para modificar la forma de 

*“ pago del saldo insoluto del precio-del remate de la Oficina La Perla, 
* adquirida por la Sociedad Internacional de Salitres de Tarapacá, en con- 
formidad 4 las siguientes bases: 

*“la—La Compañía abonará hasta el agotamiento de la salitrera, por 
cada quintal de salitre que elabore ó exporte, á más del impuesto de ex- 

portación y conjuntamente con éste: cinco y medio peniques, cuando el pre 
¿cio corriente, puesto 4 bordo, sea de seis chelines ó más, por caúa quin- 

tal español de salitre. 
“Cinco peniques, si el precio corriente fuera de cinco Chelines, nueve 

peniques Ó más, sin alcanzar á seis chelines. 

“Tres y medio peniques, si el precio fuera de cinco chelines seis peni- 
ques Ó más, sin alcanzar á cinco chelines nueve peniques. 

“Tres peniques, siempre que el precio fuera de cinco chelines tres pe- 
ques Ó más, sin alcanzar á cinco chelines seis peniques. 

“Dos y medio peniques siempre que ei precio sea menor de cinco che- 
lines tres peniques. 
“2a—£n resguardo de los intereses fiscales, el Presidente de la Repú- 

“ blica intervendrá en Ja manera de explotar metódicamente el caliche con 
“ tenido en los terrenos, en la fijación del precio corriente de las ventas 
“ de salitre y en todo lo que juzgue necesario para asegurar el fiel cum- 
“* plimiento de la presente ley. 

“3.a—La Compañía Internacional de Salitres de Tarapacá se desistirú 
del juicio que tiene pendiente en contra del Fisco y renunciará á todo 

reclamo proveniente del remate de la Salitrera La Perla”, 
Cuarto.—El precio Ó valor de la subasta, se pagará al contado, en mo- 

neda esterlina, por medio de letras de primera clase sobre Londres y á no- 
venta días vista. 1] 

Quinto.—A] mismo tiempo de inscribir la adjudicación de la Oficina 
Salitrera La Perla, 4 favor del subastador, se inscribirán también los gra- 
vámenes de que trata la cláusula tercera, así en el Registro Conserva- 

torio de Bienes Raíces como en el de Minas. 3 
Para la mejor inteligencia del aicance de los gravámenes que afectan 

4 la Oficina Salitrera La Perla, 'se dan las siguientes explicaciones: La Ofi- 
cina Salitrera La Perla se remató el quince de Octubre de mil ochocien- 
tos noventa y cuatro en la suma de noventa y siete mil libras egterlinas. 

De esta suma se alcanzó 4 pagar la cantidad de £ 49,733:11:9, cuando 
se produjo la transacción de que da cuenta la ley número 1449 de 26 de 
Enero de 1901. 

Por esta ley se autorizó al Presidente de la República para modificar 
la forma de pago del saldo insoluto del precio del remate de la Oficina Sa- 
litrera La Perla, de propiedad de la Sociedad Internacional de Salitres de 
Tarapacá en conformidad 4 las bases que en la misma ley se determinan. 

. Esta ley, tuvo por origen una solicitud en que la referida Sociedad hizo 
ciertas proposiciones para llegar á una transacción en el juicio que se- 
guía contra el- Fisco, demandando la rescición del contrato de compra-ven 
ta de la Oficina Salitrera denominada La Perla. 

Posteriormente á4 la transacción de que se trata, se ha pagado 
£ 26,475:17:4. Agregada esta suma á la pagada anteriormente, se llega á 
un total de £ 76,209:9:1. t 

Se queda, en, consecuencia, adeudando el saldo de precio con relación 
á las noventa y siete mil libras que importó la subasta de la Oficina La 
Perla. 

La forma de pago del saldo se encuentra consignada en la ley de 26 
de Enero de 1901 que se han reproducido. 

Como es necesario que la subasta se haga sobre una base de precio ra- 
cfonal, los liquidadores, después de oír los informes de estilo, han fijado 
como minimum para que empiecen las posturas, la suma de £ 4,000. 

A fin de dar facilidades 4 los interesados, conviene publicar avisos por 
ei término de diez días y fijar la fecha para la subasta dejando marjen 
de treinta días á contar desde la primera publicación, plazo en el cual 
pueden hacerse todos los estudios y reconocimientos que se quieran res- 
pecto de la propiedad que se trata de vender. 

Con el mismo objeto, debe decretarse que el remate tenga lugar en 

la sala del Juzgado de U. S., y en presencia del secretario ante quien de- 
ben hacerse las ofertas Ó posturas del interesado, debiendo extenderse el ac- 
ta en el respectivo libro de remates judiciales. 

Por tanto, 4 U. S., pedimos se sirva ordenar que se publiquen avisos en 
un diario de esta ciudad, y en otro de Santiago, por el término de diez 
días, anunciando la subasta de la Oficina Salitrera La Perla en las condi- 
clones anotadas en esta solicitud, para cuyo efecto debe insertarse integra- 
mente en los avisos el presente escrito y su proveído y señalar día y hora 
para el remate, que tendrá lugar en la sala del Juzgado de U. $S., y en pre- 
senela del secretario; ante quien se harán las diversas ofertas Ó posturas, 
debiendo extenderse el acta respectiva en el libro que sirve para estos ofi- 
cios, todo con citación del Fisco.-——Luis Vergara y Vergara.—R. Vallejo M. 

¿2 Iquique, diez y nueve de Julio de mil noveci Como se 
pide, con citación del Fisco, y se señala para el remate el treinta y uno 
de Julio próximo á las 3 P. M.—Ismael Poblete.—Castro Díaz, secretario. 

En Iquique, 4 diez y nueve de Junfo de mil novecientos catorce, noti- 
fiqué por el estado y envié carta certificada por Correo 4 don Luis Vergara 
y Vergara.—Oróstegui Gallo, of. 1.0 

En Iquique, á diez y nueve de. Junio de mil novecientos catorce, notifi- 

qué por el estado y envié carta certificada por Correo 4 don Rodrigo Valle- 
jo.—Oróstegui Gallo, of. l.o . 

En veinte de Junio de mil novecientos catorce, en su oficina 4 las 
9 A. M., notifiqué al señor promotor fiscal; le dí copia.-——Marco A, Valle- 
jo.—José A. Santander” ..; - 
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Conforme. Iquique, veinticinco de Junio de mil novecientos catorce. 
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Santiago, 11 de Julio de 1914, 

José Rafael Salas 
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“ estatutos, el registro de transferencias de “Y 
«$ acciones permanecerá cerrado desde el e 

$ 13 hasta el 23 inclusive del presente mes. de 

Xx Santiago, 11 de Julio de 1914, y 
$e a . S de Pedro A. Torres, 
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e DIRECTOR-CGHuRENTE, e 
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A En virtud de ¡o dispuesto en el artículo 44 de los Estatutos de E 

Í Banco, cítase 4 Junta General Ordinaria de Accionistas para el 22, 4 

las 3 P. M. 

Santiago, Julio 10 de 1914. 

Fernando Rioja, 
Presidente. 

Banco Español de Shile| 
De conformidad con lo dispuesto en el artículo 46 de! Reglamento fl 

del Banco, queda cerrado el Registro de 'Iransferencias de Acciones, | 

desde esta fecha hasta el 22 inclusive. k 

Santiago, Julio 10 de 1914, 

José Ureta, 
Gerente. 

hi 
Consejo cítase á Junta Generali Extraordinaria es Por 

de Accionistas, para el día 22 del presente mes, á las 3% P. M., en el lo- E 

resolución del 

cal del Banco, con el objeto de acordar ún nuevo plazo. para la coloca- 

ción de las 100,000 acciones que faltan por emitir, hasta completar el me 

capital autorizado del Banco. 

Valparaíso, Julio 11 de 1914. a 

Fernando Rioja, 
Presidente. 

Citase a Junta General Ordinaria 
de Accionistas para el día 20 de los 
corrientes á las 4 P. M. 

Santiago, 10 de Julio de 1914 EL CONSEJO. 
1294 
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Banco Popular 
Fundado en 1889 especialmente para atender los inlereses de la clase proletaria. Autori 

zado por Decretos Supremos de 19 de Octubre de 1887 16 de Octubre de 1907 
y 3 de Agosto 1910 

CAPITAL AUTORIZADO.......................... $ 5.000,000 
CAPITAL PAGADO... ds .- $ 1.000,000 

CONSEJO DIRECTIVO . 

PRESIDENTE: Alejandro Valdés Riesco. VICE-PRESIDENTE: José €, M 
d Bezanilla, CONSEJEROS: Luis Enrique Campillo, Guillermo Pereira 1, 

Vicente García Huidobro, Carlos A. Infante, 

Gerente: FRANCISCO A, CELIS, Ahumada Esq. Alameda 
TASA DE INTERESES 

A la vista y en Cuenta Corriente ví. ccocenomaon cor ronncizonionasacovóncañanaócaso. Y por ciento 
A tres meses plazo... ..o......0.. d - 8 por ciento 
A seis meses plazo, Hóbas dl 477 6 por cients 
A un año plazo Z por ciento 
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Queda á disposición de los imponentes de esta Caja 
e de Ahorros la nueva Sección de Administración de Pro1 ¿ 
e piedades Urbanas, Esta Sección se ha creado con el fin 5 
A de darle tacilidades álos imponentes que no pueden ha ÉS 
5 cerlo personalmerte ó por estar ausentes de Santiago, » a 

es Datos y otros antecedentes pueden pedirse en la Ofi: 
sr as 1 s $ 
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= Aprovechar esta acasión»=p 

¡ ELECTRICISTAS y ESTUCADORES 
Guantes de goma á precios reducidos encontraréis en la 

que abre todo el año hasta la ¿ de la madrugada JUAN de D, ROJAS A, 
Farmacéutico y Químico 

EwUrnsiGi de Acerte as Bacalao ue Noruega con hi . 
opotito de Cal, Soda y Glicerina, 

Al 50 por ciento de Aceite 

$ 0D el AiTRO 

Laboratorio, PEREZ BARAHONA 
GALERIA BEECHE 14 Er 164 

(Compañía Sud-Americana de Vapores 
VIAJE DIRECTO Y RAPIDO A PANAMA EN 14 DIAS 

Lil vapor rápido “LIMARD» 

con instalación de telegrafía inalámbrica, sistema Marconi, saldrá para la 

ZONA DEL CANAL, (Istmo de Panamá) ve 

: El Miércoles 15 de Julio A E 
a las 4 de la tarde, con escaia en Coquimbo, Antofagasta, Iquique, Arica, 

Mollendo, Caílao; Salaverry, Pacasmayo, Eten y Payía, y llegará al Istmo el 

0% 

Nazario, Havre, Hamburgo, con los espléndidos vapores de la United Fruit 
Co., que zarpan de Colón para New Xork y New Uricans y aquellos igual- 
mente cómodos de la Elders ds Fitíte que van en derechura á Bristol (Ingla- 
ierra), importante puerto situado á tres horas por ferrocarril de Londres, 
y comunicado con Liverpool y demás principales ciudades del Reino Unido. 
Magnífica oportunidad para efectuar viajes rápidos á Estados Unidos y Eu: 

rUpa. 
Vi2OR PARA GUAYAQUIL 

termedios el Sábado 18 de Julio 4 las 6 P, M. con escala en Coquimbo, Huas 

co, Carrizal, Caldera, Chañaral, Talta,, Antofagasta, Gutico, 'ocopilla, Iqui-** 

que, Caleta Buena, Pisagua, Arica, Moliendo, Chala, Pisco, Cerro Azul, Ca-"* 

lleo, Huacho, Supe, Huarmey, Casma, Samanco, Chimbote, Pacasmayo, Eten 

y. Paita. : ; ps 

Oliverio weeny, 
GERENTE. 

Pasajes y demás pormenores pueden obtenerse en Saiutiago donde los 

señores 

Agencia Sub-agencia 
CARLOS ROGERS, Bandera €sQ. S. B. SPENCER, Pasaje Balma. 

Moneda. ceda 11. 

£ne paciue picam Navigation Company 
VAPOR PARA EUROPA 

El vapor correo del Estrecho “O ROOMA”, doble hélice, de 19.400 to- 

neladas desplazamiento y con instala ción Telégrafo sin hilos Marconi, ca- 

pitán W. Styer, llevando las Malas para  Kuropa, saldrá úe Valparaíso el 
Jueves 23 de Julio, á las 11 A. M. 

VAPOR PARA GUAYAQUIL : 

El vapor VICTORIA, (7,000 toneladas y con instalación telégrafo sin 

hijos Marconi), capitán V. E. Speranza, R. N. R., sanNirá de Valparalso pa- 
ra Guayaquil y puertos intermedios, elSábado 25 de Julio á las 6 P. M, 

El vapor-correo del Estrecho ORDUÑA, capitán T. M. Taylor, (Re N. 
K.), (triple hélice, de 25,000 tonela das desplazamiento y con instalación - 

telégrafo sin hilos “Marconi”, saldrá de Valparaíso para Panamá € inbms- 

medios el Martes 21 de Julio á las 3 P, M, ly 

THE. PACIFIC STEAM NAVIGATION CO. 

Se pueden comprar pasajes al mismo precio y condiciones que en 
Valparaíso, obtener además pormenores donde los agentes en Santiago, 

SWINBURN y Cía.,, Huérfanos 1144; 6 4 los sub-agentes SPENCER Y 

WATERS, Pasaje Baln:uceda 11; TRANSPORTES UNIDOS, Estado esquina 
Alameda; EXPRESO VILLALONGA, Agustinas $32-40; A. SCROGGIE 
Bandera esquina de Agustinas. 

Dirección General | Dirección Genera) 
=DE- . JE y 

Obras Públicas Obras Públicas 
PROPUESTAS PROPUESTAS 

Pídense propuestas públicas para 
Pídense propuestas públicas paralia construcción de un paso inferior y 

el movimiento de tierras y enrieladuraf desviación del camino público entre” 
en la estación de Rancagua del ferro+*los kilómetros 9,441 y 9,535 del ferro-* 
carril de Rancagua á Doñihue. «carril de Rancagua 4 Doñihue. 2 

Las propuestas se abrirán el 30 del? Las propuestas se abrirán en la Ins: 
presente en la Inspección General pis General de Ferrocarriles de la 
Ferrocarriles, 4 las 2 P. M. Dirección de Obras Públicas, el 31 de' 

* Ver “Diario Oficial”. presente mes, á las 2 P, M, ho 
Santiago, 14 de Julio de 1914. Ver “Diario Oficial”. A 

El Secretario General. - Santiago, 14 de Julio de 1914. Y 
E 

Ferrocarriles Ferrocarriles 

dei Estado del Estado 
5e piden propuestas públicas para. 

la dotación de fuerza hidráulica desti-|la adquisición de terrenos destinados, 

nada á la nueva Maestranza Central. [á la nueva Maestranza Central, ñ 

Véanse bases en el “Diario Oficial”. Véanse bases en el “Diario Oficial”. 
Y Ñ ES de Tk xy y 

y VIII-1,0-1287 pe 1 0-12: 
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29 de Juiio, donde estará en conexión con vapores para San Francisco, San p 

El vapor “VCACHAOAL”, capitán Gregory, saldrá para Guayaquil é€ in- 

1d 

1 

tetas fecias. 
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La Mañana. Miércoles 15 de Julio de 1914 

= LAMPARAS, PLAFONIERS y GANCHOS- 

(a Acaban de llegar. Precios Módicos 

> “A.E.G. “Compañía Sudam 
Casilla 110 D 

Dirección telegráfica Egmarsud 

ULTIMOS MODELOS 

SANTIAGO 

Teléfono ingl, 474 

Con 25%. de Rebaja 
A OTRAS CASAS DEPOSITO DE LA FABRICA 

CATRES  2386- 
ir” Ministro de Guerra 

14.-—in los Círcu- 

capital se a 

1 S€ na firmado el decreio 

lo al señor 

la Gue 
En el H 

: » = y0a Angel Allaria, Mi- 

casi esq. Avenida España de 

And DÍ | BUENOS AIRES 

eliClas-2388 1» csciaios de exa 

| AIRES, 
ital Fr: 

manife 

2l monumento de Alsacia y Lo- 

5 una brillan- 

ón patriótica 1ermosa 

pie d 
€ as. : 

telaciones Exteriores, 

y el Introductor de Embajador 

ron hoy al Ministro de Francia en es- 

capital, para ex sarle los saludos 

Gobierno, con motivo del glorioso 

aniversario 14 de Julio del 

1 

Ultimas informaciones del 
proceso policial. 

Italia 

La salud del Bugue de Aosta 

ROMA, 14.— 
que de Aosta ha tubo en entás | últ 

mas veinticuatro horas una lijera me- 

joría. 

Hasta ahora no se ha publicado nin- 

gún boletín oficial. 

ROMA, 14.— Se 
el Boletín oficial que informa 

Duque de Aosta todavía 
Los síntomas agudos pe 

temperatura durante la noche 

un máximum de 39.8 grados. Las pul- 

saciohes llegan de 112 4 120 por minu- 

to. Las funciones cerebrales son per- 

fectas. La debilidad del corazón es 
aún notable. 

Noticias de Albania 
ROMA, 14.— Comunicaciones de úl- 

tima hora que acaban de llegar de Du- 

razzo, informan que á raiz de las in- 

formes recibidos de Dewer sobre la 
situación de Valona, el Gobierno de 

Albania envió al vapor “Erzegovina” 

£ tomar armas y hombres. 

Cámara de Comercio italo-chilena 
ROMA, 14.— “Il Popolo Romano”, 

en el número de hoy, dice que el señor 
Pablo Vergara, desde hace algún tiem- 

po, está trabajando activamente por 

implantar en Génova la Cámara de 

Comercio italo-chilena, 
“11 Popolo Romano” desea ardien- 

temente la realización de este hermoso 

proyecto y dice que es muy necesario 

que exista esta Cámara, después que 
quede establecida la línea directa de 
pay gación italo-chilena, 

IIA 

Francia 
=== 

Congreso preparatorio 
PARIS, 14.— Los socialistas unifica- 

dos han realizado el Congreso prepara 
ñorlo al estilo del Congreso de Milán. 

Los empleados de Correos 
PARIS, 14.— En la Cámara de Se- 

nadores se restableció por ciento cua- 
renta y cinco votos contra ciento trece, 

la indemnización á los empleados de 

Correos. 
El Presupuesto para 1915 

PARIS, 14.— En la Cámara de Di- 

putados se dió un voto de unanimidad 

al presupuesto en conjunto. 

Manifestación socialista 
PARIS, 14.— Informan de Condesu- 

rescant, que ayer se llevó 4 efecto una 

gran manifestación socialista de paz, 
proclamando el acercamiento franco- 

alemán. 
Las fiestas del catorce de Julio 

PARIS, 14.— Las fiestas del aniver- 
sario de la toma de la Bastilla, fué ce- 
lebrada en toda la República con gran 
entusiasmo. La revista militar de 
Longchamps resultó brillanttsima. El 
Presidente, M. Raimond Poincaré, fué 
calurosamente ovacionado. 

Después de la revista, el Presidente 
ofreció un banquete al Cuerpo de Di- 

plomáticos, y á las autoridades civiles 

y militares. 
Los armamentos militares 

PARIS, 14.— El Senado, en su se- 
sión de hoy, continuó la discusión ini- 
ciada sobre la interpelación formula- 

da al Gobierno respecto de las cuan- 
tiosas inversiones hechas en la adqui- 

sición de armamentos. 
El Ministro de la Guerra, M. Mes- 

simy, contestando la interpelación, 
negó el enorme derroche que se afir- 
maba estaba haciendo el Gobierno en 

¡ L 
€: quiénes maneje 

S E! 1 A ¿de 1 dos á tal objeto. 

ervicio exclusivo de nuestros ales 4 » i -agente Arsenio 2.0 Ta, 
corresponsales y de la Agencia Havas faqu encontraba detenid den 

— __—— Vae or Ministro vi dor, fué en- 

l pearsado reo por el juzgado que sirye el 
presupuesto rene ral de e de lals A E ñ Briceño. y 

República para el j icio| Fl 0 y 1 E ñor Vergara apeló de esta re- 

financiero. Ben Ú 116 |s y 

e A Bo soil | | resolver, el señor Briceño 

5 Í. WASH eN s tud en informe al señor 
A sla | VASHIN rON, 1 1 4—Tel amas pro- 

is ai ter " ra ES E an que $ Poda la maña 
| de los ha rÓ 

Turquía d ado la erno od 2, CE 

" ¡ ciudad de P. M. 
“The Times”, enj” Er es "a 79, tre 6 y 8 P.M 

edici A VASHI? —En el departa- fué cop ció: hoy, lica 1 era-f 1 el departa-;¡ APO 

s mad med deep U blica haa Rara [miento de ha recibid , unai Purante la noche llovió á intervalos 
ma. de coa ma hora que acaba de lle- | nicReio Wenepai nenas py ayer amaneció la atmósfera encapo- 
sar de Constantinopla, el que informa qe LAO Victoriano? tad 

acaba de publicar 

que el 

1 mal. 

en. La 

marcó 

el ramo de la defensa nacional y afir- 
mó que las municiones con que con- 

taba Francia eran suficientes para 

atender á las necesidades del país y 
que de ningún modo eran inferiores á 
las de que disponía Alemania. 
“Demostró con numerosos documen- 

tos que los esfuerzos que actualmente 
hacía el Gobierno eran muy eficaces 
en el sentido de mejorar el material 
de artillería, el servicio del cuerpo de 
ingenieros militares y el aprovisiona- 

miento de armamentos. 
Después de las explicaciones del Mi- 

nistro, el Senado adoptó una moción 
por la cual se encarga á la Comisión 
del Ejército. que se apresure 4 reanu- 
dar sus sesiones 4 fin de que expida 
cuanto antes su informe sobre el ma- 
terial de guerra. 

En seguida el Senado aprobó por 
unanimidad y en conjunto el proyecto 
sobre los gastos militares que no serán 
rénovados. 

El presupuesto de gastos 
PARIS, 14.— La Cámara de Diputa- 

dos en su sesión de hoy, aprobó por 
373 votos contra 126 y en conjunto, el 

sentidas necrologías. 
1 

Han continue ado 

| Valparaiso 

able 

1e el manifiesto del Ministro de Gue- 

rra constituye una nueva a 

preparación militar. 

"eparativos bélicos 

14 “The Times”, 

Í 

M 

de hoy, publica varias A: y 1 te 120 a S a pMA ide Cons posible que el general á llamar la atención hacia un 
A recibidas de Cons ENTRENA $ PR ave peligro que se nota en la Ave- 

pla, orinando que el Min Sr Ani eto Se de MÉXICO inida del Brasil, en el punto donde des- 
a] s di PAR AS Ro ino al puerto de eracru 1 y arias 1 e Miranda de / acruz. ] Gu rra de Turquía ha lanzado un VASHINGTON Pra 01 A h. 1b0 las aguas que 

fiesto, incitando á sus compatriotas 310 liveira tele- [corre 128 
prepararse rápidamente para una gue- , el hono-( han o SA 
rra de venganza. de le que lavando el terreno. rte superior de 
rra 18 18d 4d y 1 1 4 ] + si pl S renuní a calz e mantie ólo debido á la 
LONDRES, 14.— “The Times”, pu-i pe ! 1 Victoriano Huer-|- S > l 2 3 al DE JOE ta ¿ e Carvajal'es esperada ra | Consiste 1 de la capa de concreto, 

blica noticias.de Atenas, las que infor-] 1 6 Miér (ed erada para! [pero con el peso de los curiosos que 
man que los turcos ir ? e e lí siempre enen, de un momen-= 

de Kiostan, y mataron oce g TON, 14.—El sec etario! to á otro va á c "rastrando á más 

La enmien al Home Rule tado, Mr. Bryan, ha informado,lde uno al cal 1 colocarse allí 
LONDRES ta ds 1e no ofici alimente al Ministro de ba ] ] parte que apa- 

los Lores se votó d Jués de una t ES : x 
cera lectura, el bill de la enmienda DAN | Gobierno de Estados Uni- indispensable, se- 

Home «Rule reconocerá á Carbajal, pero qu hol, nit dE cú o. PI » Or 5, quitar la cu- 
3 Pe á resuelto á trate zon él e ra-ofi 3 

El impuesto al rédito H ente! haa de Pr M Subo of cauce Be sta, desde Con- A ; Ó " j cialmer ansfier: : Paga LONDRES, 14.— En la Cámara ae) y ; Lune ¿PEmsapra Rol po: ente al Stadium, á fin de 
los Comunes, se adoptaron por tres- 

cientos y un votos contra doscientos 

siete, las proposiciones de Lloyd Geor- 

ges sobre el impuesto al rédito. 
noni, 

Alemania 

Espía condenado 
BERLIN, 14.—Los diarios de esta ca- 

pital han condenado al espía Pon áj 

quince años de trabajos forzados y 

diez años de privación de derechos civi- 

les y militares y á la destitución del 

ada! 6 

España 
inánitós 

MADRID, 14.— Hoy se han firmado; fj 

varios indultos de poca importancia. ¡ 

Jefe de los conjuncionistas | 

Madrid, 14.— En los círculos sabre | Y 

cos de esta capital, se da el nombre | 

del señor Castrovido, Director de «e 

País”, para sustituir al señor Salvate- 

lla, én la jefatura de los conjuncionis- 

tas en el Congreso. 
A la Exposición do Panamá 

MADRID, 14.—En los círculos oficia- 

les de esta capital se asegura que en el 

Consejo de Ministros se está estudian- 

do actualmente la forma en que Ccon- 

currirá España á la Exposición de Pa-¡ 

namá. Í 
El viaje de Romanones 

MADRID, 14.—Telegramas de última 

hora que acaban de llegar de Larache, 

informan que ha llegado el conde de 

Romanones, y ha recorrido diversas po- 

siciones españolas. 

. 
y o Servia 

Los funerales de Hartwiw | 
BELGRADO, 14.—Hoy se llevaron á! 

efecto los funerales del Ministro de Ru- 

sia ante el Gobierno de Servia, señor 

Hartwig. Fué una ceremonia verda-( 

deramente impoñente. Asistieron á ella, 

el hereder qee la corona, los Ministros 
y tambié los “Ministros de México y el' 

Brasil. 
AA A 

Albania 
Combate sangriento $ 

VDURAZZO, 14 Noticias oficiales in-) 
forman que ha comenzado un sangrien-| 

to combate en las cercanías de Valona, 

entre 10 OBRA. fieles En y los rebeldes. 

Brasi¿ 
Fallecimiento 

RIO DE JANEIRO, 14.-—La más do- 
lorosa impresión ha causado en todos; 
nuestros círculos sociales y parlamen- 

tarios de esta capital, la noticia del fa- 

llecimiento del distinguido y talentoso 
diputado señor don Osea Feital. 

Los diarios de Río de Janeiro, en sus 
ediciones de hoy, publican extensas y 

La fiebre amarilla 
RIO DE JANEIRO, 14.—El goberna-| 

dor del Estado de Maranhao ha pedido 

ayuda al Gobierno federal para com- 

batir los avances de la fiebre amarilla, 

que está haciendo innumerables estra- 

g08» 

da 
sociación de| 

4| 

Tra tado de arbitraje con Chile rr de A 

W. ¡INGTON, 14.— El Secretario¡ Crónica marítima.—— Ayer salieron: 

del DD Ayantadianto de Estado, honora- pol The ra el C 10 é interme- 

ble Bryan, y el Ministro de Chile en de dios, en vi pido, 4 las 3 P, M.; el 
esta capital, señor Eduardo Suarezj Uarda, para Guayaquil é intermedios; 

i Cuerpo Dipl 

14da 
luerta, en la cual informa que con to-! 

su dimisión 
> de uno ó dos días más 

MIUIXI uo 14.—El señor Ca 

las legaciones, 

no ha hecho 
1ción en que 

de las inur ce Cc vdd á causa ida- E 

bajal vi-; 

En 

esta capital se 

Condell ni) completa- 

1pido. el. tx sito. 
" la calle 

3 ANLerrun 
es de 

e en es al, señor Suárez Mu- impedir se aproxi 

der á los constitucionales. poderlo limpiar, como igualmente el 

A E E mando la laguna de la calle Condell al 
> de Bellavista. 

nos informó ayer un antiguo 

vecino, este cauce de Pirámide, que es 

Tuna ayuda, indispensable para. el de Be 
11 lavista, fué tapado hace tiempo en la 

¡plazuela y sólo funciona desde la cam- 
Ípana abierta en Condell. Convendría, 
[ pues, un reconocimiento, para saber á 

> atene 

[do Pirámide, para impedir se siga for- 

É 

¡ LON ss ES 

e
 

A
 

E 
3 

rse sobre el particular. 

de las  autoridades.-— Como 

rúado en reunión de an- 

la Intendencia, 4 las 3 P. M., 

el Intendente, señor Pinto Cruz, acom- 

pañado del Alcalde, de algunos inge- 

nieros y del secretario de Intenden- 

lcia, recorrieron las calles Bellavis y 

Blanco, á fin de imponerse de la ubica- 

A ción del desvío de ferrocarril que va á 
l construirse. 

Quedó comisionado el secretario de 

l quedó a la 
lte ayer, er 

la Intendencia, señor Las Casas, para 

fi hacer las peticiones del caso, ante la 

laar ¡nistración de Ferrocarriles. 
Desde allí se dirigieron 4 visitar las 

las, manteniendo, después de la 

Él visita ocular, los acuerdos tomados en 

«la reunión de la mañana, 6 
Ml con 1 las obras de de 

E e d mid flas aguas y seguir udiando la ma- 
SS Estados Unidos tnera de limpiar el cauce por dentro, 

Jacarreando al mar las arenas por me- 
ldio de línea “Decauvillé”. 

1 De 

sea, seguir 
ensa para encauzar 

el Osiris, para lq a, se han puesto de complet: de que é€ intermedios; 
acuerdo en el tratado que se gestiona| 0! Lala, para Tomé y despachado por 
entre ambos países, por el cual sej+08 Señores Jorge Etchegaray-y Her- 

acuerda someter al fallo de ¡| mano; el Lebu, para Puerto Montt y 
nales de Chiloé é intermedios; el 

Chiloé pára Punia Arenas y canales 

Chiloé é intermedios y despachado 

por los señores Duncan Fox y Cía.; el 
1tis, para puertos del sur, Havre y 

amburgo € intermedivs; y. el Roland 

de la Roland Linie, para puertos del 

sur y Eremen é intermedios. 

Hoy saldrán: el Limarí, para Pana- 

má é intermedios, en viaje rápido, 4 

las 4 P, M,; el Taltal, para Iquique € 

intermedios y despachado por los se- 

q ñores Gonzalez Sofíia y Cía.; el Hols- 
tein, de la Roland Linie, para el Car 

illao € intermedios y el Olga para 
cerán en es-t Tomé y despachado por los señores 

l 12 Ari all Jorge Etchegaray y Hno. 

co y las autoridadesi Próximas llegadas: el Orduña, que 
:1, Con motivo de laf iras la mala de Europa, debe fondéar 
ioso aniversario del on Coronel hoy temprano. 

1 ? El Oríssa, que trae la mala de Euro- 

1 internacional, durante el 

un año, i todas las dife ] 

ambos pactantes. 

de 

susciten entre 

Se asegura que en breve se firmarán, 

simultáneamente tratados análogos 

entre los Estados Unidos y los Gobier 

nos de das Repúblicas Argentina y del 

Brasil. 
A ct, 

Argentina 
Las fiestas del 14 de Julio 

. [BUENOS AIRES, 14. — El Ministro 

de Francia y su esposa ofr 

ta tarde una brillantí 

civiles de 

celebración del 

lí toma de la B 

El Ministro Co la Guerra pa, debe pasar por Montevideo para 

3 AIRIS, 14— El periódico [Las Malvinas el Domingo 19. 

” en una «.- sus ediciones El Karnak, de Hamburgo y Amberes 
de hoy, informa que noticias recibida s¿fondeó en Talcahuano el Domingo 12, 

de buena fuente, aseguran que el vice- El Eiía, de Nueva York, es espera- 

Presidente de la República, don Vic-¿jdo el Sábado 18. 

no de la Plaza, se esolyerá hoy á El Tanis, de Hamburgo y Londres, 

enar la vacante del Ministerio de Gue-fdebe pasar por Punta Arenas para 
Ira. Ccrral, á fines de la semane ] 

O El vapor “Mendoza” 
BUENOS AIRES, 14.— Extensas- c'- 

municaciones de última hora que aca- 
ban de llegar del Río de la Plata, infor- 
man que la situación del vapor Mendoza ; 

ha empeorado bastante durante las ú!- 

24 horas. El agua que había en- 

irado á las bodegas ha aumentado, y 

ha penetrado á las corboneras. 

Se asegura que personas entendidas 

han declarado que es  materialmen:e 

Tocopilla 
Un juicio gordo.— Suplantación de 

fierro En un diario de Tocopilla en- 

contramos el siguiente suelto: 

En el juzgado de letras se está tra- 
mitando una demanda que por suplan- 

tación ha entablado la Aduana contra 
la. firma. Duncan, Fox' *y Compañía, 
agentes de la Chile Exvoloration Com- 

mas 

As 

imposible recobrar este vanor » [pany. 

Se-trata de la internación de 291,369 

s de fierro, llegado en el vapor 

Wiegand”, para las 

los americanos, fierro que fué pedido 

por una clase inferior que paga menos 
derecho de internación, resultando fie- 

rro laminado, listo para construccio- 

nes. 
El agente despachador fué don Car- 

los Robledo y el afianzador de la póli- 

za de despacho fué don Pablo Stam-¡ 

buk. 

Denunciada 

comisión avaluadora de la 

la suplantación por la! 
Aduana, los 

yntecedentes se pasaron al juzgado el 

19 de Marzo de este año. 

La liquidación Sd por la aduana | 

arroja un total de $ 231,395.09 que de- 

ben pagar los se 

compañía por derechos y multas. 

Los Andes 

Noticias de la cordillera -—El último! 

aguacero. — Sus spensión completa del 

vicio en el Ferrocarril Transandino 

mtino. — El Transandino de Chile; 

COnH ía su servicio hasta Juncal y si- 

instalaciones del 

1" Sirvanse visitar nuestra Exposición 

ericana de Electricidad S.-A 5, dera esq. Sto, Domingo 

¡más del doble, al de los dados de alta 
¡Ó bien, puede ocurrir que esta vez la 

epidemia se ha presentado con carac- 
| teres muy malignos. 
y 

Temuco 

| Los salmones del Cautin, La 'Al- 
¡ca ldía de Temuco acaba de expedir un 

decreto prohibiendo en todo tiempo la 

pesca del salmón, en el río Cautín y 
el expendio de ellos en los mercados y 

¡ calles, por lo menos cuando el taiaño 

ldel pescado sea inferior á 35 centíme- 
tros de longitud. 

Los infractores serán penados con 
¡una multa de 10 á 20 pesos, igualmen- 

ñores Duncan Fox y ¡te que los dueños de negocios que ven- 

dan dinamita 4 personas que no ten- 

gan una autorización especial de la Al- 

caldía. 

Esta medida ha sido tomada en vis- 
¡ta de que se comienza 4 matar A. los 
jpeces aún cuando tuvieran tres Ó cua- 
[tro centímetros de longitud. 

Por otra parte, podemos informar 

¡que el salmón se ha reproducido con 
[éxito en el Cautín .; 

gue los trabajos para habilitar la línea. j 

—Parece que el mal tiempo no quiere! 

abandonarnos, dice “La Voz” de 

Los Andes, pues en las primeras 

horas de la madrugada de ayer nos vi- 

sitó nuevamente la luvia con bastante 

fuerza y después continuó con intermi- 

tencias durante todo el día hasta ano- 

che; según el barómetro el mal tiempo 

continuará y con amenazas de tempo-j¡ 

ral. 
Después de la media noche 

to la lluvia con gran fuerza y manifi 

seguir. 

Ya sería bueno que esto terminara 

esta 

para que nuestros agricultores puedan 

dar principio á sus Ía agrícolas 

Las noticias que hex obtenido de 

la cordillera del lado de Chile, son las 

siguientes: la lluvia ha sido general 

desde Juncal á Los Andes pero con 

poca fuerza, ha seguido nevando delga- 

gado desde Juncal á la Cumbre pero 

cad alguna: 

El Ferrocarril Transandino 
sigue habilitado hasta Juncal; el Lunes 

i hasta este punto un tren con 

; las faenas no han sido sus- 

sino momentáneamente; se ha 

chileno 

pendidas 

conseguido despejar la línea por medio 

de la rotatoria hasta el kilómetro 57 6 

sea 7 kilómetros de Juncal arriba, has- 

ta el segundo túnel de la cremallera. 

Del lado argentino, sabemos que llo- 

vía en Punta de Vacas y Cuevas y ne- 

vando en este último, punto. Las fae- 

nas en el lado argevtino hau sido sus- 
pendidas. 

Con sorpresa hemos visto publicado 

ayer en “El Mercurio” un telegrama de 

Buenos Aires en el que se comunica que 

la Compañía del Ferrocarril del Pacífi- 

co ha sido autorizada por la Dirección 

General de los Ferrocarriles de la Ar- 
gentina para suspender totalmente los 

servicios ferroviarios entre Mendoza y 

la, frontera de Chile, hasta que el Tran- 

sandino chileno consiga reanudar su 

servicio de trenes, como quien dice: 

de Los Andes á Caracoles no hay 
servicio ferroviario. 

A nuestro entender esto es un bluf 
lanzado á las autoridades argentinas 

por el Transandino de allende la cordi- 

llera. El Transandino argentino debie- 

ra continuar su servicio hasta donde 

pueda, como lo hace el de Chile, pues 

hay muchos pasajeros que contando con 

elementos pudieran, como lo han he- 

cho otros, hacer su viaje en ferrocarril 

de uno á otro lado hasta donde les fue- 
ra posible, no suspender de hecho su 

servicio desde Mendoza. No todos es- 
tán en condiciones de hacer el viaje por 
mar. Sería ridículo que un viajero que 

desea ir 4 Mendoza y que puede hacer 

su viaje de Los Andes hasta Juncal se 

viera obligado á hacerlo por mar pa- 

ra llegar á Mendoza porque el Transan- 

dino argentino suspende su servicio 
desde Mendoza á Inca ó Punta de Va- 
Cas. 

San Felipe 
San Felipe Paperchasseo Club.— Ha 

quedado definittvamente organizado el 
San Felipe Paperchasse Club, con el 

directorio y los socios que 4 continua- 
ción se expresan: 

Presidentes honorarios: señores José 

Miguel Barriga, Salvador Solovera L, 
y Ernesto Aragón. 

Directorio: 

Presidente, Manuel Mardones. 

Secretario, Manuel Cáceres. 

Tesorero, Alfonso Uribe. 
Sub-tesorero, Raul Castro. 
Directores: Ulises Bunster G., Oscar 

Figueroa G., Salvador Solovera H,, Ale 

jandro Gomez O,, Alfredo Soza C, y 

Oscar Soza C. 

UR 

Concepción : 

La viruela.—Ssu desarrollo en la ciu- 

dad.— Por las publicaciones que he- 

mos hecho, el público habrá podido te- 
ner conocimiento del desarrollo que la 

epidemia de viruela ha hecho en esta 
ciudad. 

El movimiento habido en el Lazare- 
to durante los meses que llevamos co- 
rridos correspondientes 4 este año, es 
el siguiente, según se nos informó des- 

da ese establecimiento: existencia -ac- 
tual, 16; fallecidos, 50; y dados de al- 
ta, 22. 

Estas cifras prueban 
mente dicho. 

Hasta el día de hoy, las autoridades 
no han tomado medida alguna «para 
impedir el recrudecimiento de esta en- 

lo  anterior- 

fermedad que. desde hace ya algunos 
años viene haciendo  extragos en el 

país. 
Según las cifras que anotamos an- 

teriormente, los cuidados que en el La- 
zareto. se prodigan .á. los :pestosos no 
deben ser muy grandes, pues el nú- 
«vera de los casos fatelas as mayor, en 

ha vuel- ¡ 

El precursor de Marconi. + 

“Acaba de morir un hombre, qué 

mismo año en que nació Marconi, ya 

enviaba mensajes por telegrafía Ina- 
lámbrica. En eefcto, Sir Willlam'"Pree- 

| ce, que fué durante largos años inge 
niero de los telégrafos ingleses, hizo 
experiencias notables desde 1875. Sir 

Preece llevó 4 cabo muchos trabajos, y 
en 1894 expuso en la “British Associa- 
tion” su proyecto de telegrafía sin hi- 

| los entre Inglaterra y Francia, 4 traves 

¡del estrecho. Cuando dos afios más 
tarde, Marconi, todavía desconocido, 

llegó 4 Inglaterra, Sir Willlam - aban- 
donó sus ensayos para prestar al nug- 

vo inventor su más ardiente apoyo. 

con viento suave; no ha ocurrido nove-|j 
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DE TODOS TAMAÑOS 

una sola calidad 

LA MEJOR 

A1I505 DE_TEATROS 
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Batalla oz Maipú 
PARQUE COUSIÑNO 
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Imponente espectáculo y 
eolosal trabajo artístico” 

mm ENTRADA: mar 

$ 2.00 
ABIERTO DIARIAMENTE 

Mañana: de 9 á 12 M, 
Tarde: de 247 P. M, 
Noche: de 9% á 11% P. M, 

TEATRO SANTIAGO 
Compañía  Cómico-Dramática 
EVANGELINA ADAMS 

Dirigida por el primer actor Bernass 

do Jambrina. 
HOY MIERCOLES 15 DH JULIO 
Función oficial francesa. Asistencia 

del Ministro de Francia, Excmo. $ 
“Delvincourt. é 

¡Himnos nacionales! 
Tercera representación del dranciono. 

drama trágico de Benavente: 
LA MALQUERIDA 

Tanda vermouth. —La preciosa comg= 
dia en dos actos 

ROBO EN "DESPOBLADO 

Durante el entreacto Jambrina' reci: 
ltará dos hermosas composiciones poé- 
ticas. 

| Jueves gran matinée blanca dedin 
cada á las señoritas de la sociedad. 

TEATRO ROYAL 
BIOGRAFO PATHE 

HOY MIERCOLES 15 DE JULIO 

Tanda vermouth, á las 6.15 P. M. == 
Un paseo por Pondichery, descriptiva 
natural. Las dos primas, drama en 5 
partes, estreno. 
Noche.—Primera sección, 4 las 9.15 

P. M.— Establecimiento Cinzano, des- 
criptiva. Stellina la pescadora de Ve- 
necia, colosal estreno, drama en colo- 
res y en 5 partes. Las solteronas fes: 
tejadas, cómica. 

Segunda sección, á las 10.30 P. M.— 
Estreno: La: serpiente venenosa, drama 
en 8 partes. intervretado por Rita Sac: 
chati 

Gran 
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(DE LA PRIMEKA PAGINA) 

La tormenta es preludio de bonan- 

Td 
“En este día jubiloso, se congregan 

los hombres de todas las razas para 
entonar un cántico de eterna gratitud 
en honor de la Francia redentora, en 

homenaje á la nación cuya grandeza 

en la paz y en la guerra, en sus vic- 
torias y en sus derrotas, en las cien- 

cias y on las artes, en el comercio y en 
la política, ha puesto en sus manos el 
cétro de la civilización y del progreso, 

convirtiéndola en faro gigantezco que 

dirige los rumbos de la Humanidad ha 
cia ideales de orden y de perfección. 

Avezada en las grandes campañas, 

consciente de su misión trascendental, 
la República francesa navega á velas 
desplegadas por entre escollos y arre- 

cifes, desafiando tempestades y tor- 
mentas, asistida por la certidumbre 
del éxito, porque en las jornadas por 
las ideas es siempre triunfadora la 
<ausa del bien común. 

Las campañas del progreso son len- 
tas y penosas. 

«. Lentes, porque no se armonizan en 
un día la mentalidad innovadora y las 
costumbres tradicionales. 

* Penosas, porque hieren intereses ro- 
bustecidos 4 la sombra del régimen se 

“cular, produciendo fanatismos que per 
+turban la evolución regular de las 
(dean, 

En mombre de la ciudad de Santia- 
“go, interpretando fielmente el senti- 
miento nacional, saludo al digno  re- 
“presentante de la República francesa 
.y € sus nobles compatriotas que en 
nuestra patria forman una agrupación 
¿modelo de laboriosidad, de patriotis- 
¿mo y de sobriedad. 
M4 Uno d sus votos, los votos de la ciu- 
¿dad por la grandeza y la prosperidad 
de la Francia. 

+ ¡Honor ú le Francia, la gran servi- 
gora. de la Humanidad! 
há, ¡Honor el pueblo francés que, den- 
to y fuera de su patria, es sembrador 
Vde¡ideas y propagandista del progre- 

y 

so! 
h ¡Honor al eminente repúblico que 
g actualmente, con el aplauso 
del mundo, el timón de la nave fran- 
“cesa en su viaje de duración indefini- 
ga hacia el puerto de las universales 

iraciones de libertad, igualdad y 
gra eroternidad! 

Y Amenizó el banquete oficial la ban- 
da de la Escuela de San Vicente de 
Gi y una banda militar. Una escue- 
Jade niñas de la Sociedad de Instruc- 
“elóm Primaria entonó la Marsellesa y 
dai Canción Nacional chilena y una 
¿alumna de esta escuela dirigió la pa- 
Yapra. al señor Ministro de Francia, 
A 

Ñ Banquete popular francés 

Más 6 menos á la misma hora en 
que se celebraba el banquete oficial en 
el Teatro Politeama, tenía lugar en el 
Olimpia, calle Huérfanos, otro  ban- 
quete que los franceses llamaron po- 
pular. 
¡Fué presidido por el Cónsul Gene- 

ral de Francia, señor de Saint Marie 
y entre la concurrencia pudimos ano- 
tar los nombres de los señores Del- 
jeon, Baudet, Lijenne, Bellet y otros 
cuyo mámero no bajaba de 200 per- 
SONAS 

Ofreció la manifestación el señor 
Cónsul de Francia, Mr. de Saint Marie 
y quien en una hermosa imbprovisa- 
ción manifestó el agrado y la satis- 
facción que había experimentado al 
recibir el encargo del Excmo. señor 
Ministro, de presidir tan hermosa fies- 
ta. 

Dijo que esta nueva ocasión que se 
le: presentaba de aecrcarse á sus con- 
nacionales, en fecha tan memorable, 
la aprovechaba para estrechar más 
aún los lazos que á ellos lo unían y pa- 
ra pOnerse incondicionalmente á sus 
¡Óndenmea, 

k Retordó á los ausentes y ú las fa- 
inilias, de los concurrentes á quienes 
pidió llevaran á sus hogares el saludo 
sarifloso del Cónsul y su deseo de que 
el año próximo pudieran ellas concu- 
rrir también á la celebración de la 
fiesta nacional. 

it Después hizo un cariñoso recuerdo 
de Chile y los chilenos, esta segunda 
patria de los franceses, dijo, en la que 

pon encontramos como en la nuestra, 
Finalmente dió lectura al discurso 

que. el Excmo. Ministro de Francia 
pronunciaba en esos momentos en el 
banquete que se celebró en el Politea- 

A] terminar su discurso, y en me- 
dio de los aplausos de la concurrencia, 
fa orquesta ejecutó la Marsellesa que 
fué escuchada de pie y ovacionada á 
P terminación. 

Mr. Bellet, miembro del comité or- 
“sanizador del banquete, manifestó sus 
e olvlanion á todos los franceses 
“verdaderamente demócratas que  ha- 
bían acudido á este banquete y á4 los 
amigos de los franceses allí presentes, 

Mr. Arnot, bebió por el Cónsul se- 
fior Saint Marie y dió lectura á una 
hermosa carta de Mr, Jorge Trial, en 
la que al exousar su inasistencia pe- 
día se bebiera una copa por la patria 
lejana; por S. E, el Presidente de 
Francia y por S. E. el Ministro de 
Francia en Chile, 

El señor Julián Casson, pidió una 
copa, que fué bebida de pie por la 
prensa chilena y especialmente por 
“LA MAÑANA”. 

+ Nuestro representante, al agradecer 
este brindis, bebió por el progreso de 
la laboriosa colonia francesa en Chi- 
le, por sus instituciones de beneficen- 
cia, y muy particularmente por la 
4a y la Ta Compañías de: Bomberos 
francesas. 

Leyó una carta del director de la 
banda de San Vicente de Paul el her- 
mano Triar, en que excusaba su ina- 
_sistencia porque debía con sus alum- 
nos ir 4 rendir un acto de cortesía al 
Excmo. señor Ministro en el banquete 
oficial 

Concluído el banquete se inició una 
gtolecta 4 favor de los niños pobres 
que alcanzó á la suma de $ 800.; más 
6 menos la mitad de la cual será en- 
tregada al comité de “Dennes patro- 
nesses” y el resto á los niños pobres 
por comisiones especiales. 

Entretanto la banda que tocó du- 
“Fante el banquete oficial bajo la di- 
rección del hermano Trian, llegó al 
Olimpia, donde le fué servido un re- 
fresco y después acompañando á las 
personas que venían del Politeama y 
á las que se unieron del Olimpia, pa- 
saron ad Círculo Francés, donde se 
hizo un poco de música francesa. 
' Anoche tuvo lugar en el Teatro Ro- 
yal una función de gala en homenaje 
á la colonia y á la que asistió. nume- 

rosa. y Belocta concurrencia, 

LÓmO se hace periotismo 
los lectores de LA 

trascribimos los párrafos 

que siguen, publicados en dos edicio- 
nes sucesivas, que demuestran cómo 

“La Unión” sirve á4 los lectores su- 
yos: 

Para solaz de 
MAÑANA, 

Dice en su edición del 13: 

“Alrededor de la Embajada en Was- 
hington.——Informaciones sobre un im- 
portante movimiento diplomático.—Al- 

cance político que éste tendría.— En- 
tre el Gobierno y la representación 
parlamentaria del Partido Radical, en 
vista de la situación personal muy es- 
pecial en que se encontraría nuestro 
actual Ministro en Estados Unidos, don 
Eduardo Suárez Mujica, frente á la 
Embajada creada recientemente,. la que 

exigirá cuantiasos gastos personales, 

se ha llegado al acuerdo dé que el se- 
ñor Suárez deje la representación de 

Chile en Washington. 
Habría ya acuerdo para que pase á 

ocupar esta Embajada nuestro Minis- 

tro en Londres, don Agustín Edwards, 
quien llevaría como primer secretario 
al talentoso periodista don Carlos Sil- 

va Vildósola. 

Se nos agrega en otra fuente de in- 
formaciones, aunque se nos hace un 
tanto duro creerlo, que iría como se- 
gundo secretario don. Carlos Morla 
Lynch, actual Introductor de Diplo- 

máticos. 
Al señor Suárez se le nombraría pa- 

ra desempeñar uno de los altos cargos 
de la Caja de Conversión. 

Como Ministro en Londres iría el 

actual Ministro en Italia, don Santia- 
go Aldunate Bascuñán, quien sería 
reemplazado en Roma por el actual 
Ministro de Relaciones don Enrique Vi- 
llegas. 

Se agrega que al actual Ministro de 
Hacienda, don Ricardo Salas Edwards, 

se le confiaría otro alto cargo en la 
Caja de Conversión. 

Todas estas combinaciones que pare- 
cen resueltas se han estudiado partien- 
do de la base de que ya en Septiem- 
bre se habrá formado un Gabinete 
político.” 

Dice en su edición de ayer 14: 

“El sport de los rumores.—Hay al- 
gunos espíritus novedosos y fantásticos 
que no pueden vivir sino inventando 

especies y  fraguando combinaciones 
sin la menor base de verdad, que luego 
llevan á la prensa por medio de un 

repórter demasiado  crédulo é€ 
nuo. 

La Embajada en Washington y la 
Caja de Conversión han dado pasto 
abundante para aquel afán inventivo, 
hijo muchas veces de la ociosidad. 

Así, en menos que canta un gallo, se 
Tha inventado: 

Que Suárez Mujica no se queda de 

inge- 

Embajador en Washington, por falta 

de fondos; 
Que quien va á «sa Embajada es 

don Agustín Edwards, porque, huelga 
decirlo, con él no rige lo de la falta 
de ofndos;: 

Que en lugar de don Agustín Ed- 
wards va á Londres don Enrique Ville- 
gas, el actual Ministro de Relacio- 

nes; 
Que á don Eduardo Suárez lo man- 

dan á Roma en vez de don Santiago 
Aldunate Bascuñán; 

Que á don Santiago Aldunate lo 

traen á Chile para ponerle al frente 
de la Caja de Conversión 

Pues bien, todo ésto, absolutamente 

todo, es completamente falso 
El Ministro de Relaciones nos de- 

cía ayer, textualmente: 
—No se ha hablado siquiera en el 

Gobierno de estós asuntos No ha ha- 
bido el menor cambio de ideas. ¡Pero 
si ni siquiera está creada la Embaja- 

da! 
“Por lo demás, continuó el señor 

Ministro, no es ésta la primera ni la 
única invención. ¡Si supieran ustedes 

qué rumores me comunican cada día 
acerca de lo que yo pienso hacer! ¿Có- 
mo sabe la gente lo que yo no sé y que, 
sin embargo, estoy proyectando? ¡Qué 

inventiva!” 
El rumor que comentamos no puede 

ser de más grueso calibre: comprende 
cinco nombramientos al hilo y cuatro 
traslados. Y todo esto con la mayor 

facilidad del mundo 
Cualquier día estos espíritus que se 

lo llevan arreglando el planeta y dis- 
poniendo de la cosa pública á su sa- 
bor, hacen descender á S. E. el Presi- 
dente de la República desde su encum- 
brado cargo para darle alguna direc- 
ción de oficina Óó una comisión en el 

extranjero. 
La manía ésta sería inofensiva si 

repórters poco avisados no la toma- 
ran como noticias sensacionales y no 
las llevaran á los diarios en son de 

triunfo. 
¡Y luego se dan ínfulas de que es- 

tán soberbiamente informados, de que 
á ellos no se las pega nadie y de que 
ven debajo del alquitrán!—-G.” 

Francia 
“¡Cómo! ¿Dictarían 

leyes en nuestros hoga- 
gares las cohortes ex- 

tranjeras? ¿kRetrocede- 
rían nuestros valientes 
guerreros ante las falan- 

jes mercenarias? ¿Bajo 
el yugo de manos servi- 

les se doblarían nues- 
tras frentes? ¿Llegarían 
los viles déspotas á ser 
Jueños de nuestros des- 
tinos?” (La Marsellesa). 

Hay todos los años un día que, en 
las más diversas regiones del globo, 
-ve lucir una bandera cuyos colores be- 

sa el sol de todas las naciones, al des- 
plegarla cariñoso el viento de todas las 

latitudes, y como voz de esa bandera 

oye un himno de mágicas notas que al- 

za altivas las frentes, abrillanta los ojos 
y ensancha el. pecho. de los libres;,' en 

un espasmo de noble orgullo, á la vez 

que aroba el alma de los esclavos en 
una intuición de suprema esperanza... 

Y desde la Siberia helada, que envuzsl- 

ve como inmenso y lúgubre sudario los 
derechos humanos en Rusia hasta la 
libérrima Albión, los pueklos todos en- 
vían un mensaie espiritual de afecto á 
un pueblo grande entre los grandes por 

la. sin par espansión de su alma; por 

la genial generosidad de sus anhelos: 

esa bandera es la de rancia, gontil 6 
sacerdotisa que guarda el fuego sagra- 

do de la libertad cuya sublime voz de 
alerta, la Marsellesa, han hecho suya 
todos los pueblos de la tierra. 

Jamás nación alguna ha recibido un 
homenaje tan unánime, tan espontá- 

neo, tan sincero. Hay, talvez, pueblos 

más grandes; los hay, más fuertes; pe- 

ro, tan amado, no hay ninguno; ningu- 

no cuya suerte interese apenas más allá 

de sus fronteras, en tanto que el más 

local “affaire” francés repercute y aún 

apasiona al mundo entero: es que la 

suerte de la Francia interesa al mun- 

do porque, como dijo Jefferson: “to. 
dos los hombres tienen dos patrias: la 
suya y la Francia”. 

¿Qué vale á esa nación tan soberano 

elogio? ¿De dónde su derecho al primer 

puesto en el corazón de la humanidad ? 
Es que no registra la Historia la yi- 

da de otra nación que, como Ella, se 

haya inmolado por causas humanas. Es 

que ayer, como hoy, le ha cabido á ese 

pueblo la misión del ““pionner” que, des- 

garrándose y sangrando, abre la senda 

que mañana recorrerá la humanidad 

tras él en su avance solemne por so- 

bre los ídolos que hoy embarazan su 
camino .: 

Este no es sólo el día de la Francia: 
es el día de todos los pueblos libres: es 
el día porque suspiran todos los pueblos 

esclavos: es el día de la República: el 
fasto culminante de aquella grandiosa 
Revolución Francesa, que con imborra- 
bles caracteres de fuego escribió en la 
Historia sus lemas Libertad, Igualdad, 
Fraternidad. 

Sería inútil rememorar esa tragedia 
incomparable ,durante cuyo desarrollo 

la estrella de la Francia permaneció 
oculta tras una nube de sangre, ilumi- 
nada por los incendios, aterrada por el 

más hondo sollozo de agonía que haya 

angustiado jamás á la humanidad; pero 
un corto resumen dará idea de sus gi- 
gantescas proporciones: 

“La deuda pública de la Francia, 
que era en 1789 de 15,000 millones de 
francos, en cuatro años de Revolución se 
elevó 4 150,000 millones” .: 

“Se confiscaron bienes al clero y no- 
bleza realista por valor de 11,400 mi- 
llones de francos”. 

“Entre clérigos, nobles y propieta- 
rios realistas, emigraron 240,000 fran- 
ceses”. 

“Murieron bajo la cuchilla de la gui- 
llotina, fusilados, etc., incluyendo á los 
muertos en la guerra de la Vendée, 
550,257 franceses” .: 

“En la guerra contra la Europa mo- 
narquista, murieron 650,000 franceses”. 

“Las industrias y el comercio se 
arruinaron hasta el extremo de poner 
término en absoluto 4 la exportación 
yá la suspensión completa del comer- 
cio con las colonias” . 

“Todos los extranjeros acaudalados 
salieron del país” .: 

“Fueron reducidas á cenizas 20 ciu- 
dades, 1,800 aldeas y millares de casti-_ 

llos feudales”. (Autores: Taine, Beau- 

ílieu, Berryat, Boursier y La Hoche) . 

De las tétricas ondas del río de san- 
gre y de lágrimas que vierten esas ci- 
fras aterradoras, se escapa un gemido 

de agonía tan doloroso, que resonará 

eternamente en el corazón de la huma- 

nidad; y el recuerdo de la Revolución 

Francesa se alzará por siempre como 

un colosal espectro fatídico de sangrien- 

tos despojos, entre el antiguo despotis- 

mo y la libertad .: 

Es ese el terrible precio que pagó la 

Francia por su redención social, y pa- 

ra entregar al mundo su carta de. los 
Derechos Humanos. Esa es la deuda 

con que la Francia ha comprometido 

la gratitud del mundo entero. 

Gracias á su tremendo sacrificio, el 

Gobierno de los pueblos, que antes no 

tuvo otra base que el despotismo, se 

funda hoy sobre el sufragio universal, 
generalizado mediante el genio de pro- 

paganda característico del espíritu 

francés, que entregó al ciudadano que 

sufre el voto, soberano .: 
Antes que la Francia, Inglaterra y 

Estados Unidos fueron libres; pero los 

beneficios de sus libertades jamás alcan- 
zaron á otros pueblos que á los suyos, 

lo que hace comprender la justicia del 
homenaje que la primera recibe. 

RAJI VARMA 

No están todos 
los que son... 

El profesor de Medicina Legal, don 

Tomás Ramírez F'., queriendo dar una 
verdadera lección objetiva, ha llevado á 

sus alumnos en visita á la Casa de Ora- 
tes. 

A parte del estudio que se hizo allf 
sobre los diversos individuos atacados 
de enfermedades mentales, los alumnos 
observaron la organización del estable- 
cimiento, notando en él, trabajo, orden, 

limpieza, atención esmerada para con 

los enajenados. 
Todo esto, por desgracia, no está en 

completo acuerdo con nuestro modo de 

pensar, acerca de los beneficios que pue- 

de proporcionar la actual Casa de Ora- 

tes, ú otro asilo de esta naturaleza, 
que esté en armonía con los progresos 

de la ciencia y el interés mismo del Es- 
tado. 

El profesor Ramírez, ha dicho que 
“Chile fué de los primeros países de 
América que tuvieron legislación sobre 
manicomios; fuimos por lo tanto, de los 

primeros que crearon hospitales para 

los pobres enajenados. Si hoy hemos 
quedado atrás ¿por qué no habríamos 

de colocarnos á la altura de los progre- 

sos posteriores?” 
Esto mismo han repetido los alum- 

nos, y se han contestado “inmente”: al 
legislador, no le importa la situación de 
los desgracias! 

En verdad, esto tiene plena justifica- 
ción, porque es sabido que cuando se 

discuten problemas de esta índole, no 
se arriba jamás á un resultado prácti- 
Co, y cuando se llega á uno, siempre 
resulta malo. 

Sin ir más léjos, tenemos de actua- 
lidad, el que se relaciona con la Colonia 
Penal de Juan Fernández. 

No sería, pues, extraño para noso- 
tros, que igual cosa aconteciera si hoy 
se pensara llevar á la realidad la que 

en otros países ha dado espléndidos re- 

sultados, como es el “Open door” en la 
República Argentina. 

El señor Ramírez, delegado que fué 
al Congreso Científico Internacional 
Americano de Buenos Aires, nos expli- 
ca admirablemente en un folleto, los 
fines y el papel que desempeña el “Open 
door”, y que si Chile lo estableciera, 
no habría duda de los resultados bené- 
ficos que €l reportaría. 

El “Open door” es una colonia 6 
campo abierto, para enajenados, en 
donde éstos se dedican al trabajo que 

ellos prefieren Óó que haya sido indica- 
do por el médico del establecimiento. 

Hay allí carpinterías, herrerías, le- 
Cherías, talabarterías, etc., etc., en una 

palabra, toda clase de trabajo, y con 
absoluta libertad, que, en vez de hacer 
odiosa € inútil la vida del enajenado, 
como sucede entre nosotros, con el yer- 
dadero sistema carcelario que tenemos, 
la hace amena y llena de atractivos, lo 
que se ha probado que contribuye efñ- 
cazmente á la curación de los enfer- 
mos y . amimales de ¿experiencia '; Todas 

Inauguración 

A las 6 de la tarde de ayer se verificó la apertura e inauguración del fris-Bar, ubicado en la calle de Huérfanos 

número 1063, edificio de la antigua Casa Pra. 

Asistió e numerosa concurrencia que fué obsequiada y atendida por la Administración del establecimiento, 

La vista adjunta representa un aspecto de la concurrencia. 

A parte de esto, que debe ser siem- 

pre el objetivo principal, el “Open door” 

le proporciona al Estado un fin pecu- 

niario digno de tomar en cuenta. 

Y se comprende: los enajenados tra- 

bajan y con el producto que se obtie- 

ne en las distintas labores, se costea 

gran parte de los gastos del estableci- 

miento, y el resto se entrega al comer- 

cio. 
Con este sistema, la atención de ca- 

da enfermo no cuesta al Gobierno ar- 

gentino más de trescientos pesos, sin 

tomar en cuenta las pensiones que pa- 
gan algunos. 

Mientras tanto ¿cuánto importa á 
Chile. el sostenimiento de la Casa de 
Orates? Según el presupuesto, se le 
asigna á éste, la mayor de las subven- 
ciones: $ 500,000 anuales. 

Nada importaría esta enorme suma, 

si con ella se obtuviera una compensa- 
ción más Ó menos favorable pero, des- 

graciadamente, las estadísticas dicen lo 
contrario .: 

En cambio, en el “Open door”, el 
porcentaje de enfermos que mejora es 

alhagador, á parte de la ventaja eco- 
nómica que hemos apuntado .: 

Este problema socia:, podría intere- 
sar á los hombres de Gobierno, que 

muy bien saben que nuestra Casa de 
Orates es una cárcel, en donde van á 
extinguir su vida lentamente, los que 

tienen la desgracia de asilarse en ella. 
No es posible consolarse diciendo, 

que no están allí todos los que son... 

PEDRO FREEMAN 

La Hemoglobinuria 
bovina 

Reproducción de la enfermedad en for- 
ma benigna, hecha por don Julio 

Blier, director del Servicio 
Veterinario Nacional 

El director del Servicio Veterinario 
Nacional, don Julio Blier, que sigue 
desde hace tres años las investigacio- 
nes sobre la gran enfermedad de la 
especie bovina llamada Hemoglobinu- 
ria Ó enfermedad de la sangre, acaba 

de realizar una constatación muy im- 

portante. 

En efecto, el señor Blier ha tenido 
el éxito de reproducir, en una forma 
benigna, siempre curable, la enferme- 
dad en referencia. Se comprederá fá- 

inoculaciones hechas anteriormente ha 
bían fracasado . 

Hasta ahora el señor Blier ya ha 
transmitido seis veces la enfermedad. 
Será necesario algunos meses y nume- 

rcsas experiencias para saber si los 

sujetos inoculados adquieren una in- 

munidad de larga duración. Por lo ge- 

neral, presentan una afección muy 

suave después de la inoculación, pero 

siempre la bilis tiene durante algunos 
días la coloración típica de la enfer- 
medad - 

En todo caso, se puede abrigar des- 

de luego la esperanza de poder luchar 

algún día contra esta plaga. 

Recordaremos que la enfermedad de 
la sangre, es enteramente diferente 
del carbunclo bacteridiano contra el 

cual existen, desde mucho tiempo, efi- 

caces procedimientos de vacunación .; 
Aún cuando el carbunclo es muy fre“ 

cuente, también lo es la enfermedad di 
la sangre, principalmente en la regiór 
de Melipilla, puesto que en <l funde 
del señor Alberto Cousiño, murieron 
en un año 34 animales sobre un tota) 
de 700. , 

El aviador Fuentes y el | 
Aero Club de Chile 

Las últimas publicaciones de la prensa. La actitud del Aero Glub 
de Chile. Carta enviada pór esta institución sobre el récord 

de altura. Entrevista con el aviador Fuentes. 

El día 27 del mes próximo pasado 

el piloto señor David Fuentes Soza, 
batió el record de altura con pasajero 

en Sudamérica, elevándose hasta 3,150 
metros. 

El triunfo del señor Fuentes, y que 

lo es también de la aviación nacional, 
fué vivamente aplaudido por sus nu- 

merosos admiradores y por todos los 

que se interesan por el desarrollo de 

la cuarta arma, como se ha denomina- 
do al nuevo y arriesgado arte de la 
aviación . 

Conocidas como son la seriedad y 

pericia de este piloto aviador, han te- 

nido necesariamente que causar cierta 
extrañeza algunas publicaciones, que 

por la prensa de la capital se han he- 

cho en los últimos días. 
Estas publicaciones han sido moti- 

vadas por un acuerdo adoptado por el 

Aero Club de enviar al Observatoriv 
Astronómico el baragraro que empleó 

debido 4 que la aguja no marcó todas 
las incidencias del vuelo” .: 

Impuesto de este acuerdo, el señor 
Fuentes envió, como dimos cuenta en 
su oportunidad, el siguiente  telegra- 

cilmente todo el interés de semejante | ma: 
resultado, tomando en cuenta que to- 
dos los procedimientos de vacunación 
hasta ahora conocidos, consisten pre- 

cisamente en transformar las enferme- 
dades mortales en afecciones benig- 
nas, fácilmente curables.: 

El señor Blier que llegó 4 Chile en 
Agosto de 1911 con el profesor se- 
ñor Adrián Lucet, miembro de la Aca 
demia de Medicina de París, ha podi- 

do realizar sus experiencias gracias á 
la colaboración del Gobierno y de al- 
gunos hacendados, entre los cuales 
pcdemos citar £ los señores Alberto 

Cousiño y Aguirre Luco, de Conchalí. 
Ei señor Cousiño ha instalado en su 
propiedad de Melipilla un laboratorio 
destinado para las investigaciones del 
señor Blier. 

El 1905, el doctor señor Poupin de- 
mostró por medio de argumentos in- 
discutibles, la existencia de una enfer- 
medad, la Hemoglobinuria, diferente 
del carbunclo bacteridiano, completa- 
mente distinta de esta última, confir- 
mada también por la opinión de nu- 

merosos agricultores que llaman esta 

afección enfermedad de la sangre . 
En 1908, el doctor Mamerto Cádiz, 

demostró la existencia, en los anima- 
les atacados, de una lesión sub-cutá- 
nea característica .: 

En Noviembre de 1912, el señor Ju- 
lio Blier, que vino para estudiar esta 

enfermedad, pudo descubrir el micro- 
bio de la afección que tiene la pro- 
piedad singular de estar disuelto en 
los humores del organismo durante la 
agonía .; 

Para estudiar la Hemoglobinuria, 
es preciso, pues, matar el animal á los 
primeros síntomas de la enfermedad. 
Sistemáticamene se ha aplicado este 
procedimiento, lo que ha permitido, 
sin excepción, encontrar siempre el 
microbio sea intacto Ó en vía de desa- 
parición si la autopsia es tardía. 

La afección es 2 trans- 
mitida por un insecto 

En 1913, el %eñor "Bller dictó una 
conferencia. en la Quinta Normal so- 
bre sus trabajos mostrando diversas 
fotografías preparadas por el señor 
Amien, su colaborador. 

En 1914, guiándose de un procedi- 
miento imaginado por Metchnikoff y 
Besdrekska del Instituto Pasteur de 
París, pudo llegar 4 trasmitir la en- 
fermedad de una manera benigna, en 

“Aero Club.— Santiago.— Con sor- 
presa me he impuesto por la prensa 

de su decisión para controlar mi vuelo. 
Sírvase devolverme mis papeles. Con- 
sidero que esa institución no tiene po- 

der para homologar mis vuelos ni re- 
cords. Si envié hoja de altímetro fué 

£ pedido de ustedes.— Aviador Fuen- 
tes” . 

Sobre este incidente, el aviador se- 
for Fuentes fué entrevistado por “EY 
Sur de Concepción, haciendo las si- 
gulentes declaraciones: 

“Con la afabilidad que acostumbra 
nos recibió el popular .aviador. Nota- 
mos, sí, desde un principio, que se sen- 

tía molesto y extrañado de la descon- 
flanza que ha demostrado la institu- 
ción más arriba indicada .: 

Conocido el objeto de nuestra visi- 
ta, se apresuró á mostrarnos la carta 

que copiamos en seguida, recibida solo 

ayer, según lo acreditaba el timbre del 
sobre, del Aero Club de Chile. 

“Santiago, 7 de Julio de 1914.—Se- 
for David Fuentes S.—Concepción.— 
Muy señor nuestro: 

Nos es grato poder participarle que, 
la Comisión Sportiva en sesión de ayer, 
y estudiando los compra ntes reuni- 

dos por usted para la. ologación 
de su vuelo del 27 de Junio próximo 
pasado, acordó pedirle se sirva remi- 
tir 4 la mayor brevedad el altímetro 
para hacerle examinar por el Obser- 
vatorio Astronómico, pues la marcha 
de la aguja en la hoja acusa errores, 
que si bien no afectarán la altura al- 
canzada por usted, hacen por lo menos 
necesario un estudio más prolijo, so- 
bre todo tratándose de la homologa- 
ción de un reco 

Esperando el aparato en cuestión, 
para definir cuanto antes este asunto, 
nos subscribimos de usted como sus 
atentos y S. S. S.—Pedro Pablo Dart- 
nell, vice-presidente.— ¡Armando Ve- 
negas, secretario” . 
—Habría enviado—nos dijo— el ¿al- 

tímetro si hubiera recibido ¡antes la 
carta; pero, ya que ellos se anticipa- 
ron á dar noticias en que se ponfa en 
duda mi seriedad de piloto, no estoy 
dispuesto 4 hacerlo. 

En seguida nos muestra el barógra- 
fo, 6 más propiamente, el altímetro, 
que funciona perfectamente y que no 
ha. sufrido el desperfecto más Jnsigal- 
ficante. 

las* - No ha enviado el; bariógrado dai 

e: aviador á fin de que “rectificara cier? 
tos detalles que hacían creer que ell julio Pucci.—N. Roger. 
aparato no funcionaba con regularidad 

pudo creerse, por esas noticias, sino. 
los documentos que acreditan . la vér- 
dadera altura que alcanzó el día que, 

batió el record con pasajero. 
Estos documentos son la hoja del 

altímetro y los siguientes certificados 
que llevan las firmas de personas res- 

petables, como son los señores A. 
Ziegler, socio y jefe de la Casa Gra- 
tenau y Cía., en Valdivia; y Julio Pucci, 

jefe de la Casa Spoerer, de Talcahua-" 
no. 

“Certificamos que el aviador don Da- 
vid Fuentes se elevó en su aeroplano 

“Talcahuano” á nuestra vista, hoy á las. 

3.25 P. M., en la cancha del Sporting 

Club, de este departamento, llevando 

como pasajero á don Rafael Andreus 
Urrutia y llevanco el altímetro selladó 

por nosotros. 

Al aterrizar, á las 5.05 P.. M., el al- 
tímetro marcaba haber ascendido á 
(3,150) tres mil ciento cincuenta me-. 

tros. 

Talcahuano, 27 de Junio de 1914.—, 

Las personas que firman el anterior: 
certificado se ratifican de lo que di-” 
cho certificado indica en mi presencia, 

procediéndose á la apertura del altí-; 
metro ante mí. > 

Talcahuano, 27 de Junio de 1914.— 
Samuel Sanhueza, notario”. 
—¿Usted ha dicho que el Aero Club, 

no tiene poder suficiente para homolo- 
gar los records? » 

—He dicho ésto porque esta institu-. 
ción no pertenece á la “Federación In- 
ternacional de Aviación”, que es la que 
da los brevets de piloto y hace el eon- 
trol de las pruebas realizadas en el 
mundo entero. Ñ ) 

Si el Aero Club no se encontró com: 
petente, debía enviar los oocumentos á 
Francia. 

El control, como siempre se hace en 

Europa, es únicamente, con los pape- 
les de altímetro, y la firma de los Cana, 
troladores del respectivo club. 

El Aero Club, si se considera como 
tal debe tener una comisión especial' 
de técnicos, como pasa. con todas las, 
instituciones análogas. 

Sin haber estado concluídas las 'ho-' 
mologaciones, las noticias como las da-. 

das, por esa institución, no conducen 

más que á formar una idea no siempre: 

clara del procedimiento del piloto 6 
del club, que en. el caso actual resultó 
ser el más perjudicado, al ponerse en 
duda mi seriedad de piloto.; +: 

En cuanto á los puntos que-se encar«- 
gó6 al Observatorio' para que' exclare-' 
ciera, cómo las evoluciones que marca! 
la hoja y que se dicen irregulares, nos 
dice que ellas se explican por las con- 
diciones en que se ha encontrado la at-. 
mósfera, lo que nos demuestra con al-' 
gunas hojas del altímetro referentes á' 
otros vuelos. , 

Por lo que respecta al tiempo de Ne- 
gada, nos agrega, que no ha habido con- 

trol exacto de la hora, y las anotacio- 
nes del altímetro han estado de acuer- 
do con la hora de llegada. En esa oca= 
sión se indicó la hora sólo aproximada- 
mente. 

Terminó diciéndonos que insistía en 
que se le enviaran los papeles que man-* 
dó al Aero Club, y que para otra oca- 
sión los enviaría directamente á Fran- 
pe siempre di no se le Petr las ex-, 
pli r lo 

Aún no Me: "recibido ocn iataniót del' 
telegrama que hace poco dirigió: esa 
institución .: 

Al retirarnos, nos manifestó el da 
for Fuentes, que él más que ninguno 
lamentaba estas incidencias que se han 
producido sin causa justificada alguna 
y debidas ante todo al apresuramiento 
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escuelas se dijo 4 sus emisarios que la 
vacunadora no había ido á sus estable- 

cimientos. 
Si bien esto sería bastante pará le- 

vantar el cargo, quiero todavía afirmar 
que los cuatro niños indicados, fueron 
vacunados con éxito por la señora 
Fuenzalida; Marta Marchi (no Mariley, 
como dice el pliego. de cargos) . fué 
alumna de la escuela uúmero 137, ca- 
lle Lord Cochrane, á la fecha en que 
ss vacunó, vive en San Jgnacio 868, y 

es hoy alumna de una escuela superior 

situada en la calle de Castro; Laura 
Silva, cuando fué váacunada en la Ins- 
pección pertenecía á la escuela superior 

número 41, hoy es alumna de la su- 

perior número 28 y vive en Compañía 

2275; Juan y Nicolás Royo, también 

fueron vacunados en la Inspección, per- 

tenecen á la escuela número 150 de la 

Yolanda y María Terésa como vacuna- 
das por él en 10 de Julio número 1,246, 
cuando estas personas no viven ni se 
recuerda que hayan vivido en ese domi- 

cilio .; 
El señor. inspector de vacuna, doc- 

tor don Francisco Sierralta, encargado 
de comprobar este denuncio, me afitma 
que la familia Terán, según declara- 

ción de varios vecinos, vivió efectiva- 

Vicente Valdivia Urbina y Cía.- 
ingeniero Agrónomo , 

Viticultura y Enología.— Estudios en Europa, 
Unico representante de los productos enoló- 
gicos del Instituto Enológico de la Champagne 

MERA 

VLIVOS 704 = SANTIAGO 

La Junta de Sanidad 
y la Central de Vacuna 

0 Una nota del Dr. señor Vicente izquierdo Con- 

testa las observaciones hechas al mente en el número 1246 de la calle 

ho servicio de vacuna. de 10 de Julio, Pero cambiaron de do- 

le ; micilio, sin haber podido verificar la 

11 La nota que sigue ha sido pasada y Mayo indicados por esa Junta como efectividad de la vacunación porque eso 

iS por el presidente de la Junta Central [de escaso trabajo corresponden á días | no les constaba á los vecinos y por el 

de Vacuna, á la Junta de Sanidad, por [ festivos, en los cuales el vacunador no cambio de domicilio de las personas va- 

la cual contesta los cargos formula-|tiene obligación de trabajar. cunadas. 

dos por ésta al servicio de aquella: Vacunador Vásquez Igual cosa sucede, dice la nota que 

“Santiago, 13 de Julio de 1914.—Se Dice la Junta que “los tres últimos | contesto, con la lista del 16 de Mayo 

ha recibido en esta oficina el oficio nú |vacunados que aparecen en la lista ¡en la cual aparece vacunada Amelia 

Productos enológicos preparados especialmente de acuerdo con la; ley 

y reglamento sobre vinos; 
LEVADURAS CONCENTRADAS. —Especiales para refermentacionés. 
FOSFATO COMPLETO WEINMANN.-—Vigorizan fermentaciones secun: 

darias después de los trasiegos. Fede 
TARTRE TRISULFITE,— Evita los enturbiamientos de los vinós y' los 

y otras enfermedades. ; Urzúa en 10 de Julio número 1368, “casse” 
mero 33 de 26 de Junio pasado, en el 
cual esa Junta de Sanidad formula di- 
versas observaciones al servicio de va- 

cuna, de carácter general algunas, y 

otras que miran solo al desempeño in- 

dividual de algunos. vacunadores en 
cuyos trabajos ha creido esa Junta en- 

del 4 de Mayo y tres anotados con lá- 
piz rojo en la lista del 18 no son co- 

nocidos en la Gota de Leche “Loren- 
zo Fuenzalida”, calle de Andes, en 
donde se hicieron las vacunaciones”. 

Tengo informaciones autorizadas re 

cogidas por el mismo señor Inspector 

pues este número, agrega, no existe. 

El mismo señor inspector Sierralta 
informa que ese número 1368 de la ca- 

lle de 10 de Julio existe y puedo asegu- 

rarlo así, á pesar de la afirmación en 

contrario de esa Junta. J: efecto, se- 

calle de San Diego y viven en el núme- 

ro. 396 de esta calle. 

vacunaciones denunciadás como inexac-» 

tas: de los niños expresados son perfec- 

tamente ciertas y verdaderas. 

Queda así demostrado que las cuatro 

Vacunadora señorita Arévalo 

preserva contra la 

tamente á OLIVOS 704, Santiago. 

OLARIFICANTES LIQUIDOS Y EN POLVO PARA VINOS Y ALCO- 

HOLES.—De empleo directo sin preparación previa. 
MECHAS DE AZUFRE SOBRE CELULOSA.—No producen' mal 'gus- 

to como las de trapo, pudiendo emplearse hasta en los vinos más finos.” 
Pídanse estos productos á RIESLE Y MONTALVA, Bandera 161: ó direc 

contrar adulteraciones que vician la |Cabalero para asegurar que los seis |] gún la numeración actual de casas de 
AE 

corrección de sus prucedimientos. niños que esa Junta indica como des- [una centena por cuadra, ese número Se obserya haberse comprobado que Recomendamos técnicos de reconocida competencia para dirigir” tóda 

La Junta Central de Vacuna, que conocidos en la Gota de Leche son per | debiera estar entre Nataniel y Huemul,| no había ido á las escuelas mixtas nÚú-| clase de trabajos agrícolas, plantaciones de árboles frutales, etc., 

tengo el honor de presidir, agradece y 
acepta la cooperación que esa Junta 

de Sanidad le ofrece con el objeto de 
ayudarnos á la comprobación sistemá- 

tica y ordenada de los trabajos de los 

vacunadores, porque nosotros como us 
tedes, estamos convencidos de que, 
ruerced á esa comprobación, tendre- 
mos estadísticas ciertas y trabajos efec 
tivos de manifiesta eficacia. Pero tal 
comprobación es indispensable hacer- 

la en condiciones que sus resultados 

no induzcan á errores como desgracia- 

mente ha ocurrido al personal de que 

esa Junta se ha valido para efectuar- 

la, según detalladamente se verá más 
“adelante. 

Los Inspectores de Vacuna, á quie- 
nes incumbe esta misión, no se limi- 
tan á una simple interrogación de si 

fectamente conocidos en dicha institu- 
ción y ello le consta á las señoras Ja- 
viera Maquieira de Silva, visitadora; y 
Jonny  Hortz, inspectora. De ellos, cin- 

co hay inscritos en ¿los propios regis- 
tros de la: Gota. 

A ¿mayor  abundamiento acompaño 
un certificado suscrito: por la señora 

Maquieira y doctor Ramírez, en el cual 

se hace constar la efectividad de mi 
aserto. 

Se dice también que en la lista del 6 
de Mayo “aparecen dos vacunaciones 

en Ceuto 34 y 29 números que no 

existen en esa calle. 

Estas vacunaciones fueron practica- 

das en la: calle de Cueto, conventillo 

número 79, una de ellas Laura Sepúl- 
veda en la pieza 34, y la otra Sara 
Orellana en la pieza 29. Lo ocurrido 

pero está entre Huemul y Cochrane, 

porque la calle Huemul corta la man- 

zana de Nataniel á Cochrane en dos 

mitades quedando hacia Cochrane el 

número 1368, perfectamente visible, y 

no visto por la persona á quien encar- 

gó esa Junta la revisión porque ella se- 

guramente creyó que la numeración mil 

trescientos y tanto de 19 de Julio termi- 

naba en la calle Huemul y no se Cui- 

dó de ver que un poco más al ponien- 

te y pasado Huemul, se encuentra el 

número 1368 que esa Junta dice no exis- 

tir. Pues. bien, en esa casa vivió hasta 

mediados de Mayo Amelia Urzúa que 

fué allí vacunada. 

Dice también la Junta respecto de 

este vacunador que Luis A. Murillo y 

Carlos Murillo no viven ni se recuerda 

que hayan vivido en 10 de Julio nú- 

meros 151 y 157, sin embargo, de ano- 

tar como vacunadas á Ester Espinoza 

y Margarita Marchis, alumnas de esa 

escuela. 

Narvaez, á que acabo 
presta sus servicios en la Ispección Sa- 

nitaria Escolar, y trabaja 4 las órde- 
nes de la doctora señorita Eloísa Díaz. 

AMí vacuna á los niños que llegan á la 

Inspección, anotando la escuela á que 

pertenecen. 

falsas las vacunaciones porque la va- 

cunadora no fué ú las escuelas, y si esa 

Junta desea verificar que Ester Espi- 

noza y Margarita Marchi fueron vacu- 

nadas hágalas ver en sus respectivos 

domicilios Gálvez 623 y San 
868 

la señora 

referirme, 
Esta vacunadora, como 

de 

No puede, pues, suponerse 

Ignacio 

Vacunador Arévalo 

sin duda, 

las primeras vacunaciones: 
La vacunación domiciliaria merece 

muy preferente atención, y 

para ello utilizamos Jas nóminas de 

nacimiento que los oficiales del Regis- 

tro Civil nos envían mes á mes, en con 

formidad al decreto Supremo del Mi- 

nisterio de Justicia de 31 de Julio de 
1888; pero, desgraciadamente, el ofre- 

cimiento voluntario de nuéstro servicio 

no encuentra en el público la acogida 

que fuera de desear si no. hay peligro 

Ó amenaza de epidemia. 
Actualmente la ciudad está dividida 

en cuarteles para los efectos de la va- 

cunación y cada vacunador recorre su 

respectivo cuartel vacunando 4 las per 

Sesion municipal 
Ayer celebró sesión esta Munitifia. 

lidad bajo la presidencia del” 
Primer Alcalde y con asistencia de 
señores regidores. S 

No habiendo hora de incidentes, se 
pasó á tratar de los asuntos en tabla, 
siendo el primero la separación de: “su 
puesto del jefe del tráfico, señor An- 
tonio Alcalde. . 

El señor Primer Alcalde expuso . “en 
breves palabras los antecedentes. que 
ba tenido para extender el decreto .en 

que suspende de sus funciones al' "Sete 

del tráfico y nombrar en su puesto 

7] se conoce Ó nó á la persona vacunada |fué que se omitió el número del con- ¡Mero 1253. Puedo afirmar, mediante En su trabajo de 849 vacunaciones|sonas que buenamente aceptan sus ser-|en carácter de interino, al señor Imis 

A - en el domicilio ó sitio anotado en las |ventillo y solo se indicó en la lista el prolijas investigaciones hechas por el| sólo ha llamado la atención de esa Jun- | vicios. Manteniendo esta distribución, de la Fuente Pérez E El 

le listas, ni se conforman con no encon- [número de las piezas; pero las vacu- señor inspector ya citado, que estos ni-|ta el hecho de que en el día 4 de Ma-| he ordenado que el vacunador vaya de Entre otros cárEoS que hizo 41 jefe 

trar, por ejemplo, el número de tal[naciones se hicieron, sin que la omi- | ños vivieron en ese domicilio hasta el| yo vacunara 93 personas á razón de 23|casa en casa, por manzanas, ofreciendo | del tráfico, dijo que la separación tie-' 

.6 cual casa indicada como sitio adon- [sión anotada permita creer en la fal- 20 de Mayo, día en que se trasladaron | personas por hora, y si bien no expresa | la vacuna, tal como lo hemos hecho en|ne por objeto evitar por completo Jas 

40 se practicara la vacunación. Ellos 'sedad del trabajo. al número 1246 de la misma calle don-|la conclusión 4 que este hecho la in-|ocaslones anteriores cuando ha habido | irregularidades que en esta oficina” 

ás A feotúani un trabajo más penoso: .in- Observa, además, la Junta que de |de actualmente se encuentran con elo-| duzca, debemos exponer que lo dice| fuertes epidemias de viruela en San-|originaban como ser el de pos, sa 

,dagan en las vecindades, rectifican las |las vacunaciones efectuadas vor este | cuentes demostraciones de haber sido|acaso por parecerle inverosímil el tra-| tiago. carnets de chaffeurs 4 personas . que 

“citas del domicilio, si es necesario, |vacunador en el Hospital de San Bor- vacunados. bajo en esas condiciones. Resta todavía considerar una obser- [según el inspector de automóviles, $e- 

$ “cuando, como ocurre muchas veces, |ja no se teinen noticias, según consta ¿Cómo ha podido esa Junta asegurar El señor Arévalo es uno de los más| vación, según la cual cree esa Junta |ñor Galeno, no le habían rendidi 

Ñ “'hay un error de anotación, é investigan|en la estadística del hospital. A esto que este vacunador ni siquiera se ha- [antiguos empleados del servicio, es un] que las inexactitudes de los trabajos [examen de competencia, Además, Sa 

Y “hasta encontrar á la persona vacuna-|respondo que las personas vacunadas bía presentado á ofrecer sus servicios |cumplidor 4 toda prueba de sus obli-[de los vacunadores observadas en San-|te jefe daba preferencia 4 ciertas Mar 

de AN da ó hasta formarse la plena concien- [en el hospital, no son asilados del es- | en los domicilios anotados? gaciones, y las observaciones anotadas| tiago y que hemos rectificado con acter|cas de automóviles para traficar y 8%- 

le cia de haberse sorprendido una adul-|tablecimiento, sino gente extraña que Vacunador Valdéz no alcanzan por cierto, á desvanacer|to, según se ha visto, han de ser ma-|tacionarse donde no se permitía 4 

ho “"teración. va allí á ver 4 los enfermos y á quie | Es efectivo que este vacunador sólo|este concepto, porque 23 y más perso-|ycres en los campos y pueblos de pró-| otros automóviles, Que en la Comisió 

$ “Parece que el personal de la Briga-|nes se vacuna antes de entrar. por lo | ha trabajado en el Dispensario de San|nas pueden vacunarso por hora en un| vincia, porque numerosas visitas de|del Tráfico se había celebrado pres 

da Sanitaria que por encargo de esalcual no figuran en las estadísticas del | Juan de Dios y allí practicó las 55n va-| día determinado, scbre todo si es ayu-| beneficencia, dice, practicadas en el |con solo uno de sus miembr E 

ma Junta hizo la revisación de los traba- lasilo. Si la persona encargada de la cunaciones que anotan sus estados, des- | dado en la operación por algún otro va-| país lo han demostrado. biendo concedido permisos á paco a 

jos de los vacunadores, no se impuso 

tanta molestia € indujo con sus infor- 
maciones, no agotadas, en justa causa 

de error 4 esa Honorable Junta. Así 
se desprende de las rectificaciones que 
acerca de los cargos concretos para 

cada vacunador, en orden á la verdad 
'sde sus trabajos, podemos presentar á 

esa junta mediante la revisión cuida- 
dosa y prolijamente hecha por nues- 

gros Inspectores de Vacuna según paso 
6 detallarlo. 

comprobación nos hubiera interrogado 

sobre el particular, antes de informar 

á esa Junta, la explicación anterior ha 

bría ahorrado el cargo hecho en for- 

ma que da á entender una completa 

falsedad de tales trabajos, siendo que 

lo ocurrido explica por qué no figuran 

en la estadística del Hospital las per- 

sonas vacunadas allí en los días de vi- 
sitas á los enfermos. 

Las vacunaciones hechas en el Dis- 

pensario de Niños, sin más indicación 

de el 1.0 al 20 de Mayo, con cuatro ho- 

ras diarias de asistencia á ese estable- 

cimiento. 
El vacunador no ha sostenido que las 

vacunaciones respecto d> las cuales in- 

dica domicilios determinados, hayan 

sido hechas efectivamerte á4 domicilio, 

y no tengo mótivos para creer que ha- 
ya tenido malévola intención, por tra- 

tarse de un empleado aniiguo, á quien 

nunca se le han comprobado adultera- 

ciones en sus travalos. Se le ha dado 
además de su 

cunador, como ha ocurrido en el pre- 

sente caso: en la Oficina Municipal tra- 

baja el señor Arévalo acompañado de 

otro vacunador, don Guillermo Saave- 

dra, y á veces cuando hay aglomeración 

de personas, son ayudados ambos por 

el propio médico municipal, doctor Ba- 

rros Ovalle. 

Resúmen y observaciones 
Se han examinado, detenidamente, 

los cargos concretos que esa Junta hizo 

en la comunicación que contesto y la 

Es sensible notar desde luego que 

esas visitas de beneficencia en las cua- 
les se han hecho aquellas observacio- 
nes no nos hayan sido comunicadas 

para investigar la falta y castigar al 
culpable Ó desvirtuar. el cargo. 

Recuerdo al- respecto, haber leido 

hace poco en un informe de esa clase,” 

que se nos comunicó, que el pueblo de 
Loncoche había quedado sin vacuna- 
dor durante una epidemia siendo la 
verdad que allí había y trabajaba un 

que habían sufrido penas por la. juas- 
ticia ordinaria. El señor Primer - Al= 
calde dió lectura al acta de esa sesión 
para que fuera conocida de los regido- 

res. Agregó otros cargos de menor im 
portancia. 

El señor Escanilla pide la palabra 
para contestar al Primer Alcalde. An- 

te todo el señor Escanilla pide se de 
lectura al decreto en cuestión, 

Se dió lectura al decreto. 
A continuación «el señor Escaxilla 

Vacunador Santander de referencia en las listas, lo fueron instrucciones para que, adem s prolija investigación practicada nos vacunador según hemos podido esta-|*£Xpone la actuación que tuvo en la se 

Observa la Junta de Sanidad «quejen el Dispensario anexo al Hospital | atención al Dispensario, sirva también | lleva á una conclusión diametralmente blecer con Avanmehtación: oficial. sión á que hizo referencia el señor 

el día 8 de Mayo vacunó á una perso- ¡de Niños (Avenida Matucana), según A opuesta á la formulada por ustedes| No creemos, como ya lo dije, haber| Valdés y aue él había tomado esos , y je, 

na en Avenida Matucana número 2907 
informaciones del señor Inspector Ca- 

Vacunador Quinteros acerca de la verdad de las vacunacio- alcanzado la perfección y estimo, por acuerdos coa la venia del otro miem- 

< ballero este vacunador ha trabajado | De los vacunados el día 9 de Mayo|/ nes, 3 

: -. domicilio que no existe, y el día 17 una [a A tablecimient: in Jen la Gota de Leche Daniel Riquelme, Si de 1 AN el contrario, que habrá posibles refor- | Pro 4e la Comisión de Tráfico que es 

3 . persona en Bandera 537 que no es co-¡Y trabaja en ese es ablecimiento, sin to era ia pasiva UN as anotaciones de falsedad mas que mejorarán nuestro servicio, el señor Marín, que en ese entontes 

S ARTO ui osa daba: motivo de queja respecto de su Direc- hs ib dd bo E y qu de hechas por ustedes pudieran deducir reformas que no se han acometido en desempeñaba las funciones de Primer 

. torio. Se ha recomendado al vacuna- | niños Carlos Grajales, Francisco Ca-|fehacientemente que los vacunadores | o, : ; Alcalde y que como él no podía asis. 
Bl señor Inspector de Vacuna, doc- 

tor don Amable Caballero, me infor- 
“ma sobre el particular lo siguiente: 
“Respecto de la primera, todo lo ocu- 
_rrido es un error en el nombre de la 
Avenida que consiste en haber pues- 

tó “Matucana” en vez de “Portales”, 
“pues en la Avenida de este último nom 

bre y en el número indicado (2907) 
existo la niña Olga Costa que fué va- 
“¿nada con éxito y cuya vacunación 

e sido ya revisada cuando com- 
probó los trabajos de Mayo. La segun- 
da observación referente Áá Bandera 
537 corresponde á Beatriz Bietes que 

fué vacunada también con resultado 
positivo, que vive en esa calle y en ese 

número y que, como la anterior, fué 

revisada”, 
Colo ve esa Honorable Junta estos 

dos cargos concretos quedan desvir- 
-tuados, si bien respecto del primero 

hubo un error en la designación de la 

Avenida, lo cual sin duda no puede 
importar una comprobación de false- 

idad de la vacunación. 
Ha llamado también la atención de 

esa Junta en los trabajos de este va- 
¿E-ounador que durante los días 3, 6, 9, 

15, 16 y 17 solo vacunara á diez per- 
“ sonas lo que no alcanza á un término 

medio de dos personas por día. 

Debo decir 4 este respecto que, des- 

dor que determine con toda precisión 

la referencia de Jos establecimientos 

donde. trabaje. 
Se observa, por último, á este em- 

pleado un:escaso término medio de va- 

cunación en ocho días determinados, y, 

como en el:caso del vacunador Santan- 

der estimo que el procentaje debemos 

buscarlo en el total de los días trabaja- 

dos, loque nos dá un promedio de 

12.66 por día, en vez de 5 que anota esa 

Junta considerando- únicamente los días 

de menor trabajo. 

Vacunador Fuenzalida 

Llama la atención de esa Junta que 

este vacunador . y. el anterior . señor 

Márquez insertan el mismo día 1. de 

Mayo y no de Abril como dice la lista, 

estados de vacunaciones con igual cla- 

se de letras hechas en el Hospital de 

San Borja, lo cual le permite creer en 

posibles adulteraciones, tanto más cuan- 

to que, refiriéndose después 

Fuenzalida, concreta cargos determina- 

domicilio. 

se explica teniendo presente que el tra- 

escribe las listas, 

pués de convenir en que el trabajo en 

esos días ha sido escaso, no es posible ' 

aceptar que cuando se toma el térmi- 

no medio diario de un trabajo practi- 

cado en'dieciseis días se elijan sola-; 

ménte para ello los días en que el tra-; 
“bajo fué escaso; con igual criterio pu-; 

dieron tomarse los trabajos de los días 

restantes en los cuales se hicieron 232 

hecho así en obsequio á 

quienes 

' papeleta de vacunación. 

al señor 

dos respecto de algunas vacunaciones á 

La igualdad de letras en ambas listas 

bajo de vacunación en el Hospital de 

San Borja se hace por tres vacunadores 

á un tiempo, de modo que mientras uno 

otro hace la desin- 

ifección y el tercero vacuna. Esto se ha 
la necesidad 

ide despachar con mayor rapidez á la 

gente que en gran número acude á ver 

los 'enfermos en los días de visita y á 

no se permite la entrada sin 

Pero ya que 

tal procedimiento ha motivado dudas 

yal de la verdad de los trabajos de 

viedes y Carlos Iturra no son conocidos 

en la institución. 

El señor. inspector, doctor Barrgs 

Ovalle encontró á. dos de estos niños, 

Grajales y Caviedes, y pudo serciorar- 

se de que habían sido vacunados con 

éxito satisfactorio, uno domiciliado en 

Metías Ovalle número 300, y el otro en 

Zenteno número 1875. El otro no ha 

sido posible encontrarlo y debe corres- 

ponder á' un domicilio mal dado, (lo 

que ocurre con frecuencia aún tratán- 

dose de gente cu.ta y con mucha Inayor 

razó entre personas del pueblo) ya que 

no habría interés alguno para el vacu- 

nador en agregar un nombre imagi- 

nario á una lista de cien verdaderos, 

Observa igualmente la Junta acerca 

de este vacunador que de las 14 perso- 

nas vacunadas el día 5, siete lo fueron 

en Barnechea 246, número que no exis- 

te. 
Es efectivo que es número no existe 

en la expresada calle, según también 

ha podido verificarlo nuestro inspector 

señor Barros Ovalle, pero de aquí no 

puede desprenderse un cargo cierto de 

falsedad de las vacunaciones, porque es 

posible admitir una equivocada anota- 

ción, sin malicia, del respectivo domi- 

cilio. Adelantando la investigación, en 

la forma que es necesario hacerlo para 

formar conciencia cabal, el señor Barros 

Ovalle encontró en el número 252, la 

misma altura á que debía estar el 246, 

á todas las personas que aparecían co- 

mo vacunadas en el número 246. En 

averiguaciones acerca de cómo pudo 

ocurrir el error de número, una de las 

propias personas vacunadas dijo al se- 

ñor inspector que ella había dado equi- 

vocadamente el número 246, en vez de 

presentan listas inexactas de sus tra- 

bajos, esta Central puede afirmar, 4 

contrario census, que de la rectifica- 
ción de esas anotaciones, una á una 

desvirtuadas, se desprende con clari- 

dad inequívoca que las vacunaciones 

arotadas en sus listas por los vacuna- 

dores corresponden á operaciones cier 
tas y efectivas. 

No puedo explicarme, entonces, que 

esa Junta afirme que la comprobación 

hecha de casa en casa por la Brigada 

Sanitaria le haya revelado, sin lugar á 

excusas, que son verdaderos los de- 

nuncios de la prensa y los numerosos 

reclamos de todas partes del país; por 

que hemos demostrado la insuficiencia 

€ imperfección de esa. comprobación, 

como quiera que ha sido totalmente 

rectificada; porque no han llegado has 

ta nuestras oficinas ni los denuncios 
de la prensa ni los numerosos recla- 

mos del público de todas partes del 

país; y porque, se ha desvanecido, se- 

gún queda demostrado, el fundamento 

de tan sensible afirmación. 

No podemos nosotros reclamar el 
patrimonio de la perfección de nues- 

tros servicios ni de nuestros actos, pero 

ea sobradamente satisfactorio para 

esta Junta el resultado de las investi- 
gaciones que, sin su conocimiento, prac 

ticaron ustedes en sus trabajos de va- 

cunación de Santiago. 
En efecto, han sometido ustedes 4 

revisión centenares y aún miles de va- 

cunaciones, presentándonos solo 31 ca- 

sos contretos de vacunaciones inex- 

actas Ó supuestas, según ustedes; y de 

estas 31 hemos verificado y rectificado 

la exactitud de 30, quedando solo sin 

espera del Código Sanitario, tanto tiem 

po ofrecido y que ha de modificar sen- 

siblemente- la. vorganización:de-los ser- 
vicios de vacuna. 

Al terminar debo, otra vez, agrade- 
cer la cooperación de esa Junta en pro 

de la salud pública, si bien me permi- 

tirán ustedes una sentida queja po rla 

amplísima publicación dada 4 los de- 
nunclos de vacunaciones inexactas, sin 

haber podido formarse conciencia cler 

tta de que tales denuncios reflejaban 
la verdad. Desvanecidos, como lo han 

sido, y estabelcida la efectividad de las 
vacunaciones que ustedes acusaron de 

falsas, aquella publicación ha resulta- 

do ingrata y acaso perjudicial 4 los be- 
néficos fines que: todos perseguimos, 

llevando al ánimo público una animad 

versión engañosa € injustificada que lo 

alejará, en vez de atraerlo, al beneficio 

de esta profilaxia. 

Con lo expuesfo, quedan considera- 
das las cuatro primeras recomendacio- 

nes contenidas al final de su citada 

nota y en orden 4 la última, debo decir 
£ usted que la inspección de los tra- 

bajos de los vacunadores en Santiago 

y demás departamentos de la Repú- 

blica se hace por los tres únicos ins- 
pectores de que disponemos, 4 medida 

que es posible hacerlo con tan escaso 

personal y conforme 4 las disposicio- 

nes reglamentarias vigentes, pudiendo 

asegurar 4 ustedes que la comproba- 

ción de falsedad en los trabajos de al. 

gún vacunador, importa para éstos la 

pérdida de su empleo; y que esa com- 

probación se hace con la diligencia ne- 

cesarla para que sus resultados sean 

tan eficaces como los hemos obtenido 

tir le había rogado que lo Tepresen- 

tara”en' la" sesión, 
Respecto 4 los permisos otorgados á 

los cocheros dijo que se les había 

concedido porque los informes envia- 

dos á la comisión por la Sección . de 
Seguridad eran favorables, pues: las 
penas que habían sufrido -databan. de 
8 6 más años y no era posible, que 

ciudadanos que habían trabajado du- 

rante este tiempo en el oficio. de :co- 
cheros, se les negara estos permisos. 

Además, había uno que había .sido 

condenado por homicidio y. que. él no 
le concedió el permiso por considerar 
grave esta pena, 

En consecuencia el señor Marín. en 
su carácter de 'Primer Alcalde,. prde- 
nó á la Oficina del Tráfico conceder 
este permiso, no obstante el informe 
de la Sección de Seguridad. 
Habiendo hecho uso de la palabra 

por algunos minutos más, expuso que 

no podía continuar por encontrarse .el 

señor Marín ausente. 

Se siguió disertando sobre el mis- 
mo asunto, tomando parte en el dehbá- 
te los señores Hidalgo, Ureta, Vial So-= 
lar y Errázuriz, que dijo que “toda 
la defensa que se había hecho del je= 
fe del tráfico no se basaba en nin- 
gún argumento de más ó menos im- 
portancia. Formula además que la sSe- 
paración no es suficiente castigo Sino 
que debe ordenarse su separación ¿n- 
mediata de su cargo, y expone 

los miembros del Municipio “no 

impedir en cuanto les fuera '- posible 

tre los empleados. 

que Sn | 
4 

venido á amparar estos hechos sino: 4 ' 

las incorrecciones que se ero sas 

ahora, según queda expuesto en el cur- 

so de esta comunicación. 
los vacunadores, he dado instrucciones 

¡en el sentido de que cada vacunador 

Habiendo llegado la hora se siépen 
dió la «sesión, quedando pendiente “y 

a “*vacunaciones y se habría obtenido un; 

-+promedio diario de 23.2. Pero así co-; e oatlos. ULA, de 18 
Gota Daniel Riquelme. No podemos 

252. La falta del vacunador ha consis- 

tido entonces en dar fe.al número que 

asistencia de sala en la Oficina Central 

desde el 11 al 16 de Mayo,, no figuran- 
da persona, nos hemos limitado á rei- 
terar esas recomendaciones. 

demás nublado; Con 
Puerto ¡Saave- 

Tima lloviendo, 
cepción norte fuerte; 

tor Fiscal de Coquimbo. 
retail. 

a y A a DR He pa JAs, — dns 3, 4 o, 

É “simo no es aceptable el primer proce ¡hag a por sí solo todo su trabajo, aumen-| ¿70 indicó sin verificarlo al salir á la | presentar nada más elocuente en ho- Dios guarde 4 Uds. —(Firmado).— | debate para la sesión de mañana, : 

y dimiento, tampoco lo sería el último; ¡tando el personal si es necesario para calle y esto, si ha sido falta, para na- | menaje á la verdad, seriedad y exacti Vicente Izquierdo S. EII FE a 

Ñ tardar la entrada de 1 ñ UN s A y ras y Ñ AAA 
l qm Esferas Espa is MS le A de are pa die será siquiera presunción de fraude|tud de las vacunaciones de Santiago, £0n e d É í do 

ñ A Ra iO total de los a lenfófmos; en la verdad de las vacunaciones. Como observación general agregan], ESTADO DEL TIEMPO $ jo de e $ d 0 

| bo afas, lo que da un promdeio de 15.121 Se observa á este vacunador que el egci por último, la Junta de Sa- o haberse comprobado que no Ha 

3 » ni » E i - | todos los v. SES 

4 siendo de notar que los días 3 y 17 de! día, 38 de Mayo anota á dos personas, poes pois exa galgo e ia pe A bn Melipilla lloviendo 4 - intervalos; Esta tarde, á e ho hora de costumbre 

: :S ON ESE j Ss enl Rancagua lloviendo con viento norte; | celebrará sesión el Consejo. de Esta: 
n 30 de Mayo. Como ya lo he dicho, no|las vacunaciones. Nunca hemos recibi-4 , ; ; 2 
E j y pa Sega Ñ ñ Doñihue lloviendo desde ayer; Co-|do, debiendo tratar entre, otros. asun- 

13 es posible formular acusaciones sin ca- | do quejas en este sentido y siempre se q ; 4 

k ¿OIEA aba a Sa llanco nublado; Curicó, Teno, Olivar [tos de formular ternas para > prevee: 

| e .., bal conocimiento de los hechos, y en|ha enseñado y recomendado encareci-| y pelequén lloviendo; San Fernando |en propiedad el Juzgado de Letras de 
. o E A este caso habría sido fácil excusar el| damente al personal de servicio la más ; . lo 
| 7 a? e 7 a es “e, cateo con Mólo baber due este vacuna: | estricta: observancia. de esas presorip- nublado; Talca lloviendo con viento | Chanco y las suplencias del tercer dz 

8 ao ayala irabajoa eunto suplón- | otoriás norte; Linares y Constitución nublado | gado del Crimen de Valparalso,: pri- 

(8 I4 te de un titular, el día 5 del mes. ev No refiriéndose el á determi noeco. y. fuérte;. Talcahuano, Coronel [Ingr JpA8e0o EA do AA 
, » Y Paint etermina | xnamos, Cañete, Contulmo, Quidico y | gados de Quinchao y Lontué y Promo 

y 

gráficos. 
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Continúa desarrollando sus instalaciones y mejorando 
sus diversos servicios 

Tiene novent y cuatro oficinas fun- 
cionando desde Valparaíso y Andes 
hasta Puerto Montt, que hacen ser- 
vicio de telegramás y de jiros tele- 

Por cualquiera irregularidad que se note dirigirse al GERENTE 

Huérfanos 987. Casilla 1386 - Santiago 
VIL—19—3070 
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do en sus estados los trabajos hechos 

en la oficina, porque estos se llevan en 

registros separados del de cada vacu- 
nador. 
Vacunadora señora Ercilia Narvaez de 

Fuenzalida 

Dicen ustedes que no son exactas las 
vacunaciones de Marta Marilci, escuela 
mixta número 137, Lord Cochrane 1010; 
de Laura Silva, escuela superior nú- 
mero 41, Nataniel 659; de Juan y Nico- 

lás Royo, escuela mixta número 150, 
San Diego 259. 

La señora Narvaez de Fuenzalida, en 
el mes de Mayo, no prestaba sus servi- 
cios en las escuelas mismas, sino tra- 
bajaba 4 las órdenes de la doctora se- 
ñorita Eloísa Díaz, en la oficina de la 
Inspección Sanitaria Escolar. Alí va- 
cunaba á los niños de escuelas que acu- 
den á solicitar auxilios médicos y se 
les anotaba como sus. direcciones - las 
escuelas á que pertenecían. Es así como 
esa Junta ha sido inducida en justa 
causá de error al creer que las vacu- 

Se dice también que los vacunadores 
no presentan detalles ajustados 4 los 
datos exigidos en las nóminas respec- 
tivas y contesto que si en los estados 
remitidos 4 esa Junta, no iban esos da- 
tos, fué porque en su comunicación de 
27 de Junio último se nos pidieron la 
nómina de los vacunados en Santia- 
go con indicación del domicilio y nada 
más. 

Dos observaciones generales £ que 

esa Junta de Sanidad y también esta 
Central dan apreciable importancia, se 
refieren 4 la revisación de la eficacia 
de la vacuna y 4 la vacunación á do- 
micillo. 

Con relación á la primera puedo de- 
cir 4 ustedes que mucho se ha encare- 
cido la práctica de esa diligencia, si 

bien. lo hemos obtenido en muy escasa 
proporción, porque las dificultades que 

á veces se presentan para llevarla 4 
cabo, facilitan las escusas del vacu- 
nador. Memos reiterado, pues, nues- 
tras instrucciones en tal sentido, reco- 

naciones son inexactas boraue en. las 

Per- 
Pi- 

Cholchol nublado; Quino, 
Pillanlelbun, 

Moviendo; 

dra, 
quenco, 
trufquén, 

Lautaro, 

Tolten, 

coche, La Paz, Carahue y Nueva Im- 
perial lloviendo fuerte. 

Los Angeles nublado; Coihue, Na- 
grete, Nacimiento, Mininco y Sauces 
nublado; demás puntos Bío-Bío y Ma- 
lleco lloviendo; Ancud lluvioso; Cha- 

cao sol. 
cs 

HEREDEROS DEL SEÑOR 
PEDRO PABLO BOY 

En el párrafo que publicamos ayer 
sobre los herederos de don Pedro Pa 
blo Boy, fallecido en La Rioja, Re- 
pública Argentina, omitimos el nom- 
bre de la señora Herminia Boy vV. 
de Fuenzalida, sobrina carnal del. se- 

fñor Boy. 
La representación de esta heredera 

Quillen, 4 
Temuco, Quepe, Freire, Gónbea, Lon-| 

Licencias judiciales 
Por el Ministerio del ramo se han 

concedido las siguientes licencias: 
las personas que se indican: -: 

Un mes al oficial del Registra! Gil 
de San Felipe, señor Jenit Urquiéta. 

-—Dieciocho días al secretario dé la 
Corte: de Apelaciones de SentiaBo: don 
Osvaldo Vial. AS 

-——Quince días al Ministro «de: la: Gor- 
te. de Apelaciones de Concepoldiye den 
Manuel Rodríguez Cisternas: 

—Diez días al Ministro de «la ¡orto 
de Apelaciones de Talca, don Mojste 
Vargas Mardones. 
—Quince días al archivero - genera! 

del Gobiérno, don Luis A. Balleste: 
rOS. 
—Un mes al jefe de la sección .y pro 

fesor de la Escuela de- Reformas Me 
Niños de Santiago, don rip Oje 

la tiene el abogado señor Adnlfta Ro- 

mendándola muy especialmente nara ias Le-Brun- *=nacio Arrau. 



La Mañana. Miercoles 15 de Julio de 1914 

YA AA DE = 

Caballerizas, Pesebreras, etc. 

4 

asi intereses. 
IS 

¿Mas datos, ver planos y 

En vista del decreto de la Alcaldía que 
ordena desalojar, 
los locales ocupados por caballerizas, 
pesebreras, etc , establecidos dentro de 
los límites de la ciudad, ofrecemos. 

Magníficos terrenos 

en el plazo de 6 meses 

¡á un páso del Centro y fuera de los límites 
¡señalados en dicho decreto, a largo plazo, 
con grandes facilidades para el pago, y 

tratar en 

OFICINA DE VENTA DE SITIOS 

Cornelio 2,0 Aravena 
530 BANDERA 536 

Agránomos que 
van al al Extranjero 

Velada de de Aelocitida 

“Alas 314 P. M. del Jueves 16 del 
presente, tendrá lugar en el Instituto 
'Agrícola una velada con que el “Cen- 
tro*de Estudiantes de Agronomía” 
“despide 4 los agrónomos que van al 
extranjero 6 perfeccionar sus conoci- 

mientos, 
El profesor de Sylvicultura, señor 

Maldonado, leerá una interesante re- 
Jación de viaje por la Pampa del Ta- 
marugal, ¡ilustrada con proyecciones 

Juminosas y el alumno don Gustavo 
González, un trabajo sobre protección 
á los árboles. 

Se ha confeccionado un selecto pro- 
grama musical, cuyos números esta- 
'rán' 4 cargo de las señoritas Austra- 
lia,- Tonel, Mercedes Neumanns y del 
alumno señor Tótila Albert, 

+ ¡Numerosas familias han sido espe- 
"cialmente invitadas á este acto. 
Gorriti O 

Consejo de 
Administración de 

los Ferrocarriles 
La sesión de ayer 

_ Srresidido por el Ministro del ramo, 
celebró sesión ayer el Consejo de Ad- 
'ministración de los Ferrocarriles del 
Fstado. 
¿1 Se. trató extensamente de la provi- 
“sión del carbón de los ferrocarriles ais 
dados, asunto que quedó pendiente. 
i-"É1 Consejo se ocupó á continuación 
Me Eon. amos de carácter  ¡in- 

A 

Inscripciones E 
Electorales 

,Alyer se inscribieron en las distintas 
juntas inscriptoras los siguientes cju- 
dadanos: 

44 comuna, 49 ciudadanos, 
5.4 comuna, 66 ciudadanos, 
7.a comuna, 50 ciudadanos, 
.8.a comuna, 51 ciudadanos. 
.9a comuna, 21 ciudadanos. 

EA 

EL AVIADOR PETITROSSI 
, a 

En.el vapor “Orduña” llegó ayer á 
£oronel, teniente del Ejército  para- 
guayo y atrevido aviador, señor Silvio 
Pettirossi, quien seguirá viaje 4 San- 
tiago, para presentarse al público de 

la capital el próximo Sábado en el 
Club: Hípico. 
il mecánico de este famoso aviador, 
señor Breguet, se encuentra en San- 
tiago desde hace días y ayer terminó 
de armar el monoplano  Depurssin, 
que es el que usa Pettirossi para sus 
temerarios “looping the loop”. 

En los círculos sportivos' hay vivo 
interés por conocer á este valiente avia 
“dor paraguayo, de cuyas proezas aé- 

reas tanto nos ha hablado la fama, 
x 4 HU AA 

“PAPEL Y TINTA” 

. Ai causa de inconvenientes de úÚlti- 
ma hora, el primer número del se- 
manario “Papel y Tinta”, que debía 
“aparecer hoy, se ha postergado has- 
¿ta mañana Jueves. 

- CIGARROS 

CARUNCHO 
Lo mejor que viene 
hoy día de la Habana 

8 

Retiro del 
comandante Garin 

El Ministerio de Marina ha envia- 
do un mensaje al Congreso, en el cual 
expone que el capitán de navío, dun 

Emilio J. Garín, tramita actualmente 
su expediente de retiro del serficio, 
en conformidad á las disposiciones vi 

gentes. 

Este jefe cuenta 4 la fecha con 27 
años de servicios, y, á consecuencia 
de los sucesos políticos de 1891, su- 

frió un retardo en su carrera, que lo 

ha privado hasta hoy de encontrarse 

en posesión del grado inmediatamez- 

te superior. 

“En tiempo de paz y en tiempo de 
guerra, dice el mensaje, el señor Ga- 
rín se ha manifestado siempre en la 
categoría de los jefes prestigiosos é€ 

ilustrados, y con todo acierto ha de- 
sempeñado comisiones de la mayor 

importancia y el mando de varios bu- 

ques; ha tenido también 4 su cargo 
una de las direcciones de la Armada. 

Entró al servicio en 1875 € hizo la 
campaña contra el Perú y Bolivia, en- 

contrándose en los diversos ataques 

al puerto del Callao, bombardeo de 

Ancon y en las ¡batallas de Chorrillos 

y Miraflores, resultando herido en es- 
ta última, 4 consecuencia de la explo 
sión de una granada.” 

En virtud de estas consideraciones, 
el Ejecutivo ha sometido á la apro- 
bación del Congreso un proyecto de 

ley, según el cual el capitán de navío 

don Emilio J. Garín, podrá retirarse 
en el rango, prerrogativas y sueldo 

correspondiente al empleo de contral- 
rmirante en servicio activo, 

a! 

Sondajes petrolíferos 
Han quedado solucionadas las difi- 

cultades suscitadas entre la  Compa- 
ñía Sud-Americana de Petróleos y la 
Inspección de Minas y Geografía, Con 
fecha 30 de Junio, entre dicha com- 
pañía y la Dirección General de Obras 
Pblicas, se ha firmado un nuevo con- 

trato sobre la concesión de la sonda 
“Raky”, por el cual se prorroga la 

concesión de esta sonda hasta el 30 de 
Septiembre próximo, se reduce el va- 

lor del arriendo de $ 1,000 4 $ 300 al 
mes, quedando en libertad la commpa- 
ñía para emplear su personal de son- 
deadores y además se le devuelve la 
mayor parte de las sumas que había 
dado en garantía. 

- El trabajo de perforación que prac 

tica cerca de Punta Arenas está 4 
cargo del jefe de sondeos señor Josef 
Dobieki, especialista en perforaciones 
de petróleo. El pozo tiene ya 352 me- 

tros de hondura y el trabajo sigue su 
marcha normal. 

Dentro de un mes más se espera 
cambiar la sonda “Raky” del Gobier- 
no por la maquinaria holandesa sis- 

tema “Canadiense'”” comprada por la 
compañía. 

— 

PRESENTACION DE PLANOS 

La Dirección de Obras Públicas ha 
concedido á los señores José O. Gon- 
zález y Aage Rúss una prórroga de tres 

meses para la “presentación de los pla- 
nos para iniciar las obras de aproye- 

chamiento de una merced de aguas en 
el río Cogotó. 

TRABAJOS DE ALCANTARILLADO 

Se ha autorizado al Director de 
Obras Públicas para que invierta la 
cantidad de $ 15,480 en los trabajos 
de instalación del alcantarillado en la 
Escuela ubicada en la Avenida Recole- 
ta números 492 y 508 de esta ciudad. 

aer 

ASUETO EN LAS ESO 
DE INSTRUCCION 

tra 

Por orden del Ministerio de Ins- 
trucción Pública y con motivo de ser 

hoy el onomástico del Ministro del 
ramo, don Enrique Rodríguez, ten- 

drán hoy asueto los establecimientos 
de instrucción primaria de toda la 
República. 

PRIMARIA 

GARANTIZAMOS 
La- curación radical aunque sea crónica de la 

GONORREA, BLENORR AGIA, PURGACIONES 
+, E Tratamiento indoloro infalible 
rofirinsa 6 instrucciones: 

Huérfanos 1164. 
AS Casilla 

¡e Alessandri), casa 17. Se remite por correo.— 
133-D. P-2471 

IO RO 
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Los sucesos de Iquique 
==» 

Telegrama recibido en el Ministerio 
del Interior. 

En el Ministerio del Interior se re- 
cibió ayer el- siguiente telegrama: 

Ministro Interior.— Diario radical 
dice hoy textualmente extractado. 
Confiábamos que autoridades -toma- 
rían todas precauciones para evitar 
desórdenes el Domingo, tenía sin em- 
bargo que orden - público fuera . per- 
turbado. No obstante ha. realizádose 
manifestación -balmacedista. con todo 
orden y pasádose noche Domingo en 

una tranquilidad que no  esperába- 

mo08. 
Debemos ser justos y manifestar 

nuestra satisfacción por cordura ma- 
nifestada balmacedistas, . realizado en 
asamblea sin molestar nadie. Ex 
cuanto policía. no tenemos que decir 

sino manifestar satisfacción. porque 
jefes desplegaron tal actividad y tino 

que les prodigamos nuestras felicita- 

ciones. 

Congratulándonos Intimamente por 
esto tenminamos demostrando á po- 

licía nuestra complacencia por «acti- 

tud Domingo y á Intendente celebran 
do su previsión que no ha escatimado 

medidas en orden á asegurar la tran- 
quilidaud pública, lo que trasmito 4 

US. como dato confirmatario de mis 
aserciones.—Anrieta”. 

FERROCARRIL DE PALOMA A JUN- 
TAS 

Ha sido aprobado el contrato ad-re- 
ferendum celebrado entre el contratis- 
ta del ferrocarril de Paloma á Juntas, 
señor José Lefevre y el Director Gene- 
ral de Obras Públicas, para lleyar á 
cabo nuevas obras de construcciones 
que se ha ordenado ejecutar. 

El valor de estas obras alcanza £ la 
suma de $ 40,627.69. 

A 

HOMENAJE AL DOCTOR TEODORO 
HERTZL 

Ayer, á las 9 P. M., se llevó 4 efecto 
por la Federación Sionista de Chile, 
en su local, Nataniel 380, un solemne 
acto de homenaje con motivo del 10,0 
aniversario de la muerte del apóstol 
del Siomismo, doctor Teodoro .Hertzl. 
Los servicios religiosos por el descan- 

so de su alma fueron oficiados por el 

cantor acompañado del coro. El señor 

Sinay en un conceptuoso discurso que 

conquistó el aplauso del auditorio, hi- 
zo una reseña de la actuación que con 

viene á una sociedad de esta índole. 
También habló en el mismo sentido el 
señor Mirsky, Siguió después el señor 
Luis Singer, quien habló en términos 
altamente  conmovedores sobre los 

grandes méritos del extinto y terminó 
su discurso recordando una vez más 

el sagrado deber de los secuaces del 
doctor Hertzl. A continuación hubo 
varios números de declamación por 
los señores Mauricio Faivovich Guen 
delman y M. Sgutt, quienes fueron 
muy aplaudidos por el público. 

par 

LA ADULTERACION DE LA LECHE 

Una petición al Director del La= 
boratorio Químico Municipal 

El directorio de la Sociedad “Unión 
Gremio de Lecheros” ha elevado al 
señor director del Laboratorio Quími- 
co Municipal, don Rodolfo Marín, la 
siguiente petición: 

“Santiago, 14 de Julio 'de 1914.— 
Señor Director del Laboratorio Quí- 
mico Municipal: 

En repetidas ocasiones se ha dicho 
en la prensa que la mayoría de las 
leches que se expenden en la ciudad 
son adulteradas con potasa, almidón y 
otras substancias extrañas y nocivas 
para la salud. 

El directorio de la “Sociedad Unión 
Gremio de Lecheros”, invocando su 
lealtad y caballerosidad se permite ro 

garle le manifieste si en alguna oca- 
sión, al hacerse el análisis de las mues 
tras de leche, que se toma 4 los ven- 
dedores ambulantes, afianzada por 
esta sociedad ,se ha descubierto algu- 
na alteración 6 mezclas de materias 
extrañas y venenosas. 

Agradeciéndole anticipadamente su 
sincera respuesta, tienen el honor de 

suscribirse de Ud. muy atentos y ob- 
secuentes servidores.—Juan .N. Marín 
R., presidente.—Justo P, Ramírez, se 
cretario”. 

— o 

PROTECCION MUTUA DE EMPLEA= 
DOS PUBLICOS DE CHILE 

Presidida por don Wáshington Las- 
tarria, celebró sesión el: directorio de 
la sociedad, el 13 del actual. , 

Asistieron los señores consejeros: Al 
fonso don José, Arancibia don Manuel 
2.0, Besoaín don Arturo, Fuenzalida 
don José del C., Fleck don Luis, Pal- 
ma don Pedro, Reyes Solar don Ri- 
cardo, Rodríguez - «don Luis Manuel, 
Solís de Ovando don Francisco y el se- 
cretario. 

Concurrieron también los señores 
gerente y abogado de la institución. 

Se dió cuenta de una solicitud pre- 
sentada por varios socios en que pi- 

den se convoque á junta general con 
el objeto de tratar de la autorización 
para fundar una “Sociedad Coopera- 

tiva de Consumos”, conferida al con- 
sejo por la junta de 26 de Abril últi- 
mo. 

El Consejo en vista de esta solici- 
tud y en ejercicio también de la fa- 
cultad que le acuerda el número 7.0 
del artículo 38 de los estatutos, acor- 
dó que el presidente citara 4 junta 
general de socios para el 23 de Agosto 
próximo, y someter además á la con- 
sideración de ella la reforma del nú- 
mero 1l.o del artículo 6.0 de los mis- 
mos estatutos en el sentido de que- 
dar facultado el Consejo para fijar 
la cuota de incorporación entre cinco 
y diez pesos, tomando en cuenta - la 
cuantía del sueldo del empleado. que 

ingresa 4 la sociedad y el mayor 6 me 
nor número de solicitudes de incorpo- 

ración que se presenten. 

En consecuencia el Consejo acordó 
asímismo fijar la siguiente tabla de los 
asuntos de que debe tratar la. referi- 
da junta general: 

1.0 De la reforma del número 1.o 
del artículo 6.0 de los estatutos, 

2.0 De la sociedad cooperativa au- 
torizada por la asamblea en 26 de 
Abril último. 

Se autorizó varios préstamos hipo- 
tecarios por un valor de $ 63,000. 

Se tomaron varios acuerdos de ca- 
rácter interno. 

dio rn mn 4 

DEFENSA DE MELIPILLA 

destinado $ 1,280 para iniciar los tra- 
bajos de defensa de Melipilla, contra 
las crecidas del desagiús. 4--ominado 

' Los.Cachos Grandas 

La Dirección de Obras Públicas ha], 

En la Sociedad de 
Artesanos La Unión 

- tratados. 

O el 

Presidida por'su' presidente * señor 
Luis «Correa R.,- el 1omingo'-12: de 
los corrientes celebró ¿unta general se 
mestral, esta progresista institución. 
Además de la mesa directiva, asistic- 
ron cerca Ue cien socids, y era natu- 
ral que hubiera interés por asistir, da 

da la importancia de la tabla: forma- 
da por el Directorio. 

Después de aprobarse el acta, el pre 
sidente: dió lectura*á la - Memoria se- 
mestral. Pocas veces los socios: de La 
Unión, habían: tenido: ocasión de oír 
una reseña más detallada de la mar- 

cha de la institución. En 'dicha -rese- 
ña dejó establecido á grandes rasgos, 

que todos: sus colaboradores de la me- 

sa. directiva, hacen: obra fructífera «en 

beneficio social y tuvo conmovedoras 

palabras de: recuerdo, para los socics 

fallecidos en este semestre. Pidió que 
dara constancia de los: sinceors votos 

de agradecimeinto que hace 4 nombre 
del Directorio, hácia la prensa :'de «la 

capital, que ha comprometido la gra- 

titud de los. obreros. Recomendó á 
los socios, la asistencia á los funeéra- 
les de los consocios que fallecen, 
terminó recomendando la aprobación 
á los proyectos que: el Directorio es- 
tá empeñado en realizar, cual es. en 

primer lugar, la construcción del se- 

gundo piso de nuestro mausoleo so- 

cial. 
Puesta en discusión esta Memoria, 

el consocio don Héctor Arancibia La 

zo, pidió un voto 'de aplauso para a 

mesa directiva, -por la: labor realiza- 
do. Se acordó darlo por unanimidad. 

Después se pasó 4 dar lectura a! 

balance "semestral: de tesorería. Se 
aprobó sin merecer ninguna prog ia 

ción de los asistentes. 
En la: elección de nuevos state: 

res, en- reemplazo: de uno que falle- 

ció, de otros que se han ausentado 

de Santiago, Ó que han - renunciado 
por falta de- tiempo mala salud, 
salieron elegidos los señores Horacio 
Azócar, Ramón Sagaceta, Amador 2.0 
Mateluna, Luis Retamales y Luis V. 
Guzmán. 

Siendo el: punto más importante de 

la sesión, tratar de la formación de 
un Congreso Nacional Obrero, el secre 
tario Sr. Valenzuela, explica el proyec 

to, que tiene su origen en el extenso pro 

yecto presentado hace tiempo-al D:- 

rectorio, por el director don Daniel 

A. Guerra, y dá'4 conocer los infor 
mes emanados de la Comisión de. Es- 
tudios, donde -se indican' los - puntos 
principales qeu podría tratar dicho 

Congreso. Manifiesta con - conocimien- 

tos 'profundos de 'la materia que tra- 

ta, los beneficios que .reportaría. 4. las 

colectividades' obreras, si se realizara 
el programa que ¡encierra .el informe. 

Como :era natural, esta -idea mere- 
ción el apoyo: incondicional de. todos 
los presentes y se hizo ver por algu- 

nos consocios, que “de ese Congreso 

podían «salir proyectos que después 

podrían convertirse: en leyes de la Re 
pública, dictadas sin exclusivismos, en 
beneficio de las. clases menesterosax, 

pues los proyectos que. penden de -la 

eonsideración del Congreso Nacional, 
llamados de Legislación: Obrera, son 
deficientes para 'los obreros. Así se hi 
zo notar, que el proyecto sobre Acci- 

dentes del Trabajo, :obliga al pequeño 

industrial, 4 indemnizar al operario 
que sufra algún "accidente; en cambio, 

no prescribe: ninguna obligación £ los 

grandes hacendados, para indemnizar 
£ sus inguilinóos que seam víctimas de 

estos dentes» 
En esta discusión. se dejó entrever 

el alto. grado de cultura alcanzado por 
los obreros. Ello manifiesta que ya 

pasó la época del :laissez faire, donde 

los obreros se. sometfan humildemen- 

te, £. que otros dirimieran sus :intere- 

ses. 
Terminó. la - discusión «del proyecto 

en referencia, autorizando la. junta 

ampliamente al' Directorio, para. pro 

vocardieho Congreso, que tendrá lu- 
gar el 1.0.de Mayo: próximo, con. re- 

presentación de todas 'las sociedades 
obreras : del. pafe. 

Puesto en. discusión el: último pun- 

to de la tabla: adhesión al Congreso 

de Educación Popular, nuevamente el 

secretario Valenzuela, como antiguo 
educacionista, . disertó admirablemente 

sobre. los beneficios que reportará 4 

la educación popular, especialmente 5 

nuestra escuela nocturna, y- termina 

invitando £. los: obreros 4 adherirse 

£ dicho Conereso, que se reunirá pró 
ximamente. La junta acordó por una 
nimidad la. adhesión dela Sociedad. 

A' continuación, el presidente de' la 

Comisión de Sanidad, dió. cuenta «del 
sensible fallecimiento. del socio jubl- 
lado, :+don Julito Durán, € invita 4 los 
socios. sus funerales. 

Por último, 4 indicación del. socio 
don. Máximo Bravo, acordó la: Junta 
enviar una nota de felicitación 4 los 

señores diputallos autores de ls -ind!- 
cación que fué aprobada en la. CA- 

maira, para destinar Jos derechos dé 

impuesto al Mhórax, ¿4 la edificación 
escolar «del país. 

Habiéndose llenado  cumplidamente 
el motivo. de, la: reunión, se dió por 

terminada la Junta geñeral, quedands 
en el ánimo de: todos, la eatisfaceión 

del deber cumplido, mostrando 4 la 

faz de los Poderes Públicos, que hay 

parte «de la clase obrera que serviría 
de. ejemplo 4 muchos cuerpos : cole- 
giados. 

< 

A > 

PLANO DE PATO PA CIONES 

El Ministerio del ramo 'ha PA 
el plano de expropiación presentado 
por la Dirección de Obras Públicas pa- 
ra lo construcción del ferrocarril de Sa- 
boya. á Capitán Pastene, y autoriza tam 
bién la. expropiación de: los terrenos 
en referencia, debiendo ser de cuenta 
de la Sociedad Colonizadora Nueva Ita» 
lia el pago de dichos terrenos, según el 
avalúo qa se pio 

- Instrucción 
Curso Nostutas! Un Oontierciól.—Hóy, EN 

las 834 P. M., se iniciarán las clases 
del curso rápido de comercio, que -fun 
cionará. en'el local del Instituto Supe- 
rior del ramo, Amunátegui 126,' 

Este curso contara de tres asigna- 
turas: ' 4 

Aritmética Osaterótal, Contabilidad 
general 'y Redacción - Mercantil y su 
Aurarión será de tres meses. 

Pla ld e 

Las clases estarán á cargo de pro- 
fesores con práctica y elperiencia. 
Las personas que deseén inscribirse 

pueden hacerlo todavía. 
Estudiante que regresá—En. el va- 

por “Orduña” llegará hoy el señor 
Carlos R. Lacoste, estudante de me- 
dicina .que:.hace tres añós «partió por 
cuenta propia 4.continiar sus estu- 
dios en la. Universidad de París. 

El señor Lacoste viene á4 rendir sus 
exámenes para obtener lel título co- 

rrespondiente de la Univesidad:de Chi 
le, «después de. haber. visitado. las prin 
cipales. clínicas. europe 

Arribará. 4 ésta en. elitren. que lle- 
ga de Valparaíso -4-las lo 112: P.. M. 

Escuela .de Derecho.—La . bibliote- 
ca. de este. establecimiento. de .instruc- 
ción: superior permanece abierta de 3 

á.11. de la mañana y dt 3.4 6 de la 
tarde,. todos. los días dé feriados. 

A los señores estudiantes de Dere- 
cho interesa especialmente esta noti- 
cia. ' 

Centro de ex-alumnos del Liceo de 
Talca.—El Viernes 17 del «actual 4 
las:9 P.M. y. .en:el Club de Estu- 

diantes, sesionará este Centro. En es- 
ta reunión se élegirá directorio para 
un:.nuevo. período y.se tratarán asun- 

tos .de capital importancia. 

Se nos encargaa citar 4 todos los 
miembros de este Centro para la pró 
xima sesión y 4 todos los ex-alumnos 

del. Liceo de Talca que no hayan re- 

cibido citación. especial, 

Ejército y Marina 
Militares que regresan.—El Ministe- 

rio de Guerra ha ordenado el regreso 
de algunos jefes y oficiales que al pre- 
sente están comandados en el extran- 
jero, sin que su comando signifique ver 
dadero : progreso para -tl Ejército, ya 
que algunos lo están por:motivo de sa- 
lud: y otros .en oficinas. 

Se nos-dice que sólo quedarán allá 
los «que: tienen comandos efectivos en 
regimientos. 

Consultores y: adictos. — Hace ya 
seis meses que marchó 4. Europa el 
consultor” técnico” de nuestra comisión 
militar en Berlín, y aún no regresa el 
que fuera nombrado á4- ese puesto en 
calidad de suplente, después de la la- 
mentada muerte del señor general Yá- 
ñez, 

Hace dos meses fue nombrado un 
nuevo adicto «militar ,á nuestra Lega- 
ción en Berlín y hasta la fecha no re- 
gresa al país el que estaba antes. 
Presentaciones. — Ayer se presenta- 

ron á la Comandancia General de Ar- 
mas los siguientes jefes: 

ayor comandante don Armando 
Díaz,: del Zapadores número 4, en co- 
misión; y 

El comandante don Juan: Pablo Be- 
nett, de Serena, en comisión 4 recibir 
carabinas. 

El general “del Solar.—Se encuentra 
enfermo el: jefe del Departamento del 
Personal, general del Solar. 

Inspección. — El comandante de la 
5:a brigada de infantería, coronel Moo- 
re, hará los días- 23, 24 y 27 del pre- 
sente una inspección de cuarteles, mo- 
biliario y polígonos 4 los regimientos 
Buin, Pudeto y: Batallón de Tren, res- 
pectivamente 

Entrega de armamento.—La Direc- 
ción del Material de Guerra ha entre- 
gado: 4'la Municipalidad de Loncoche 
15:carabinas y:1,500:tiros 4:bala para 
la «policía de ese Municipio. 

Remisos.-— Ayer. fueron enviados al 
regimiento Tacna nueve remisos con- 

denados: por. el tercer juzgado del cri- 
men. 

Ferrocarriles 
Nombramientos ferroviarios. Obe- 

deciendo á la ley de .la reorganiza- 

ción,:se han hecho .los siguientes nue 
vos nombramientos ferroviarios: 

Conductor- 1.0 de trenes de pasaje- 
ros, á don Juan Guillermo Gómez G. 

Para conductor. 1.0. de trenes de pa 
sajeros, á don José Gregorio Vergara 
Escalona. 

Para oficial 6.0 de bodega de Lon- 
gaví, 4 don Pedro J. Rodríguez Mu- 
ñoz. 

Para oficial 6.0 de bodega de Lina- 
res, á don Antonio B. Contreras, 

Para oficial 6.0. de bodega de Li- 
nares, 4. don Alfonso Navarrete Mo- 
rales. 

Para oficial 6.0 de bodega de Co- 
pihue, 4 don Manuel M. Palacios Te- 
08» ; 
Para oficial 6.0 de bodega de Pa- 

rral, 4 don Evaristo Barra Luengo. 
Para oficial 6.0 de bodega de Cau- 

quenes, á don Enrique Parra Mora. 

Para boletero 4.0. de Sam Carlos, á 
don Juan de la C. Neira Silva. 

Para oficial 6.0 de bodega de San 

Carlos, 4. d«don' Baltasar, Morales Bu- 
rrales. 

Para oficial 1.o de estación de Chi- 
llán, 4 don Luvino A. Torres Badilla. 

Para oficial 6.0. de bodega de Chi- 

llán, á don Manuel Chinchon Gacitúa. 
Para oficial 6.0 de bodega de Chi- 

llán, 4 don Juan B. Acuña Candia. 
Para conductor 3.0 suplente “de tre 

nes mixtos, 4 don Germain Garrido 

Peña. 
Para conductor 3.0 de trenes de 

carga, 4 don Rosendo Fernández Ga- 

llegos. 
Para conductor 3.0 de trenes de 

carga, 4 don Manuél A. Ilufiz Nava- 
rro. 

Para conductor 3.0 de trenes de 
carga, á don Luis A. Palma Fernán- 

dez. 
Para conductor 3.0 de trenes de 

carga 4 don José Santos Sanhueza Ga 

y0S0. 
Para conductor 3.0 de trenes de 

carga, á don Horacio Gutiérrez - Moii- 

na. 
: Para conductor 3.0 de trenes de 
carga, .£: don : Rosamel AOS “Bis- 

quert, 
Para conductor 4.0 de trenes de 

carge, 4/don Juan Fernández Zente- 
no. . ; : 

Para cabo ayudante de trenes de 
carga, 4 don Juan A. Molina Lagos. 

Para cabo ayudante de trenes de 
carga, 4 don Teodomiro Arriagada 
Arriagada. ' 

Para cabo ayudante de trenes de 
carga, 4 don Justo. P. Salvo Suazo. 

Para cabo: ayudante de trenes de 
carga 4 don» Justo :P.. Salvo Suazo. 

Para cabo ayudante de trenes de 
carga, 4 don José del C. Medina So- 
lis. 

VARIAS AS NOTICIAS 
inversión de Se: ha. pe : a 

$ 11 118. para proceder :al.pago. de las 
Hhechas .£: la ] tora 

Melipilla * No. 250, destinada al ferro- 
carril de Selva Obscura á Curacautín. 
—Se ha- denunciado que en la ca- 

lle de Huérfanos esquina de Herrera 
hay un sitio despoblado cuyos cierro 
dejan ver en el interior un montón de 

escombros. que con la. lluvia se han. 
corrido hácia los cierros amenazando. 
destruírlos. é 

Este sitio Dectenieno al ddbor Artís 
ro Pérez Riesco y es de desear, qué 
ya que está al lado de una cité, .se 
hagan cuanto antes las reparaciones 
debidas. * 
—Hemos tenido ocasión de obser- 

var que el pavimento de :asfalto de la 
calle de - Huérfanos :entre Ahumada ' 
y 'Estado ha empezado -á- destruírse . 
debido -al- tráfico: que -últimamiente «se ' 
ha establecido en esta -calle permitien 
do el estacionamiento y libre :tránsi- 
to de toda clase de- vehículos. NES 
—Se destinaron -$ 4,000 para 'efec- 

tuar 'las reparaciones de los caminos 
de la: provincia de Llanquihue. : 
—$ 4,000 se ha ordenado invertir 

en la reparación del camino de la Es- 
tación de Parronal á Hualañé, en la 
provincia -de Curicó. 

—LBos. meses de licencia se ha: con- 
cedido al archivero de la Inspección * 
de Geografía y Minas de la Dirección 
de Obras Públicas, don Leoncio. Pi- 
fñuñuri, nombrándose en su -Treembpla- 
zo al señor Joaquín León Luco. 
—El Ministerio del ramo ha dero- 

gado el decreto por el cual se contra- 

taba -al señor Heriberto Bascur,:. para 
desempeñar el cargo de inspector 'de 
las -obras de reparaciones que se eje-:» 

cutan en los edificios públicos de esta - 

capital. , 

—Ha sido mombrado -juez del -.2;:9 
distrito de la 9.a subdelegación rural, 
Los Cerrillos, 4 don Jorge. Gibbs. 
—Se ha aceptado la. renuncia. del 

juez de la 26.a subdelegación urpa- 
na, señor Jorge Enrique Passi y” 80 
nombró .en su reemplazo por. uB. Pe- 
ríodo legal. 4 don Nicanor Pizarro. 

La Dirección de Obras Públicas. ha 
comunicado al Ministerio del ramo que 
estando los fondos agotados no podrá 
efectuar las repazuciones y Cconstruc- 
ción de un pabellón en la cárcel de Los 

Andes. E 
—-El Ministerio de Justicia ha pasa- 

do un oficio al de Industria pidiéndole 

se digne solicitar de la Inspección de 
Arquitectura el pronto despacho de los 

planos y presupuestos para: la. cons- 
trucción de las cárceles de Pitrufquén 
y Nueva Imperial. , 
—En el Ministerio de. Industria: se 

ha. recibido una nota del Director Ge- 
neral de Correos, en la cual se manifies- 

ta la conveniencia de que se dé las ins- 
trucciones del caso al contratista del 
ferrocarril de Púa á Curacautín,-4- fin 
de que permita el transporte de corres- 
pondencia. 

Dicha nota ha pasado en, informe, 45 
la Dirección General de Obras Públi» 
cas. 

Públicas. —La Dirección de Obras 

ha terminado el presupuesto para las 
reparaciones que son necesarias ejecu- 
tar en la cárcel de Concepción, ascen- 
dente á la súuma de $ 25,000. 
—Se ha ordenado á la Dirección de 

Obras Públicas la elaboración de un 
presupuesto para la instalación de de- 
sagúes, lavatorios y conservación de 
maquinarias en el Instituto Agrícola. 
—El contratista del. ferrocarril de 

Arica á La Paz ha remitido 4'la “Di- 
rección General de los Ferrocarriles 
los planos definitivos que. corresponden 
á la línea de ese ferrocarril. 

Al. mismo tiempo 'le remite un esta.- 
do de las obras que ya se encuentran 
terminadas y de otras que ya están pór 
terminarse. 

La Dirección ha pasado estos -ante- 
cedentes al Ministerio del "ramo para 
su conocimiento. 

—El Ministerio del ramo ue envia- 
do un oficio al Consejo de Obras. Pú- 
blicas, en el cual se pide el pronuncia- 

miento acerca de la solicitud del ferro- 
carril de Antofagasta 4 Bolivia para 
construír un desvío en Caleta Coloso. 
—Se ha pedido informe acerca de lag 

reparaciones que son necesarias ejecú+ 
tar en la Escuela Normal de Angol. +> 

Con este motivo la Inspección de Ape 
quitectura ha designado un arquitecte 

para que se traslade 4. Malleco 4 estu: 
diar las.obras indicadas. 

DEFUNCIONES 

Julio 14.—Isaac Sánchez, de 1 año; 
José Carranza, de 7 años; Abrahám 
Guerra, de 47;años; Luis Cówdova, de 
30 años; Carmen Zavalaga, de 17 
años; José Rosales, de 55 años; Ja- 
viera Gajardo, de 40 años; Domingo 
Jorquera, de 60 años; Luis Ordenés, 
de 75 años; Marta Bongóni, de 61 
años; Gabina Ahumada, de 50 años; 
Julio Durán, de 60 años; Luisa' Mu: 
ñoz, de 90 años; Héctor Bambbilla, de 
47 años; Aníbal Fuentes, de 33 años, 
Domitila Cordero, de 50 años; Lo- 
renzo Pinto, de 69 años y 5 menores 
de un año. 

Enfermos del Riñón 
vejiga, próstata, etc., se atienden dia- 
riamente en la Policlínica de Vías 
Urinarias del Hospital de San Vicente. 
de 8:4 10 A, M, 

ATENCION GRATUITA 

SOCIEDADES 
Sociedad de Pintores Miguel Angel. 

—Esta sociedad, en sesión de directo» 
rio celebrada el 12 del presente. mes, 
tomó los siguientes acuerdos: : 

l.o Citar 4 los miembros de la co» 
misión de contabilidad señores Eduar- 
do Wolleter, Manuel Sánchez, Juan B. 
Novella, Pedro Véliz y Santiago Quin- 
tana, para que se constituyan y revi- 
sen los libros de tesorería el próximo 

pe 19 de los corrientes á las 
9 A, Mo; 

2.0 Que el presidente concurra 4 una 
galante invitación hecha por la socie- 
dad hermana Fermín Vivaceta; 78 

3.0 Dar los agradecimientos y acep- 
tar los servicios profesionales del doc- 
tor don L. Joaquín 'Morales, domicilia- 
do en Baquedano 780; 

4.0 Que el director señor Tello dle 
ta 4 los socios enfermos señores Fran- 
cisco Parra y Silva Baquedano; 

5.0 Aceptar como socio al séñor Sa: 
muel Aliste Quintanilla presentado por 

el señor José Luiz Ruiz; 
6.0 Hacer próximamente una visita 

al panorama de. Maipú que se- exhibe 
en el Parque Cousiño; y 

7.o Recomendar la: asistencia 4 los 
señores directores para la sesión del 
próximo Domingo 19, de 10.4 11% de 
la mañana.—Los secretarios. 

Sociedad Pr ió de La Majer.— 
'Por orden «de la señora presidéar > cito 
£ junta general ordinaria para el Do- ; 
mingo 19 del presente á4 las 2% P. M. y 

' Ruego la puntual asistencia por te e 
ner que. trata» de la elección de , 
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nuéyo. directorio que deberá regir. los 
destinos de nuestra institución en el 
«presente año. 
i En caso de lluvia se suspenderá 
¡pará el próximo Domingo.—La “secre- 

tama. $ 
Sociedad Unión de Peluqueros. — 

De orden superior cítase 4 junta ge- 
neral. ordinaria (continuación de la 
anterior) para el Jueves 16 á las 9 de 
la hoche. en nuestro local, Bandera 
87B. (altos) . 

Por tener “asuntos de importancia 

que / Solucionar, ruego á todos los miem 
bros de esta institución concurran á 
esta. sesión.—Los secretarios. 

Sociedad. de Socorros Mutuos Liga 
del Trabajo.—De orden del señor pre- 
sidente y en conformidad al artículo 
21. de los. estatutos, se cita á4 los seño- 
res: socios á junta general: ordinaria 
para el Domingo 19 de los corrientes, 

£ las. 3 P. M., con espera es las 

3.30. P. M. 
Orden del día 
4: Memoria anual .del 

dente. 
2. Balance del primer semestre del 

presente año. 
3; Elección de presidente y tesorero; 
4. Elección” de “consejeros. 
«5, Nómbramiento de inspectores de 

cuentas -para el segundo semestre del 
corrienge afiío y todo lo relacionado 

con el artículo 24 de los estatutos. 
“Unión Cívica Obrera.—Con autori- 

zación del señor: vice-presidente, cito 

á junta general para el Jueves 16 del 

presente 4 las 7.30 P. M, 
“Recómiéndase puntúal asistencia 

pó? haber asuntos importantísimos de 
qué tratar. Es segunda citación.—El 
¡secretario . 

señor presl- 

ás 

Policía 
¿Cuál sería el motivo?—A la octava 
sómisaría se presentó á las 11,30 P. M, 
des ayer, un individuo que dijo llamar- 

se Juan F. Rodriguez, domiciliado en 

ek. N.o 2561 de la calle Grajales y ex- 
puso que, en circunstancias que se 

ericontraba fumando *- tranquilamente 
un cigarro en el patio del conventillo, 
(fué agredido, sin saber por qué moti- 
VO, por un sujeto de apellido Baltierra, 
“quien le arrojó tres grandes piedras, 

oñasionándole heridas de carácter gra- 
veíén la cabeza . 

El hechor, después de haber consu- 
mádo su crimen, se ocultó. en una de 
148 habitaciones del mencionado con- 
ventillo y no pudo ser habido. 

; Persona apuñaleada.-— Varios  he- 
¿chos: de sangre registra la crónica po- 
livial de ayer. En uno de ellos le tocó 
la” desgracia 4 Custodio Miranda Ro- 
dériguez, quien fué recogido” en la vía 
pública, con una profunda herida 4 cu- 
¿bus dh el pulmón izquierdo, inferida 
par. un desconocido que emprendió la 
fuga al sentir ruido. de sables. 

A la Asistencia Pública.——Una pobre 
mjor, llamada Carmela' Araya, de pro 
fésión lavandera, fué enviada 4 la Asis 
téncia Pública con dos heridas de ca- 
rácter grave, una en el muslo derecho 

y. otra en el seno izquierdo, que le fue- 
ton inferidas por un desconocido que 

huyó - 
-Este. hecho tuvo lugar en' la -calle 
de'M. de Rozas, casi esquina de Cum- 
ming. 
£% además, hay que dejar constancia 
e,que por esas calles de Dios los la- 

q y bandidos hacen de las suyas, 
debido 4 que los guardianes del orden 

brillan por su ausencia, 
“Por descuido. — En circunstancia 
qué el señor don Juan Serrá, Jofré 439, 
viajaba 4 las 6 de la tarde de ayer, 
en un tranvía de la línea Carmen lira, 
y en los precisos momentos en que iba 
embebido en la lectura de un diario de 
la tarde, un desconocido que viajaba 

en el mismo carro le sustrajo un her- 
moso: prendedor de oro con brillantes 

aúe.su' dueño avalúa en la cantidad de 
300 pesos. 
-E1l cuchillo en acción. — Un honrado 
y juicioso obrero llamado Galvarino 
Riquelme, que vive-en la 'Avenida Se- 

uiinário al llegar 4: la cai Salto, fué 
agredido con cuchillo por un sujeto de 
séstmós antecedentes llamado Manuel 
bféte, quien lo infirió una feroz cu- 

chíltada en la espalda, sin motivo jus- 

tificado .: 
-"ul desgraciado Riquelme fué recosi- 
do por la Asistencia Pública, en donde 

le “prestaron los primeros auxilios. 

Reos. las Comisarías. — Durante 
las, últimas 24 horas del día de ayer, 
ocurrieron las siguientes novedades, en 
His :diversas comisarías. 
arbPor ebriedad, 74 individuos; por va- 
ganéla, 12; por infracciones munici- 

.pales, 3; por pendencia, 3; por hurto Ó 

robo, 11; por otros delitos, 11. Oe 

114 reos. 
Sección de Seguridad.— En bit de- 

pendencia policial hubo en el día de 

afer el siguiente movimiento: 

¿ Al:3.er juzgado . fueron enviados 5 

reos y 18 al 4.0 juzgado. 

¿Quedan en la Sección 104 reos por 
diferentes a de 

UN' CASO CURIOSO 
DE ORIMINALIDAD 

Aprehensión de un Enron de bora 

os. Antec 4 
* La Sección de poli de la e 

ela de esta cihdad acaba de apoderar 

se de un criminal cuya hoja de servi- 

cios es:por demás mutrida dada la ju- 

ventud del sujeto. 
Trátase de un individuo que dice 

jdbedecer al nombre de Juan: Bautista 

Séguel San Martín, de 21 años de 

edad, natural de Chiguayante, y al 

«Sal: se le conocen ya dos asesinatos 

y warios asaltos. 
-¿:Seguel Sán Martín, 4 juzgar por lo 

que sabe la policía y por lo que él 

Mismo confieza, es ni más mi menos 
-Hie un verdadero: salteador de caml- 
no y que ya se hace temer en Chi- 
guayante y sus alrededores. 
s0La aprehensión de este sujeto fué 
hecha por los carabineros de aduella 
woblación, en donde se le acusó de 
Haber herido días atrás á un zapwte- 
ro lamado Alfredo. El juez de '“sub- 
délegación: de Chiguayante, 4: raíz del 
'hecho, -ordenó la: aprehensión de Se- 
Zuel y lo mandó con parte al segundo 
Juzgado del crimen de Concepción el 
día :9, de los corrientes. 
a ¿Al ser entregado á la ¡Sección de 
Pesquisas, uno de los agentes recono- 
gión: en él :al presunto autor de- dos 
sssesinatos y. de algunas  pilatunadas 
de carácter grave. En el acto fué in- 
terrogado y el inesperto Seguel se 
confesó sin mayores reparos autor de 
los crímenes que se le imputaban. 
Seguel cuenta con una naturalidad 

¡con carreta 

y - que revela en él al ori- 
minal nató-8 inconsciente, que: dió 
muerte á “pedrallas en 1909 4 Marce- 
lino Flores, $ quien habría cortado la 
lengua con “una hoz, según - las seña- 
les que pudieron observarse ú raíz del 

asesinato.: - * ¡ 

Dice Seguel qué su víctima lo invi- 
tó 4 beber en circunstancias que él ca 
mina'ba por la:-vía férrea, cerca de la 

estación de Chiguayante, en estado: de 

ebriedad. Aceptada la invitación, ca- 

minaron “juntós, y momentos después 

Flores le pidió dinero para. comprar 

vino, pero cómo él se negara, éste le 
dió de golbes, por lo “cual le respon- 

dió en igúal forma hasta caer ambos 

al suelo. Una vez en tierra, cogió una 
piedra y con-ella golpeó: á su conten- 

dor hasta qué lo molestó - y lo dejó 

abandonado sobre los 'rieles de la vía. 

Seguel emplea la palabra molestar 

en wez de matar por un sentimiento 

de” decencia “A que se: cree obligado 

al hablar: con personas de respeto. 

En Diciembre del áño pasado le ocu 
rrió un <aso- análogo con un sujeto 

á «quien no conocía, natural de Quila- 
coya y que tamibién resultó molesta- 

do en idéntiéa forma que el anterior: 

motivo, la petición de “veinte centavos 

para. vino" y “la consiguiente denega- 

ción de si parte, y teatro. del suce- 

so, la vía férrea entre Chiguayante y 

Concepción: 

Esta vez-agrega que 
pués de haber golpeado con piedra al 

individuo de Quilacoya, Vino 4 tener 

conocimiento que 'el tal había resu!- 

tado mol stado 

La policía salba además que Seguel 
San Martín” es autor de un asalto de 

que fué víctima el año pasado Er- 

nesto Valenzuela, quien había venido 

£ Concepción á . vende 

Aro ducia? desde un lugarejo Hlamado 

“José Panchini” 

Este "asalto fué hecho por. Seguel 
entre Chiguayante y esta ciudad. Pe- 

ro no anduvo lo suficientemente feliz 

pues Valenzuela al verse agredido de 

obra por-Seguel, no sólo escapó de la 

fatal moles sino que se defendió 

en tal fórma con una barandil á 

su carretá, que logró molestar bonita- 

mente á su a nte propinánd ole una 

serie de bar. lazos. 
A pesar de todo, el porfiado Seguel 

Mantín se llevó como trofeo del 

combate, fuera de los chichones que 

es de suponer, un -terno de ropa de 

Valenzuela. 
La: policía: sabe irAbten que cuatro 

Óó cinco mese atrás este mismo crimi- 

intentó EDU en los alrededores 
varite la' ropa que ban 

dos muchaichas llamadas Dor a y 

Filomena. Orellana, de 12 y 13. años, 

respectivamente, para lo cual las ata- 

c6 4 pedradas hasta fracturarles una 

pierna y un: brazo. 

En' esta? óéasión Seguel. no: logró 

intento porque -en el instante de-co- 

ger la ropa fué sórpreráido* por: “un 

pasajero. y perseguido muy de cerca. 

Sin embargo no fué cojido. 

TrátaSe,..pues,. de,. un muchacho ya 

ayezado:en:el crimen y que, juzgando 

por su actitud; no ¡parece. darse cuen- 

ta de la: gravedad: de sus. actos, - tal 

es la naturalidad y poca aflicción que 

demuestra al relatar sus hazañas. 

admirable y 

San 

—— MEMORANDOM 
SERV. ATORIO ASFTRONOMICO DE 

san, TVIAGO DE CHILE 

- EN ¿ Julio 15, 
Salida del Sol: 6.46.A. M. 
Puesta, del Sol: 4.52 P. M. 
Salida. dela Luna: no sale. 
Puesta de la Luna: 11.12 A. M. 

Julio 16. 
Salida del Sol: 6.46 A. M. 

Puesta del Sol: 4.52 P. M. 
Salida de la Luna: 0.55 A. M. 

- Piesta::de: da: Lunar 11.39 A. M. 
cima fase de la Luna: Luna nue- 

va -el- 22 
Manchas dél Sol'al 14 dé Julio, nu- 

blado. 

El cañonazo de medio día se habre 

vó el día 14 4 las 11:49.58. 

Fenómenos especiales: 

Mercurio' sale 4 las 6% A. M. y se 

pone á las 54 P. M, 
Venus sale á4 las 9 A. M. y se pone 

á las 7% P. M. 
Marte pS á las 94% A. M. y se pone 

á las 3% P. M. 
Júpiter. sale, 4. las 7 P. M. y se pone á 

las 83% A. M, 
Saturno, sale 4 las 5 A. M. y se pone 

á las 2%, Po M. 
A 

INSEETUTO CENTRAL METEOROLÓ- 
GICO Y GEOFISICO DE CHILE 

SANTIAGO 

Observaciones “meteorológicas 

13 de Julio. 

'Temperatúrá' puedo abrigo. —Máxima: 

dsd. Mínima: 3.3 
"Temperatura ” cielo ' descubierto.— 

Máxima: 14.0. Mínima: 1.5. 
4 de Julio de 1914. 

Ta m Y p. Mm. 

o ayer 
crm 

a 

Temperatura bajo 
abrigo. qa 
Barómotro*á 0 
m eosorsaso pS 

Humedad 'ro lati- 

8,1 

116,9 

81 O] + NA 
Tención del vapo. e por! 65 
de AS 

Dirección gel vien 

to por minutos. 
Nobulosidad: Dei 

Evaporación en 24 horas m]|x., 0.8, 
Kilómétros recorridos por el viento 

en 24 horas: 11,54. 
Hidrométeoros: chubascos, 
Agua caída en 24 horas m/|m.:; 0.7. 
Temperaturas máximas del 14 hasta 

las 2 P: Mos 
Bajo abrigo, 1.36. 
A cielo «descubierto: 3.04. * 

dos días des- |» 

señores -Ismael «Tagle Ríos y Dude ic 

Vigorena «Rivera. 
ORTE DE APELACIONES 

Primera sala.—2 4 13, falladas; la 

18.a.del Lunes, Ahumada .con Gas, pen- 

diente. Los señores Alfredo Lewin y. 

Melquisedec Agúero alegaron, en la: 

13.a 
Segunda sala.—1, fallada; 11 y 3, 

en tramitación; la 14.4 del Lunes, Brio 

nes, fallada. Alegaron: don Pedro N. 

Montenegro, don Jorge: Orrego” y «don 

Juan López, en la l.a; don Héctor 

Arancibia. y don Daría Urzúa, en la 

continuación. 

Tercera sala—1, 2, 3,4, 7 y 8, fa- 

lladas;: 9, en acuerdo; 19, en tramita- 

ción. Alegaron: don Ramón 2.0 Jimé- 

nez, en la 3.a; y los señores Aníbal 

Urrutia y Arturo Ramírez, en la 9.a 

Cuarta sala.—3, fallada; 5, en acuer- 

do; 7, desistida; 8, pendiente; 19, trá- 

mite. '"Falladas de acuerdo: Miguel Fe- 

rrer con Carmen Carreño, Arturo Ugar 

te con Isaac Falcón, Vicente Palacios 

y otros con:'Tisco, Fisco con Emilio 

Bravo: y Fisco con Julio A. Rey. Ale- 

garon: do 1. Juan Bulnes con don Esta- 

nislao Tellez, en la 3.a; la señorita Ma- 

tilde Throup y los señores Martín Hui- 

dobro, Alfredo Aldunate y Miguel A. 

Calvo, en la 8.a; don Acolfo Guerrero 

y don Nitanor Zuloaga, en la 5.a 

CIT ra 
SOCIEDADES 

coles TE, á L 

Esta se “iivará 4 efecto aunque llueva. 

Local: Artesanos 741:—Los secretarios. 

A A 

WWEDERACION ELECTRICA.— CIT? A- 

se á los empleados del alumbrado y de 

los tranvías y especialmente á los fe-4 

derados: de. Cueto, á una. as: amblea que 

celebrará hoy Miércoles 15, 4 las 7 

P. M. Santa Rosa "1285.—El secreta- 

rio. y ; 

CE NERO OBRERO FAMILIAR SAN- 

ta Rosa.—Cito á junta general UTA 

hoy Miércoles 15, á las 3% P. M.—El 

Leioa 

MONICO ) BERNAR- 

do O'Higgins. 1 Sábado 18 del pre- 

sente se lleva á£ efecto la Fiesta 

Flores, en honor del Centro Filarmó- 

nico Universal. Invitamos á la. prensa, 

so amigas y relaciones parti- 

culares. Bandera 832. 

le de 

A —— 

ESTUDIANTINA 1.0 DE MAYO.—ES- 

ta naciente y progresista institución, in- 

vita 4 los jóvenes amantes de la mú- 

sica 4 que se incorporen á ella. L 

días de reunión son Lunes y Viernes, 

de 8 4.10 P. M., Cóndor 939. 

JOVEN AOIIVO CON CAPITAL 

aceptaría interesarlo ingustria próspe- 

ra. Torreblanca 8905. 

OFICINA PONCE CERDA, BANDE- 

ra 140. Casilla 21. Teléfono Inglés 

1288. 

SOCIO CON $ 50,000: ENCONTRARA 

magnífica oportunidad .; 200 Correo 

Central .; se Bis 

== 

PENSIONES 

COCINA A GAS Y On VENDO 
baratísimo. Claras 149. 

COMPRO PATENTE DW. CANTINA 1.2 

clase. Huérfanos número 1068. 

¿GRA, SIN USO, DE ORO 
100. Ahumeada 281, 

RELOJ SI 
con diamantes, $ 

UN 
mada 

PAR SOLITARIOS 2,800, AHU- 
28-. 

RECIBIMOS PARA 
clase mercaderías -4 consignación. Ma- 

tucana, 4. 

MO U DORADAS IMPORTA- 
das realizo baratísimas. M. Montt 2524, 

entre Molina y España. 

RAS 

CAMBIO ESTANTE JIRATORIO poz 

vertical, con llave. Constitución 82. 

VENDO CUADROS Di PINTURA 
para: salón y comedor. Correo 5. 

COMPRO SELLOS OHILENOS A. M, 

San" Diego 117, 

LAMPARA SA- 

“ato. Rosas 2287. 
PIANO ESTI 
lón vendo ba 

MOLDURAS DORADAS 
das, realízanse baratísimas. 

2520. 

IMPORTA- 
M. Montt 

CORTINAS METALICAS CON TRA- 

galuz colocadas $ 18 metro cuadrado. 

ipertad 548. 

'Htre Puente y 

UN PAR DE BERMOSOS 
Grajales 2490. 

NDO 

bambues. 

CORTINAS , METALICAS LAS MEJO- 

res construídas en Santiago. Libertad 

MAQUINA DE TEJER, 
poco uso. Huérfanos 

VENDESE 
perfecto estado, 
2654. 

MÍ AMPARA VIDRIO PASADIZO, OFI- 

cina, 1.46 x 2.80, vendo. Prat 1445, 

VENDO ABA- 
Bandera 842. 

AVENIDA PORTALE 
700. 

AV. MATTA, 
Bandera 842. 

ÑAN, VENDO 
1,600. 

BASCUÑ 

abarrotes, 

PIEZAS CON PENSION, CALLE E IN- 

teriores. Casa española. Santo Domin- 

go 1220. 

HOTEL MODERNO, SAN PABLO en- 
Bandera, cocina perma- 

nente. 

PABLO 

precios 
PENSION CHILENA, SAN 
1229, recíbense pensionistas, 

reducidos. 

QUIERE COMER BUENO, BARATO, 

pase Pensión Chilena, San Pablo 1229, 

NECESITASE COCINERA + JOVEN 
calle Ricardo Santa Cruz 630. 

NIÑERA SE NEOESITA UNA, AN- 
drés Bello 521, casi esquina Purísima, 

(NECESITAN EMPLEOS) > 

PERSONA FO, ORMAL SE. OFREOI 
como comprador animales, mucha prá: 
tica, buenos informes. Ordenes: An 

drés Bello 250. VII 28-116 

EMPLE/ ADO BIEN Y RECOMENDADC 

laborioso, instruído, se ofrece. sind 

se: casilla 2115. ÓN 

sE OFREOE JOVEN PARA ATEM- 

der oficina, buenas recomendaciones 

Casilla 26314 y 
A 

JOVEN ITALIANO ENTENDIDO y. 
el comercio, se ofrece. Sotomayor 70; 

COMEDORES RESERV. ADOS, RICA 

comida chilena. San Pablo 1229. 

DOY PENSION DE MESA. GALVE£ 
No. 105. 

TAS, SE 
Matta 1131. SE RECHBEN PEN SIONIS7 

da pensión á domicilio. 

PENSION CON O SIN PIEZA, LAS: 
tra. 808 esquina de Salas. 

SANTO DOMINGO 1220. ARRIENDA 

_funa dos piezas calle, con pensión. 

> 

CARRUAJES 
Y CABALLOS 

UPE AMERICANO PARA DOCTOR, 

ud nuevo, con facilidades de pago, se 

vende en Catedral 1113. VII 19-1156 

COUPE IMPORTADO, “NUEVO, VEN- 

do. Domeiko 1931, 

COUPE DE LUJO, ARRIENDO. Do- 
meiko 1931. 

VENDO CARRE 

Dirigirse: Li 
¡¡ GRAN OCASION!! 
tela nueva, muy sólida. 

bertad 548. 

RICA CARRETELA 
pares arneses, 
548. 

NUEVA, DOS 
se vende. Libertad 

AUTOMOVIL COMPRO HASTA 14 

mil pesos. Huérfanos 1209, 

AUTOMOVIL COMPRO BUENA mar 

ca. Huérfanos 1209. 

AVISOS DE ea 

4éme. COMPAGNIE DE. P OMERLUAS: 

Pompe YFr anos _— Academie énérale, 

Vendredi 17..ct.. 4 hrs, du “soir. Te- 

nue de ay at Adjudant. 

y tad ad ac- po 

per Venerdt 17- corr alle “ore 

M. Tenúta di lavoro.-—L*Aiutante. 

Avisos Económicos 
y 

En Edie 
avisos 

CADA" 
Por tres días .. Y 
Por diez “ A 

tios 

CO 

16 PELABRAS 
“0.80 
2.50 

ONO 
MERCIO 

A 

, BRrHÉVOo núm. 2 ei. 

zo en Y 300 

San Isidro 6A12Z2 

$ Y IL--23—1171 

TOPIOPRLOPICIIAAS 90» 

SE DAN G/ ¡RANTIAS. PARA OBTE- 
ner puesto de leche. Huemul 1124. 

VENDO BARATO UTILES COMPLE- 
tos para carnicería. Cuevas 1398. 

VENDO BARATO - MAQUINA TEJI- | a 
do doble, flamante. Cuevas 1398, 

COMPRAMOS ACCIONES. Y. BONOS. 
Valenzuela Rojas, Huérfanos -1062. 

PLANTAS, NARANJOS Y LIMONE- 
ros muy lindas, desde $ 3. Lira 858. 

VENDENSE BARATAS 
de calle, buen estado. 
1010. : 

PUERTAS 
Arturo Prat 

$100: REGALO. MOSTRADOR 'AR- 
i¡mazones párá cigarrería, zapatería. 
Mátta (1166, 

$ 600 CONTADO TRASPASO CASITA 

hogar propio; Ñuñoa. Alameda 841. 

)0S CUADROS DE PIN 

5. 

ENDO LIN] 
tura. Correo 

EST ESTUOHES 

neas; cuarígralos, 

D. DIBUJO  TIRALÍ- 
reglas de cálculo. 

IMPRESIONES "DE TODAS OLASES. 

Tarjetas de visita. Estado 48 

Tr ALENDEA su CIEN 
YA 

7141. 
das 

SELLOS CHILENOS Y EXTRANJE- 

ros compro. Bandera 12. 
E e 

ONES. COM EE de 
absoluta reserva. Bande- 

INFORMA 

todo el país, 
ra 140, 

ESQUEL! 1S CON FLORES REALIZO 

a:$ 6 ciento. Bandera 382 
e 

REALIZO uy: RTIDA 1 CHACOLI BLAN- 

co. Verlo Viña Santa Lucía. Plaza Bra- 

LAMPARAS GAS POCO USO, VEN- 

do. Casilla 355. 

DEP 

el mejor 

2102. 

POSITO DE TIRAS BORDADAS, 
regalo, encajes hilo. Rosas 

¡PROFESIONES 

JUAN B. NUÑEZ, 
Carmen 151, 

curación. 

PRAOTICANTE 
esquina Granado. Toda 

OFREZCOME GRATUITAMENTE prac 
ticar A JUTR contador de 2 4 5. Co- 

rreg 2, A. 

ARQUITECTO OFRECESE  CONS- 
trucciones y reparaciones edificios. Ca- 

sas económicas, concreto y cemento ar- 

mado, 300|o economía sobre otras cons- 

trucciones. Brasil 63. Casilla 3139, 
A. R. «VII 15-1152 

CONTADOR JOVEN SiN PRETENSIO 

nes ofrécese para cualquier punto. Co- 

rreo: Mora. 

SOMBRERERO E 
competente en 

Ovalle 1249. 

TRANJERO, muy 
todo ramo. Alonso 

'TTRADUOCIONES: COMERCIALES, Li 
terarias francés, ingés. —Bs C.—Aveni- 

da Providencia 1349. 

¿QUIERE UN BUEN. FOTOGRAFO 
para trabajos comerciales? rai 

Merced 240. 

APERTURA DE 
jes, balances, 
3855. 

LIBROS, PEREFA- 
hace contador. Casilla 

INSTRUCCION 

MATEMATICAS. PREPARO HUMA- 

apo y bachillerato. O. J. G., Cate- 

lral 2529. 204 

>ROFESORA, B ACHILLER, PEDAGO 

cía, da clases particulares preparatoria 

humanidades. Casilla 1288. 

CASTELLANO. 
21155 

MATEMATICAS Y 
Precios módicos. Casilla 

ITICULARES DE 
Gay 2350-B. 

HAGO CLASES P/ 
pintura, dibujo natural. 

FRANCES, MATEMATICAS, 
M. G.,+ San-Franeisco 1123, 

l ren? 

hago clases. 

z o 
rias. 

DOY CLASES PREPARATO- 

Gálvez 105. 

PROFESORA JOVEN PIANO ENSE- 

ñanza niñitas ofrecese. Elisabet, Co- 

rreo Central, 

DESEA OCUPACION “JOVEN -DJ- 
cente. Dirigirse L. A. A. Copiapó 277 

y "] o a] 
HACENDADOS:' JOVEN TRABAJ£- 

áor, honrado, laborioso, bien recome:: 
dado, ofrécese. Argomedo 4585 

ME OFREZCO PARA ASEO OFIO:- 

na; conrecomendación. Correo 2, Os: 

PERSONA FORMAL, ENTENDID + 
carpintería, ofrécese. Correo 2.—P. P. 

PERSONA COMPETENTE PAR 

ocupación decente, muy, , Sumplido:, 

ofrécese. Correo 2.—G. Ps 

PRENSISTA PEDAL, CILINDRO. 
ofrécese joven cumplidor, sin y vicios. 

Correo Central.—G. O. Dial sá 

OFRECEMOS COCINEROS, COCIN] - 
ras, mozos, amas ás ysiisos sirvien u 

mano. Matucana 4. 

OERECEMOS MATRIMONIO: EL MU- 

zo, ella sirviente mano. ¿Oficina ¿Maáu - 

cana 4. 

EX-EMPLEADO PUBLICO, :+COMPJ-- 
tente oficina escritura máquina, ofre- 

cese. Argomedo 458. ; 

PERSONA INSTRUIDA SE OFREO!: 
para oficina 6 comercio, Casilla: 2115. 

EX-REDAOTOR, " CORRECTOR DI: 
pruebas, ofrécese. Dirigirsez casilla 

2115. 

OCUPACION EN EL NORTE DESE 1 A 
joven contador. Casilla 3806. 3: 

SEÑORITA HON ORABLE DESE + 1 

ocupación. Dirigirse, Correo ' Centre. 
R. M. NA ¡dde 

JOVEN VARIOS AÑOS DE: PERIO- 

dismo ofrécese, Dirigirse; R. H..J.».Cá- 
silla 320. í 

EMPLEO EN SALITRERAS, NEOES! 
ta caballero con buenos informes. Ca- 
silla 1347. EI da 

sE OF "RECE ; EMPLEADO PARA OFJ: 
cina abogado, comercio, eos Casill: 
2115. A Y 

NEGOCIOS EN VENTA 

VENDO ALMACEN ABARROTE CER 

ca Toesca. Buena ventas. $ E 
Bandera 842. Meal 

VENDO CANTIN As ANDES. OVASIÓ N X 
$ 2,500. Arriendo barato, Bantera..842. 

VENDO "CANTINA, "INDEPENDENOI A 

cerca Hipódromo, tiene billar, sd ae 
no, $ 6,000. Bandera 842. Y 

CUPACIONES 

(OFRECEN EMPLEOS) 

ESPERANZA CERCA YUNGAY “VEN- 
do bar 3,200. Bandera 842. 

FONTECILLA VENDO BAR; ¡CANT E 
na 1,500. Bandera 842. ao 

NECESITO - SIRVIENT. 
yude quehaceres Casa. 

0 1220. 

A. + COMEDOR 

Santo Domin- 

CARPINTEROS MUEBLISTAS, 
Unión Americana 81.; 

NE- 
cesito, 

NINO CON RECOMMEDACION PARA 
aseo oficina. Correo Central, casilla 67. 

NECESITA PA- 
Valenzuela Rojas, Huéría- 

JOVENES ACTIVOS 
ra agentes. 

nos 1062, 

COCINERA Y SIRVIENTA MANO 
necesítase. Avenida de La Paz 464. 

JOVENES 
necesitamos 

1062. 

BIEN RELACIONADOS 
para agente. Huérfanos 

Valenzuela Rojas. 

NIÑA PARA EL SERVICIO NECESI 

tase urgente. San Isidro 55. 

NECESITO COBRADOR CON FIAN-. 
za efectiva importante industria. lIn- 

teresaría. Torreblanca 890. 

NECESITO BYENA COCINERA CON 
recomendacionés. gustinas 877. 

COMPRA Y 
establecidos, 
Bandera 812, 

VENTA DE NEGOCIOS 
prontitud y esmero, 

GRAN EMPRESA ASEO Y AGENCIA 
de Proa. Bandera 842. VII-17-1108 

EMPRESA DE ASEO,  PUNTUALI- 
dad en el trabajo. Bandera 842, 

TENEMOS MUOHOS PEDIDOS DE 
casas para arrendar. Bandera 842, 

NECESITAMOS ENCERADORES 
prácticos. Bandera 842, 

PRESTAMOS 
HIPOTECARIOS 

pOr. sacos, Fontecilla 64.: 

VINOS. — VENFA SEGURA Y O0ON- 
her Ed buena “comisión. 'Torreblan 

TRIBUNALSE 
BOLETIN 3 . JUDICIAL 

Movimiento habido M 
de.Julio de o E ayer fartes e 

CORTE SUPREMA 
"Tribunar pleno.—2, en acuerdo.. Las 

demás no” vistas. Falladas de acuerdo: 
Francisca Villarroel v. de Tello (con- 
curso).—Alfredo Molinos con The Cen- 
tral Chile Cooper Company Ltd. Exa- 
[men de abogado: fueron aprobados los 

BOTELLA VINERA NEGRA REA- 
lizo mil ol DORM -San-Pablo 
1744. E * VIL-18-1127 

PIANO BARATO. VENDESE POR SA 
lir de Santiago. Santa :Rosa 528. 

¡¡OPORTUNIDAD!! PUERTAS PER- 
sianas, $ 12: metro; Libertad 548; 

CORTINAS METALICAS, PLANCHAS 
una pieza, $ 18 metro. Libertad 548. 

PAPAS MUY BARA'FAS,:SE VENDE NEOESITAMOS 10,000 

excelentes garantías. 
jas. Huérfanos 1062. 

á $ 100,000, 
Valenzuela Ro- 

AGENCIA. NECESITAMOS $ 
primera Mhipoteca, 
Huérfanos 1062, 

30,000 
Valenzuela Rojas. 

MARGINADORES NECESITA 1M- 
prenta. Agustinas 1058. 

BUEN SUELDO JOVEN SEPA  ES- 
cribir máquina, Grajales 2141. Señora 
Suárez. 

SIRVIENTA: :¿MANO, COCINERA, NE- 
cesítanse. : Avenida de la-Paz 464, 

“NECESITO COCINERA Y SIRVIEN- 

te de mano. San Francisco 1123. 

35,000 NECESITO PRIMERA HIPO- 
teca propiedad rural, sin comisión.— 
Bandera 556.; y 

DOS EMPLEADOS: MUJER PARA 
comedor y niño aseo, necesita. Moneda 
1790. il dos 

DINERO .NECESIZTO PARA... ATEN- 
e pAdldos o tocar Huérfanos 

NECESITAN DOS NIÑAS PARA aten 
der pastelería. Tratar: Almirante Ba- 
rroso 881. 

DINERO NECESITO PARA  COLO- 
.car en buenas hipotecas. Oficina Huér 
fanos 1209. 

HERRERIA SAN LUIS, LIBERTAD 
A 
548, persianas metálicas, $ 18 metro. 

PROPIEDADES DE RENTA, NECE- 
sito, pago al contado. Huérfanos 1209, 

COCINERA SE NECESITA, BELLA- 
vista 518, 

NEOESITO NIÑO PARA ATENDER 

oficina. Bandera 575. Oficina 29. 

SAN PABLO VENDO PEN 0 Y 

cantina 7,500. Bandera 842, A 

BULNES CASI ALAMEDA . VENDO 

abarrotes 1,200. Bandera 842. ¿ 

VENDO ABARROTE ECHAURREN 

cerca Blanco Encalada. Arriendo ba- 

rato. Bandera 842. 

LOPEZ ESQUINA RIVERA. VENPO 
negocio abarrotes 6,000. Bandera. S42. 

ECHAURREN CERCA ALAMEDA ven 
de lavandería con maquinarias. Banó:- 

ra 842. yA 

SE VENDE PAQUETERIA A PREO: 

factura. Tratar: Oficina Matucana EN 

VENDESE ACREDITADA CARNIC::- - 
ría, poco capital, arriendo mes grat's 
Matucana 4. h Le > a 

VENDO “NEGOCIO ACREDITADO con 

100 O vino añejo Cauquenes. Arricn* 

do barato. Patente tercera clases e 

toria 1023. vi 21- 1: ¿9 

COMPRA-VENTAS - 
VENDO CASITA CERCA HIPODR>- 
mo $ 7,000 al contado, lo demás 

plazo. Bandera 842, ó 

LO) ASITAS $ 4,000 TRES CUADRAS Ea 

za San Bernardo, y yendo. San , Cal 
852. soil 

CASITA "QUINTA A REGALO POR U 
gencia, Unión Literaria 861, Aven 
Montt. IST 

SITIO BIEN PLANTADO, MEDIO ei- 
ficado regalo enfermedad dueño... Li.e- 
raria 863. di EEN 

REGALO DOS CASITAS POR APURO. 
Providencia, Avenida os Literaria 
865. «ii tds al 

REGALO CASITA QUINTA. DUEÑ4: 
Desiderio Salvo, Providencia, Avenida 

Montt, Literaria 861. 6S9 sd 

VENDO. SITIO POBLACION SANS A 

Filomena, baratísimo. ; Bandera : me... 
A. Rodríguez, IMD 

SITIO SANEADO, AGUA CORRIES- 
te, potable, cerrado, plantado, venc ». 
Bandera 345. isa ; 

A UN PASO MATUCANA eS si 
tio regalado. Tratar: Bandera 345, 

VENDO BUENA Y COMODA on A 
Gay 2502. A 

QUINTA Y CASA EN PROVIDE: 

cia, vendo. Huérfanos 1209. 

$ 13,500 VENDO OASITA EN LO]: ¡) 

Cochrane. Huérfanos 1209. 
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LADO NUEVA MAESTRAN- 
baratísimo. 

SITIO 
“ea ferrocarriles, vendo 
Saní-: Isidro 55. y 

ELEGANTE CHALET EN LA GRAN 
Avenida Macul, vendo Óó  penmuto.|= 
Huérfanos 1209, E 

CARTAGENA, PLAYA CHICA, VEN- 
do sitio. Tratar: Lillo 321, 

PEÑAFLOR, QUINTA AMOBLADA, 
vendo.- Tratar: -Lillo 321. 

COMPRO PROPIEDAD BARRIO ES- 
tación Central, Valor ($ 50,000). Ban- 
Jora.. 342, 

ARRIENDO CASA GAY 2502, 

"SITIO -EN INDEPENDENOIA VEN- 
do. Huérfanos 1209. 

BERNARDO VENDO SITIO, 
Freire. Tratar: Lillo 321. 

OASAS EN ARRIENDO OFREZOO 
en muy buenas condiciones, Huérfa= 
nos 1209. 

$ 180,00 y 190.00 ARRIENDAN . DOS 
casas. Murias 567-5717. 

BUENAS PIEZAS SE INTA 
en Pedregal 42. 

O | brer: 

“LA CUESTION 
pitante”, por Alfredo llabaca León. Li=- 

OASAS. Y COCHERAS, ARRIEND 
en Bascuñán Guerrero $ 60. Huérta- |: 
nos 1209. ¡IA PORTEÑA, BANDERA 4. 

Llegó un inmenso surtido de obras. 

“ ECONOMICA PAL- |P. prensa, piévio oletificndo de no haber 
sido posible dar con el paradero de la 
demandada, y, oído el señor Promo- 

LIBROS: SE REALIZA GRAN SUR- 
tido, nuevos y usados. Compañía 1083, 
 Í[KZ_É_EE mm a) 
MEMORIAS Y FOLLETOS, IMPREN- 
ta Victoria, Nataniel 65, Esmero y 
puntualidad. Ñ 

REVISTA HISIORIA Y GEOGRAFIA 
lección completa, véndese baratísi- 

CENTRAL DIEZ 
Libertad 

NECESITO CASA 
piezas, cánon hasta $ 200, 
594. 

NECESITO UN DEPARTAMENTO 
en casa honorable, dirigirse San Dis- 
go 177, 

DR ÚASITAS INOONULUSAS VEN- 
o, $ 7,500. Abelardo Castillo. Espe- 

sena 1216, 

$ 12500; LIRA, CENTRAL VENDO ca 

slta.. Huérfanos 1209. 

VENDO SITIO TRES MIL METROS, 

San: Pedro, Concepción. Tratar: Lillo 

33t> 

ARRIENDOS 

ARRIENDASE BARATO. LOCAL 

espacioso, especial para garage, 
Santa Rosa, próximo Alameda. 

“Tratar con su dueño. Galería San 

¿Garlos 254 VIL-15-1129 

CASA CINCO PIEZAS, ARBOLES 
frutales; sesenta pesos. Coquimbo 351. 
A vil 17-1170 

$ 160 ARRIENDO CASA ALTOS MUY 
central.. Marcoleta 445. 

ARRIENDO DOS O TRES PIEZAS, 
'eociha; casa familia tres personas, nue- 
va, luz eléctrica, etc. Precio módico. 
Coquimbo 669 esquina Santa Rosa. 
rel late ho VII 15-1176 

CEN CENTRAL SE ARRIENDA 
San Pablo 1055. Tratar: Hotel Moder- 
nO. 

OFICINA PARA ABOGADO ARRIEN- 
do. L. Constenla, Morandé 432. 

ARRIENDO OASITA ALTOS PAGAN» 
do comisión $0 pesos. Río Janeiro 
244, 

ma. Casilla 738, 

DESEO VERME CON DON MAR= 
cial V. Azocar. San Diego 448, 

ESTUDIANTES; GRAN 1 PELUQUE: 
ría nueva, elegante. San Diego 4836. 

Plaza Almagro y 

PERSONA DISPONE $ 2,000 DESEA 
asociarse negocio serio.=-J. R, S. Casi- 
lla 13675 

VICUÑA MACKENNA, “LA QUIN- 
trala”, $ 2.50. Zamorano y Caperán. 
Compañía 1015. . edo. 

PROXIMAMENTE «“PSIKE”, REVIS- 
ta mensual de ciencias y letras 

OFICINA PONCE CERDA, BANDERA 
140, contabilidades en general. 

OFICINA PONOX CERDA, BANDERA 
140, asuntos udministrativos en gene- 
ral. 

UD. “QUE ES AMOR”, 
Magallanes Moure. $ 2.50. 

POR BILLETES FRANCESES, LIBRAS £s 
terlinas, quintos peruanos. Ahumada 

RIA E 

DIVERSOS 

LIBROS Y REVISTAS 

YA SE ACERCA LA SALIDA DE “FE- 
mina”. Pida prospectos. Casilla 2115. 

DICCIONARIO ENCICLOPÉDICO ofre 
ce Ramón L. Contreras. Interesados 
escriber Correo 2. 

toda enfermedad. Librerías $ 2.50. 

OBRAS PARA DESARROLLAR PO- 
der mental. Librería Ahumada esqui- 
na Plaza. $ 2.50. á 

“LO TRISTE ES ASI...”, POESIAS 
de Benjamin Oviedo Martinez, $ l. 

EL PETIT SALON, MORANDE 341, 
ofrece mariscos frescos del día. 

DONDE SE SIRVE LA MEJOR COCI- 
na en el Petit Salón. 

LUNCH CALIENTE A TODA HORA 
se sirve en Morandé 341, 

“EE PODER DE LA MENTE” CURA|. 

CIGARRILLOS IMPORTADOS LEGI- 
timos, pedirlos en Morandé 341. 

ESTAMPILLAS, PAPEL SELLADO 
encontrarán en Morandé 341, 

CHICHA DE PRIMERA CLASE, PE- 
tit Salón. Morandé 341. 

SE DESEA SABER DE FORTUNATO 

Rojas G. Morandé 341. 

“LO TRISTE ES ASI...” PEDIDOS 
á su autor, enviando importe. 

DIDAOTICA ESPECIAL, OBRA DE 
interés para maestros interinos. Pedi- 

MODAS. PIELES. RICARDO SANTA 
Cruz 654. Confecciones pieles, echar- 
pes, abrigos. 

MODAS. CONFECCIONANSE TRAJES 
sastre señoras, corpiños, elegancia. San- 
ta Cruz 654, dos. Casilla 320. 

SUFRAGUISTAS CHILENAS: COM- 
pren “Derechos de la Mujer”. 

36: CENTAVOS COSTARA “FEMINA”. 
Todo el mundo puede obtenerla. 

NUESTRAS FUERZAS MENTALES, 
obra filosófica, gran interés, vendo. 
Claras 149. 

VENDEDORES PARA TELAS NECE- 
sito, comisión  100/0. Víctor Manuel 
1738. 

¿DONDE ESTA UBICADA LA CIGA- 
rrería Central? Esquina Ahumada con 
Compañía. 

¿QUEREIS FUMAR BUENO? EN LA 
Cigarrería Central hay varias marcas. 

¿JECUIAMOS ALCANTARILLADOS |. 
domiciliarios, planos y presupuestos. 

Pr.cios módicos. Matucani 4, 

LA LIBRERIA ARTES Y LETRAS 
trasladaráse edificio Undurraga, Esta» 
do esquina Alameda y 

'ASTELERIA “LA MODERNA”. ALA- CARICATURAS. PARA AVISOS, E A. 
meda frente á Carmen número 485, Vos casilla 2252,* y O 

PIDASE - TE,: CAFE, CHOCOLATE DESEA SABER ATO 

O A Rojas G. Morandé 341. a 
A EN A AS 

"BIBLIOTECA POPUÍAR «IGNACIO 
V. Eyzaguirr 
riamente, de 9 4 11 A, M, y de 1.80 
á 9 P. M., García Rojas N.o 12. Agra- 
dece todo envío de obras, revistas Ó pe- 
riódicos.—-El director. 

== SALON DE TE, REST/ URANT Y PAS- 
telería Pansién, Av. Matta 1181. 

¿DONDE ENCUENTBA LOS MEJO- 
res picarones? En el restaurant Pari- 
sién. - 

"HOTEL MODERNO, ENTRE PUEN 
te y Bandera. Cocina, permanente. 
e 

LA IMPRENTA - ARTES Y LETRAS 
se trasladó 4 Estado 48, 

AVISOS JUDICIALES 

ESTA ABIERTA LA SUCESION DE 
don Salvador Massaguer ante el alba- 
cea Infrascripto. En conformidad 4 la 
ley se da este aviso.——Carlos  Ramí- 
rez R. VII 17-1175 

LAS SEÑORITAS LUCHADORAS HA. 
rán hoy su sensacional lucha romana. 

HOY EN EL TEATRO NACIONAL, 
bailes españoles, patinadoras y seño- 
ritas luchadoras. 

-1POSESION EFECTIVA. — A DOÑA 
Micaela Araya se le: ha concedido la 
posesión efectiva de la herencia de 
don Evaristo Fuentes Elgueta por au- 
to de seis de Julio último del juez don 
R. Ahumada.-—Secretaría señor Lira. 

VIT 20-1172 

NEOESITAMOS AGENTES PARA LA 
South Americán Constructive Manage- 
ment, Huérfanos 1062. 

CONSTRUCCIONES A MUY BAJOS 
precios, Tratar: Huérfanos 1062, Ofici- 
na O, 

LINDAS REPARACIONES Y REFAC- 

ciones las ejecutan.— Valenzuela Ro- 
jas. Huérfanos 1062. 

CONTRATAR AVISOS Y SUBSORIP- 
ciones me encargo. R. Horacio Julio, 
casilla 320. 

AGENTES NECESITO PARA UNA 
empresa higiénica. Huérfanos 1062, 

oficina X, 

AGENCIA DE EMPLEOS, NO COBRA 
mos comisión “adelantada. Kiosko Pla- 
za Almagro. 

SOTOMAYOR 593 FRENTE PLAZA 
Yungay, arriéndase pieza á la calle. 

NECESITO CASA 10 PIEZAS HABI- 
tación. Ofertas: J.. O., casilla 1524, 

NECESITAMOS CASAS - OENTRA- 
les. Canon 500, $ 1,000 mensuales. 
Huérfanos 1062. 

ARRIENDO EN PEDREGAL, MEDIA 
cuadra Alameda, espléndidas casas, hi- 
giénicas, aseadas, gas, campanillas eléc 
tricas. Cánon: $ 200, 160, 150-y 140. 
Llaves; Correo 5. Tratar: Cochrane 
261. VII-17-1102 

FAMILIA HONORABLE ARRIENDA 
pieza á persona sola. Dardignac 110. 

NECESITO ARRENDAR C/LSA CEN- 
tral 7 piezos hasta $ 200. Libertad 594. 

PROXIMAMENTE APARECERA “EL 
Gran Bonetón”, periódico joco-satírico 
con ilustraciones. 

TIENE  AOTIVIDADES 
Pídalas hoy mismo. Ca- 

SEÑORITA! 
femeninas? 

silla 738. 

TELAS DE CALCO, VARIAS MAR- 
cas, Librería Artes y Letras. Estado 
48. 

LAS MEJORES MARCAS DE CIGA- 
rrillos y cigarros. Cigarrería Central. 

CIGARRRIRIA CENTRAL, AHUMA- 
da esquina de Compañía, ex-Camino. 

LA LIBRERIA ARTES Y LETRAS 
se trasladará á Estado 483. 

“DERECHOS DE LA MUJER” 
dese Librería “Don Quijote” 
Matte. 

VEN. 
Pasaje 

PEDIDOS “DERECHOS DE LA MU- 
jer Fabio Castro Garín. Alaméda 1151. 

FABRICA DE CARPAS, TELONES. 
Hace toda clase composturas. Catedral 
2272, 

LAVANDERIA CHILE, ESPECIALI- 
dad en camisas, cuellos y puños. Pi= 
carte 410. 

RECIBE ROPA DE FAMILIA, EN- 
trega toda puntualidad. Lavandería, 

Picarte 410. 

RECIBIMOS ENCARGOS PARA SAN- 
tos, bautismos y casamientos. Delicias 

“LA MODERNA”, PIDANSE. PASTE- 
les, empanadas, Domingo. y días festi- 
vOS. 

OLINICA DENTAL. MATTA 298, 
Trabajos completos garantizados £0- 
bra solamente material. 

A ERNESTO GOMBAO SE NECESITA 
en Huérfanos 1041. Le conviene. 

ESTADO 379. BUENOS. BATIDOS, 
esquisita chicha, lunch caliente. Aten 
ción esmerada. 

EXTRACTO.— CERTIFICO QUE POR 
escritura extendida ante mf, con fe- 
cha once de Julio en curso, los seño- 
res Federico Santa ¡Cruz Martínez y 
Manuel Vivanco Costa, de este domi- 
cilio, han formado una sociedad co- 
lectiva para explotar la concesión que 
el señor Santa Cruz tiene para colocar 
escaños con avisos en las estaciones de 
los Ferrocarriles del Estado, por el pla- 
zo que subsisia la concesión y bajo 
la razón social de “Sociedad de Esca- 
ños Avisadores de la Red Central de 
los Ferrocarriles del Estado”, que po- 
drán usar indistintamente ambos so- 
cios como administradores de la So- 
ciedad. El domicilio de la Sociedad se- 
rá la ciudad de Santiago; y el capital 
social consiste en la cantidad de cinco 
mil pesos que aporta el señor Vivanco 
y en la concesión que para la coloca- 
ción de dichos escaños avisadores apor- 
ta el señor Santa Cruz.—Santiago, 14 
de Julio de 1914.—M. Gaete Fagalde, 
notario. VII 19-1178 

LION D'OR, BAR, CANTINA, RES: | 
taurant, licores surtidos. Gran varie- 
dad. 

LIBERTAD 548, TELEFONO INGLES 
310, estación, Herrería y Cerrajería 
San Luis. 

FUMESE FILATELICOS, DESPACHO 
á provincias. Portal Fernández Con- 
cha número 950. 

NOTIFICACION. — DON  FERMIN 
Vergara Montt, propietario de la Po- 
blación El Carmelo, por sí y en repre- 
sentación de los derechos de don Luis 
Urzúa. Vicuña, demanda ante el árbi- 
tro, don Abraham del Río, á doña Vir- 
ginia Monticelli, soltera, sin profesión, 
pidiendo la resolución del contrato de 
compra-venta de los istios números 16 
y 17 de la manzana K,.en la citada 
Población, cuyos deslindes son: Norte, 
calle Vergara Montt; Oriente, sitio nú- 

mero 18; Sur, sitios números 32 y 33; 
-|y Poniente, sitio número 15. Estos si- 

tios fueron adquiridos directamente 
álel vendedor por don Clodomiro Aya- 
la, según escritura de 6 de Febrero 
de 1913 ante Lizana, y transferidos 4 
la señorita Monticelli por la de 18.de 
Octubre de 1912 ante el mismo nota- 
rio; y fueron inscriptos el 8 y 18 de 

Marzo de 1913, respectivamente. El se- 
ñor árbitro proveyó el escrito de de- 
manda confiriendo traslado de ella á 
doña Virginia Monticelli. En escrito de 
20 de Junio próximo pasado se pidió 
la notificación de la demanda por la 

e”, abierti ai público dia- |. 

tor Fiscal, se ordenó practicar la ex- 
presada notificación por avisos publi- 
cados durante tres días en el diario “LA 

ANA”, y un día en el “Diario Ofi- 
cial”.—El actuario. ' VI 17-1177 

EXTRAC-0.—POR ESCRITURA otor- 
gada hoy ante m1, los señores Saturni- 
no y Daniel de Pablo disolvieron la 
Sociedad de Pablo Hermanos, que'ha- 

bían formado por escritura ante el no- 
tario don Abraham del Río, el 5 de Ju- 
lio de 1912. Los socios no quedan á 
cargo del activo ni del pasivo porque; 
el haber de ambos ha pasado en pro- 
piedad y dominio á la sociedad de Pa- 
blo Hermanos formada hoy ante mí. 
—Santiago, Julio 6 de 1914,—Luis Cou-' 
siño, notario. VII 16-1157, 

EXTRACTO.—POR ESCRITURA otor- 
gada hoy ante mí los señores Antonio 

Matute y Alejandro de Pablo disolvie- 
ron la Sociedad Matute y Pablo, que 
habían formado por escritura ante el 
notario don Florencio Márquez de la 

Plata el 30 de Junio de 1909. Los so- 
cios no quedan á cargo del activo ni del 
pasivo por haberse liquidado  total- 

mente el haber social.—Santiago, Julio 
6 de 1914.—Luis Cousiño, notario. 

VII 16-1159 

SE CITA A LOS PARIENTES DE LOS 
menores Guillermo y Marta Contreras 
al 4.0 juzgado civil para el 27 de Julia 
á las 2% P. M., 4 declarar sobre la 
habilitación de edad. que solicitan. 

VII 16-1167 

EXTRACTO.—POR ESCRITURA o otor- 
gada hoy ante mí, los señores Satur- 
nino, Alejandro y Daniel de Pablo for- 
maron una sociedad comercial ¡colec- 

tiva para girar en esta plaza en el ra- 
mo de casas de préstamos, compra-, 
venta de mercaderías y para continuar 
el giro de los negocios denominados 
Agencia Las Dos Estrellas, Lord “Co. 
chrane 608; Agencia El Sol, San Diego! 
683; y Agencia Yungay, San Pablo 
2602. La razón social es De Pablo Her-. 
manos, que podrán usar los tres socios 
como encargados de la administración. 
El capital es $ 262,522.52, aportados, 
como sigue: $ 115,817.69, por don Sa-> 
turnino de Pablo; $ 76,505.18, por don: 
Alejandro de Pablo; y $ 70,199.65, por 
don Daniel de Pablo. El aporte congis- 
te en mercaderías, útiles, cuentas por, 
cobrar, etc., que tienen en dichos 'ne- 
gocios. La Sociedad durará cinco años, 
contados desde el 1.o de Abril de 1914 
y tendrá su domicilio en esta ciudad. 
—Santiaso, Julio 6 de 1914.—Luis Cou- 
siño, notario. VII 16-11538, 

POSESION EFECTIVA.—A DON ALE 
jandro Garfias se le, ha concedido la 
posesión efectiva de la herencia de 
don Julio C. Garfias Prado, por auto 
fecha seis del presente mes, del señor 
juez letrado don F. Rodríguez, secre- 
tario señor Covarrubias. VII 16-1146, 

EXTRACTO.-——CERTIFICO QUE POR 

escritura fecha de hoy otorgada ante 
el notario infrascrito, los señores.don 
Julián Ramos, don Ramón ¡Bríag, don 
Enrique Sirera y don Francisco Mar- 
cet, todos de este domicilio, han di- 
suelto anticipadamente la sociedad: co 
mercial colectiva que pactaron- en “Jio 
ciseis de Septiembre de 1912, ante el 
notario señor Marquez de la Plata, y 
que jiraba en el ramo de imprenta 
y sus anexos y bajo la razón social, 
de “Ramos, Brías, Sirera y Cia.” ¡De 
común acuerdo los socios han nom- 
brado liquidador de idicha sociedad 
á don Julián Ramos con las faculta» 
des que en dicha escritura se expre- 
san.—Santiago, 4 treinta de Junio de 
1914.—Abraham del Río, notario. 

VII-15-1296 

com. CLO 
CAMBIO 

ca Banco Español de Chile fijó hos 
“los siguientes cambios sobe las plazas 
que se indican: 

LONDRES | PARIS HAMBUR 

92 /32 101 U,82 

9 15/32 0,993 0,843 

CAMBIO: 9 21/32 
Ll Libra vale. - 0: »..$ 24.85% 
2 Dolar. lo e ia j 5.17% 
COEGFTADCO. ... ... 0.99% 

MDIMATCO. +. es te Y) 1.22% 

"1-Nacional argentino. PS 2.24 
Premio del oro: 85.700|0 

MEBCADO Dk VALORES 

PRECIOS CORK:.ENTES 

“Bantiago, 14 de Julio de 1914. 
Resp. Pag, COL 

$ ¿Chile ar 100 100 130% 

Esp. de. “crio, $ 100 100 125 

' Nacional. . . $ 100 200 41% 
í Italiano. - Pedo 20 20 -14 

Popular. + «:: $ 100 . 100 120 
$ República. - . $ 100 40 24 

Santiago. OO 100 118 
cctacotnda Comerc. Sid 20 13% 

3 
3 

4 6% 
 Jirquén . +: 26 
"Curanilahue. » $ 100 400 80 

Llallagua. « . £ 1 y 534 
Monte Blanco. £ 1 1 4% 

óploca=sy 2 . £ A (e 55. 
Sa Ñ 1 13% 

uan “rancisco 
“de las Condes 

- (Cobre) «, . +. $ 100: 200 40 

po 1 55% 
10 LO 6% 
10 10 16 

7 Acciones perrollíecas 

Chiloé. o 0 $ 5 5 5 
ir o TE 9 12 

atagonia: . . $ AE 1% 
mericana . $ 2% 

“Acciones iman 
eE 1 "$ 

Antofagasta . Pel 0 25 114% 
di eL 2 
. 5 17 110;7 

Ñ aL 16 
5 65 B0' 

1 1 44 

20 26 v.B0 

1 X: 1 
1 1 0.20 
1. 1 0.20 

14 14 0.20 
1. 1 Y 

comumnmdader. 

la Encalada $ 3000 3000 1000 
sHabgos de j 

"5 -Laposo . s“ ». $ 1000 1000 220 
El Hor del De- 
—eraerto +” . $.1000 1000. 105 
e 5000 5000 700. «de Taltal $ 

Isaac Alvarez 
y Cía. . :s is $ 1000 1000 200 

Miscanti . . +. $ 1500 5600 25 
Ojeda, sin res. 
ponsabilidad 
cada décimo 
de unidad . . $ . 50 

Pamp.. Loreto $ 5000 . 5006 600 
Ricardo Lyon 
R. de Cachinal $ 1000 1000 250 

Acciones idas 
Chile Argent. £ E 3% 
Gente Grande. £ ya 1 60 ya 

pancu. O A 1 86 

San Martín «+ £ 1 p) 2 
T. del Fuego... £ 3 1 52 

Acciones de seguros 

La Alemana . $ 500 50 90 
La Alianza Ch. $ 25 25 27 
La Americana $ 50 50 75 
La Chilena 

Consolidada . $ 500 25 34 
La Nacional. . $. 500 25 380 
La República $ 100 : 20 30 

La Santiago. . $. 250 10 57% 
La Unión Ch. $ 500 50 370 

Acciones diversas 

Amalgaración $ 86 80 1 
Austral de Mad, £ 1 i 3 
Bolsa de Com. $ 1000 1000 35000 
Cerveza Ebner. $ 100. 100 75 
-Cervs. Unidas. $ 100 100 140 

lub Hípico.. $ 1000 1000 8000 
Crédito y Cons 
trucciones. » $ 50 50 26 

Acetileno:-“* '¿ $ 50 50 23 
F, Eléctrico 4 
San Bernardo. £ 100 120 91 
Gas de'Sant.. $ 50 50 98% 
Hipódr. Chile $ 5uu 54u0 2040 

Laborat, Chile. $ ' 25 25 67 
R. de Azúcar 

4 Viña del Mar.-£ 1 1 26% 
S. A. de Vapo- Ñ 

res . ... . $ 100 300 171 
Tel. Comercial $. 35 25 24 
Transp. Unidos $ 50 50 5u 

Bonos 
Caja Hipotecaria 6ojo lolo. - 

(31 Abril y 31 Octubre) . 380 
Caja Hipotecsria Solo Zolo 

(15 Enero y 15 Julio) . .: 87 
Caja Hipotecarla Tolo 1oljo 

(15 Enero y 15 Julio).. 89 

Caja Hipoutecarla Tolo 2ojo 
(15 Enero y 15 Julio).. 89 

Cata Hipotecaria Rolo ojo 
(15 Enero y 15 Junio). . 911% 

Cata Hiputecaria Roto Zo]o 
(15 Enero y 15 Junio). 91% 

Baneo Hipotecario Tolo (31 
(15 Enero y 15 Julio).. 87 

Banco dHivutecario de Unile 
(15 Enero y 15 Julio).. 90 

Fanco Garantizador de Va- 
lores 7 ojo (30 Junio y 31 - 
Diciembre). . . 79 Ye 

Baveo Garantizador de Va- 

lores Solo (30 Elena y 31 

Diciembre). + 31% 
panas de AS 

Solo privilegiados. según 
la emisión. A od e dr 

Créntto  v. Construcciones 

(30 Junio y 31 Diciemb.) 75 
GONZATO CALVO C. 

yv TRISTAN MOLINA G 
NOTA .—Res.. responsabilidad: Pag 

pasaño; Cot Cctzccioner. 

BOLSA DE COMERCIO 

Movimiento 

Santiago, 14 de Julio de 1914. 
hoy tuvo el mercado bastante movi- 

miento, principalmente en la segunda 
rueda; sin .embargo, se notó flojedad 
en el precio de varias acciones de im- 
portancia y en el de la generalidad de 

los bonos. 
De éstos bajaron 2 punto- los - del 

Banco Garantizador. de - Valores. del 
Solo, de cuyo tipo quedaron ofreciendo 
á 813%, después de venderse $ 5,000 4 
ese precio; de los del 6olo-de esta ins- 
titución salió comprador á 76; de los 
del Hipotecario de Chile, bajaron Y de 
punto los del 8ojo con lolo, habiéndo- 
dose vendido los últimos $ 8,000 4 
89%, y subieron Y de punto los del 
Sojo con 2olo, de los cuales se transa- 
ron $ 23,000 4 90%. Quedaron pidien- 
do de los con lolo 4 89% y de los con 
2olo á 89% y ofrecieron de estos últi-, 
mos á 90% y de los primeros á 897%; 
en los de la Caja de Crédito Hipoteca- 
rio, bajaron los del Sojo con lolo, 4 80, 
precio al que se transaron $ 2,000, que- 
dando vendedor, en seguida, á 80%; del 
solo con 2o|o se operó un negocio por 
$ 1,000. 4 87, quedando pedidos así; 

bajaron % de punto los del 7ojo con 
lolo, de cuyo tipo se ofreció vender á 
89, habiendo demanda á 388%; tam- 
bién sufrieron baja los del 3olo con 
lolo, de los cuales se vendieron alre- 
dedor de $ 40,000 4 915, quedando 
vendedor, al cerrar la rueda delas 3 
P. M., 4 91%; y estuvieron flojos los del 
Solo con 2olo, no habiendo comprador 
sino á 91%. 

De las acciones bancarias, bajaron Y 
de punto las del Chile, de cuya insti- 
tución se operó una venta por 100 á 
1801; subieron 3 puntos las del Hipo- 
tecario de Chile, de las que se transfi- 
rieron 50 4 385, habiendo quedado á 
ese precio comprador de 50 acciones y 
vendedor de 15; tuvieron alza las del 
República, de las cuales hubo deman- 
da de 500 4 24 y oferta de 100 4 25; 
del Banco de Curicó se pidieron 10 ac- 
ciones 4 125; del Garantizador de Va- 

lores hubo comprador por 20 á4 126; 
del Nacional se hicieron pedidos por 
100 y por 500 acciones 4 51, y ofre- 
cieron 50 á 42; y del Español de Chile 
salió vendedor por 100 á 127, habiendo 
demanda de 200 4 125. 

En sociedades mineras tuvieron un 
movimiento enorme las acciones de To- 
toral, de las que se transaron 1,200 4 
6 y 650.4 64. Llegaron en la rueda de 

las 11 A. M. hasta 6%, sin transac- 
ciones, para quedar ofrecidas á ese 
precio, en la tarde; bajaron las accio- 
nes de Oruro, de cuya Compañía que- 
dó vendedor á 19 para la próxima (Ju- 
lio 31), después de operarse en rueda 
á 19%, para la mala (Julio 17) y al 
contado. Tuvieron una baja bastante 

considerable las acciones de Llallagua, 
llegando hasta 52 para la m-la y ex- 
perimentaron reacción después. de la 
segunda rueda, cerrando la plaza con 
pedidos para la próxima á 554. A 
pesar de está mejoría habida en la 
tarde, la diferencia de- precio entre 

ayer y hoy de más de 4 puntos. 
En sociedades “petrolíferas bajaron 

las acciones de Pacífico, de las que se 
vendieron 100 4 12, para quedar más 
tarde ofrecidas 4 12%, con demanda á 
111%. z 

Dé sóciedades ganaderas y agrícolas 
subieron” las acciones de Chile y. Ar- 
gentina 4 9%, 4 cuyo precio quedó 
comprador de 500 después de transar- 
se 300 así; también subieron las ac- 
ciones de Tierra del Fueso, habiendo: 

suedado compradores de 50.4 52 y de 
500.4 51%; de Laguna Blanca hubo 

demanda pór 100 acciones 4 47 y ofer- 
ta de las mismas á 49. 

Entre las sociedades salitrerAs, ofre- 
cieron vender: Unión de Taltal á 0% 
y comprar 4 0%; de Salitres La Unión, 
salió vendedor por 100 acciones á 11; 

y de Antofagasta, que bajaron á 114% 
al contado, quedaron ofreciendo á 115 
para la mala. 

De compañías de seguros, ofrecieron 
40 acciones de La Chilena ¡Consolida- 
da; 4 35; se-operó un negocio por 212 
acciones de La República 4 30 y que- 
daron compradores de 30 La Nacional 

á 370; y de 150 La Francesa á 55. 
En sociedades divefsas hubo deman- 

da de acciónes de Gas de Santiago á 
981%, de 10 acciones del Ferrocarril 
Eléctrico de San Bernardo 4 91; de 50 
de Tattersall, con dividendo, á 95; y 
de 100, sin dividendo, á 88; de una 
Club Hípico, á $ 8,000; y de Telégrafo 
Comercial, por 500 4 23% y 39 á 24. 
Salieron vendedores de 50 Tattersall, 
sin dividendo, á 98; de una Club Hípi- 

co á $ 9,000; y de 10 Electricidad In- 

dustrial, 4 49. 
Las que anotamos fueron las nove- 

dades de principal importancia que 
ofreciera el mercado de hoy, tanto en 

bonos como en acciones. 
A continuación insertamos el bole- 

tín oficial de la Bolsa de Comercio, con 
las operaciones llevadas á cabo en 
rueda: » 

Primera rueda 
(A las 114 A. M.) 

100 Llallagua. + ; 57 
1000 Caja 60|0. . “« n s7 

22000. Caja Sojo lojo. + 917% 
10000: Caja Sojo 10J0. « 0 e. ww 91% 
3000 Garantizador 8ojo P. H, $82% 
1000 Garantizador 80|0. .. 1 82% 

20 Banco Hipotecario Chile. 385 
30 385 Banco per Etapa Chile, 

solo lolo. . ; 
Solo Loj0.: :a: 
Solo lolo. :s: ; 

Caja Sojo lolo. 
Caja Solo lolo. 
Garantizador 8o|o 

| Antofagasta. 

Caja 
Caja 

Caja 

1 
1 Antofagasta. .. . . y 115% 

100 Antofagasta Julio 81, 9. 116 
11000 Caja 8ojo lojo P. Hi...» 91% 

8 Antofagasta... : 115 
8 Antofagasta. 115 

1000 Hipotecario Tolo. . : 89 
8000 Hipotecario Solo Pp. E 90 
2000 Hipotecario Sojo. tale te 90 
100 Petróleo... «:; ra. 12 

.100 Oruro Julio 17. ta. 19% 
100 Oruro Julio 17. lo 19% 
800 Oruro Julio 17. fe! 19% 

50 Oruro Julio 17. 19% 
20000 Hipotecario 90% 
20000 Hipotecario 90 
5000 Hipotecario 90 
3000 Hipotecario ca INES 90% 
3000 Hipotecario Solo lojo 90 
500 Garantizador Solo. . 

1 Grande de Taltal. .:: 
100 Totoral. - ; 6 

50 Totoral. «: 6 
100 Totoral. . 6 
100 Totoral. . 6 
100 Totoral. . 6 
100. Totoral. . 6 
200 Totoral. . 6 
200 Totoral. . 6 
200 Totoral. . 6 
200 Totoral. . 6 
100 Totoral... 6U 
550 "DOBOPA NA tel. cdas su 

“Telegrama oficial de la “30l1sa de Co- 
Fredores de Valparaiso recibido hoy 
en cesta: Bolsa. de Comercio, á las 
41.87: AI 

200 Llallagua Julio 31... 58 
100. Llallagua Julio 31... ...: 57 
2006 Llallagua Julio Sl. ... 56% 4 

100 Llallagua Julio 31. Mm 56% 
200 Odo. o. ino es y 44 
200 Llallegua Julio 315 w (0 57 
100 Oruro Julio 31. + mam 194 
100 Llallagua Julio 31. a m 563% 
100 Llallagua Julio 17. 13 m 56% 
100 Llallagua Julio 31. o m 56 3% 

100 Llallagua Julio 31. um 11m 561% 
300 Llallagua Julio 315 mm 56% 

300 Aysen.; e ist io (00m 38% 
Oro 

Vendedores 4 85.50. Compradores, á 
85.40. ÚS A 

Letras 
Vendedores, á 9 11/16. Compradores, 

á 9 23]32. 
Segunda rueda 

(A las 3 P. M,). 

12000 Caja 8ojo 10j0. 1: “mu 91% 
212 Seguros La República .; (y 30 
100 Banco Chile. o m1 1 0 2 80% 

5000 Caja Solo lolo. mwuusu 991% 
1000 Caja bj Pepa SO! 915% 

3000 Caja Sojo loj0.: rx 1 :to 1 915% 
5000 Caja Solo lolo. (6 63 61 19) 915% 
2000 Caja Solo lojo. 1 rta. 915% 
1000 Hipotecario Sojo Pesa tm 90 
3000 Hipotecario Solo lolo. 1 89% 
700 Caja Tolo P. So. ie 10 19 su 
500 Caja 80j0. := ': to 

27000 Caja solo 1ojo. 91% 
5 GAS... leelo leo 98% 
3 GAS... leo ies ESA 

1048. ¿0 a e 93% 
26000 Caja 6ojo 1ofo.: ' s0% 

GAS... ... ese esa. (al sí 
100 Llallagua “Julio lima 52 
200 Llallagua Julio 17. 19 wm 52 
200 Llallagua Julio 17: m1 52% 
200 Llallagua Julio 17. 11 1 2 

Llallagua Julio 17.: 19 
Llallagua Julio 17. z 

Hipotecario Sojo 1o]o. 15) 
400. Llallagua Julio 17. 
200 Llallagua Julio 17. ; 
200 Llallagua Julio 17. 
100 Llallagua Julio 17. 19 
100 Llallagua Julio 17. Y 
100 Llallagua Julio 17. 52% 
200 Llallagua Julio 17.:": 52% 
100 Llallagua Julio 17. 52% 

200, Llallagua Julio 17.: : 52% 
100 Llallagua Julio 17. 52% 
200 Llanlagua Julio 31-31 52% 

2000 Hipotecario 8olo 100», 39% 
Chile y Argentina: 

Chile y Argentina: 
Llallagua. + 
Garantizador solo. 

100; Antofagasta. -. S 
3000 Hipotecario Solo ojo: 389% 

18 Gas... te..." ñ 98% 
a aa 98% 

% aan Caja Golo A. e 80 
da y 0d “ 98% 

100 Liatlagua, “Julio 3 «im. 58% 
AB... eso 
2 “fo teta ta. 98% 
2 08. es oa 98% 

Telegrama oficial de la Bolsa de Co- 
rredores de Valparaíso recibido hoy 
en esta Bolsa de Comercio, á las 
2709..Lo Mes f EA 

200 Llallagua Julio 31.10. 54% 
100 Llallagua Julio 31. ..0 1 54 
600 Llallagua Julio 31... 53% 

100 Oruro Julio 31... 9 
100 Oruro Julio 31. . » e 13% 
500 Llallagua: Julio 31. 3 
600 Llallagua Julio 31... 52% 
100 Llallegua Julio 31. 52% 
300 Llallegua Julio 31. . 521% 

100 Dlallagus Julio 31... 52% 
400 Llallagua Julio 31... 52% 
100 Llallagua Julio 31. , 52% 
400 Lla!lagua Julio.31... . B2% 
200 Llallagua Julio 31... 52% 
700 Llallagua. Julio 31... 52% 

Llallagua Ene Mis 100 

3000 Hip. Valp. 8olo Jul. di $ e 
100 Antofagasta Julio 31. mu 116% 
100 Llallagua qeiO Blu a E 2% 

Vendedores ú 85. .30. Compradores, S 
85.70% 

- Letr: 
erro á9 21182. NRO Nido 

á 9 Julia ap 
EL SECRETARJO 

a, 

MATADERO PUBLICO 
Cs Mm . 

Santiago, 14 de Julio de 1914; 

Encierra para hoy 

h p 

Entrados. 2 mu 
Quedados vivos. í 
Id. muertos. sa 1 

Totalesy (1 ee mw 313 su 213. 
Precios de las carn 

Carne de buey, 1.a clase, E EN 13 á o 15 
el kilo. 

ld., 2.a clase, $ 1.00 4 1.10. 
Id., 3.a clase, á menos de $ 0.95. - 
Id. de novillo, 1.a clase, $ 1.13 4 1.15. 
ld. de id., 2.a clase, $ 1.00 4 1.10. 
Id. de id., 3.a clase, 4 m. de $ 0.95. 
Td. de vaca, l.a clase, $ 1.16 4 1.18, 
lá. de id., 2.a clase, $ 1.05 4 1.15, 
Id. de id., 3.a clase, 4 m. de $ 1. 

de cordero, l.a, clase, 4 $ 1.60, 
. de id., 2.a clase, $ 1.30 4 1.50, 

ld. 3.a clase, $ 0.80 á 1.20. 
ld. de cerdos, 1.a clase, $ 1.00 4 1,10» 
ld. de id., 2.a clase, $ 0.90 4 1.00. - 
ld. 3.a clase, $ 0.80 4 0.90. 
Grasa en rama, á $ 0.70. 
Sebo ovejuno, $ 0.55 4 bp 
Cuero de vacuno, macho, 4 $ 0.90. 
ld. de id., hembra, 4 $ 0.90. 
ld. de ovejuno, $ 20 4 30 docena, 
e 

REMATES DEL DIA 
== 

Miércoles 15 de Julio de 1914, 

pa pu 

Las mercaderías € instalaciones de la 
Zapatería The Hig Life, calle usti- 
nas número 981. Remate judicial ante 
el martillero de hacienda don Víctor 
Araya. Hora: 1% P. M. 
—Gran remate del menaje de casa 

de la Suc. del señor Eduardo Merino 
R., Avenida República número 72. Re- 
mate público ante el martillero públi- 
co don Enrique Mandiola. Hira: de 10 
á 12 M. y de 1% adelante . 
—Propiedad, calle Gálvez número 

370. Remate por particiones ante el 
notario don Manuel Gaete Fagalde, 
Huérfanos número 1242. Hora: 3 
P. Mi 5 

—Sitio y casa, calle Rivera 'esquina 
de Quintana. Remate por particiones 
ante don Alfredo Urzúa, Morandé nú- 
mero 356. Hora: 3 P. M. 
—Las propiedades ubicadas en la ca- 

lle Bascuñán esquina San José. Rema- 
te judicial ante el 2.0 juzgado civil.; 
Hora: 2 P, M. 3 
—Muebles, calle Agustinas número 

1052. Remate público ante el encarga- 
do. Hora: 14% P. M. 
—Menaje de casa, calle Merced nú- 

mero 392. Remate público ante el mar- 
tillero señor Aldunate. Hora: 1% P. M. 
—Animales de feria. Remate público 

en el Tattersall, ante el administrador. 
Hora: 2 P. M, 

Prendas de plazo vencido 
Agencia La Universal, calle Garland 

número 2. Comprende números Dd 
á 48,516. Ante el martillero señor / 
ker. Hora: 9 A. M. Y 
—Agencia La Estación, calle E: 

sición número 40. Comprende e 
66,663 4 72,102, Ante el as S0- 
ñor pa Hora: 2 P. 

P
r
 


